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Le secret sur les ententes 
fiscales est très bien gardé

par Pierre VICEANT

Ottawa. 14 — Il y a apparem bec a perdues en refusant de si- ! 
ment plusieurs semaines que le gner les mêmes ententes que les’ 
cabinet fédéral délibère sur Tac autres provinces, mais cette solu- 
cord fiscal négocié entre M. St tion aurait été écartée. Il en au- 
Laurenl et M. Duplessis. Le secret rail été de même d’un règlement ; 
des délibérations est cependant qui aurait accordé au Québec les ; 
bien gardé et personne ne semble, memes avantages qu’à l’Ontario | 
bien fixé sur ce qui se passe. sans exiger du gouvernement de 

D’après tous les indices que l’on Québec qu’il signe une entente, j;

Plusieurs ministres fédéraux ne ont commence plusieurs J°urs VOUjjrajont pas entendre parler 
avant la penode des fetes-et elles ^ ]a déductibilité des 15 pour 
se poursuivent encore. Comme la cent j a é(é rejctée lo,.sH du 
premiere réponse aux propositions discourg du blldget au prin,empS ; ï 
de M. Duplessis ne serait partie derniel. “ K
que d hier, c’est dire qu il y avait gj [es négociations doivent se P ~r 
désaccord au sein du cabinet te- poursuivre encore longtemps sans , 
deral ou au moins divergence do- ab0utir à un accord que l’on puis-i: 
pinions. Il faudrait peut-etre par- sP annoncer au public, la situation 
1er de crise ministérielle même du gouvernement Saint-Laurent 
si le public n’a pas eu connaissan- va devenir fort embarrassante. * 
ce de grand-chose. L'opposition commence déjà à po-'î

, scr des questions ennuyeuses.
jourd’hui dans les couloirs, le gou- , ■
vernement fédéral aurait accepte J**}* '
la plupart des propositions de M. "annort su 1èSqrésultats des né
na,Pl»erin,ém.om« ^ris^eesTo^ ^dations avec le gouvernement 
pas accepte toutes. Apres ce^ lu" de Québec et la convocation d'une 
gués discussions entre les mem- conférence fédérale-provincialeK »' r* £• H11 rtorvirwtf '1 11 r*/\l «r»C. — .... . . .

D’EVALUATION
« K Celui de 1950 est maintenu

pour une autre année
Annulation du rôle gelé et suppression du plafond 

de 2 pour cent au taux de la taxe foncière

iii19

SAUT PERILLEUX. — Ces .‘52 parachutistes, partis de la base américaine de Fort-Campbell, dans le Kentucky, 
pour se rendre en Alaska, où ils devaient participer à des exercices, ont sauté, sans accident, de leur avion lorsque

___  _____ j,a„,....... celui-ci prit feu au-dessus de Miles City, dans le Montana. Ils furent photographiés à Edmonton alors qu’ils se pré-
bres du cabinet fédéral, au cours Prenant une attitude diamétra- paraient à continuer leur envolée dans un autre appareil. A l’extrême gauche, on peut voir le lieutetnant S.-R. Hil-
SRîœ!rÆSs: v* sœ *'<• *• n.-v. i- «m» à ».««• » <■, m ^ ,i„ »i. <hh*. w»
ci que l’on poursuivrait mainte- £ M. Saini-Laurent son discours 
nant les négociations avec le gou du C]ub de Réforme à Québec 
vernement provincial de Quebec par ce diSCOurs, dit-il, il n’a réus- 

On parle dans les couloirs de si qu’à soulever le sentiment con- 
formules qui auraient été reje- tre sa propre province. Cela n’a 
tées, mais il est impossible de pas contribué a resserrer l’unilé 
savoir en quoi consiste la formule nationale, a-t-il ajouté, 
qui aurait finalement été propo- Ces attaques de l’opposition se
sée au gouvernement de Québec, feront sans doute plus vigoureu-
II aurait été question, parait-il, ses da semaine prochaine si la 
du remboursement échelonné des situation ne s’éclaircit pas d’ici 
sommes que la province de Qué- quelques jours.

"L'entente devra reposer sur
une base juste et équitable" armes de destruction massive. La

France a. de son côté, qualifié les
Québec (PC). — Le premier nii-tion resultant de 1 impôt provin-;aceusations en question de pure 

nistre Duplessis a déclaré, hier, cial sur le revenu. propagande.
qu’un règlement temporaire du! “Je n’ai reçu aucune lettre, mais! . j „ „ s» „ j- '
conflit entre Ottawa et Québec au si j’en reçois une ie commune A Baden-Baden. M. Mendes-
sujet de l’impôt sur le revenu, querai d’abord avec'M. St-Laurent ,‘r.ance- p!Tslcvnt du Conseil fran-
‘‘sur une base juste et équitable, pour savoir si et quand elle de-!??15, S1 *«, chancelier allemand 
est essentiel à l’unité nationale”.Ivrait être publiée”, dit-il. Konrad Adenauer ont decide

j Les premiers à voir la lettre se- d’^norec les accusations soviéti- 
Durant sa conference de presse,|ront |es membres du cabinet pro- ques et de poursuivre leurs entre- 

M. Duplessis a dit n’avoir reçu dujvjnciaj * (tiens sur les accords de Paris qui
premier ministre St-Laurent aucu-i -ù .. j j j- i . prévoient le réarmement de l’Al-’ne lettre exposant une formule Quebec attend des développé-q>magne re rmemeni oe i ai Québcc (PC) _ Le 
de règlement visant à éliminer ou élent? au suiet des négociations, 
à réduire l’effet de double taxa-:d?Pli>s que des rapportsd Ottawa, plus tôt cette
---------—-------------------------------- lont laissé entendre que

^net fédéral étudiait les

La Grande-Bretagne repousse 
les accusations soviétiques
Londres. (P.A.) —- La Grande- 1 intention dp continuer a sy con- don fabriquer. tion de gaï toxiques par les Occi-

Bretagne a repoussé hier les accu- former. 11 a aiouté que rien, dans II a fait remarquer que les Rus- dentaux à l’exception de l’AUema 
salions soviétiques voulant que les les accords de Pans, n’indiquait scs commettaient une erreur de lo- gne Ce que défend le protocole 
accords de Pans violent le proto-que les Allies eussent l’intention de gique en affirmant que les accords a-t-il dit c’est seulement l’utilisa- 

: 1925 sur l’inter- taire usage de gaz toxiques ou que de Paris violaient le pt

Le Comité exécutif en est arri­
vé à une décision concernant le 
rôle d’estimation foncière, à la: 
suite d’une longue étude.

Cette décision fera l’objet de; 
six recommandations au conseil 
municipal destinées à être incor 
porées dans le prochain bill de 
Montréal. Les édiles en discute­
ront à leur réunion de jeudi pro- 

En premier lieu, les adminis 
chain.
trateurs municipaux proposent 
une réorganisation du départe- 
pour faire suite au récent rapport 
ment municipal des évaluations, 
d’évaluation foncière. On nom-’ 
des enquêteurs sur le système 
merail un véritable estimateur 
avec juridiction complète sur les 
évaluateurs. Présentement, celui 
que l’on dénomme “chef des es­
timateurs” n’est qu’un chef de 
bureau, sans pouvoir réel sur ses 
prétendus subordonnés. Il ne

fient leur donner de directives et 
es préposés à l’estimation dans 
les quartiers agissent à leur guise. 
Incidemment, M. Pierre DesMa- 
rais, en annonçant la nouvelle 
concernant le rôle d’évaluatio,, 
précise que le prochain “estima-; 
leur” ne sera pas M. George Ver-: 
not, qui porte présentement le ti-! 
tre de “directeur” du service des; 
estimations.

En second lieu, on demandera 
l’autorisation de maintenir pourj 
une autre année le rôle foncier! 
de 1950.

En troisième lieu, on proposer» 
d’abolir le rôle actuel (1953-1956) 
qui est gelé jusqu'au 1er mai 
1955: en même temps, les 35,000 
plaintes inscrites contre ce rôle 
sc trouveront supprimées.

Quatrièmement, l’administration 
munuicipale désire ajouter au rô­
le de 1950, les rôles supplémen­
taires portant sur les construc­
tions nouvelles.

Cinquièmement, on déposerait 
un rôle nouveau le 1er décembre 
1955. suivant les normes les meil­
leures appliquées par le nouvel 
estimateur.

Sixièmement, le Comité exécu­
tif recommandera au Conseil de 
demander à la Législature la 
suppression de la limite de 2 pour 
cent imposée par la charte com­
me taux de la taxe foncière, soit 
$2 pour chaque $100 d'évaluation.

L’administration, explique M. 
Pierre Des Marais, n'a pas l’inten-, 
tion d’imposer de taxes nouvelles 
ni d'augmenter les taxes existen- 
tes; il n’aurait recours à cette 
mesure extrême que si elle y était 
forcée.

Deux commissaires n’ont pas 
concouru avec leurs collègues con­
cernant le rôle d’évaluation. M. 
Edmond Hamelin s’est dit dissi­
dent en ce qui concerne le 
maintien pour une autre annee du 
rôle foncier de 1950. Et M. Lu­
cien Croteau s'est opposé aux pro­
positions numéros 2, 3, 5 et 6.

Intervention de la Carde nationale

cole de Genève de 1925 sur l’inter- taire usage de gaz toxiques ou que de Paris violaient le protocole de tion de telles armes 
diction des gaz toxiques et autres les Allemands eussent l’intention Genève en prévoyant la fabrics- a Rome M Gaetano Martino

ministre des Affaires étrangères 
d’Italie, a déclaré que la note so-, 
viétique constitue “une déforma- 

.tion évidente de la vérité.” M.j 
(Martino a dit à une conférence; 
de presse que c’est seulement à 

(titre expérimental que les puissan­
ces européennes sont autorisées! 

ipar les accords de Paris à fabri-i 
îquer des gaz toxiques.

Dans le parti dcmocrate-chré- 
iticn du président Adenauer, on

Nomination d'une commission 
des valeurs mobilières à 
caractère semi-judiciaire

Le président de Panama serait 
sous détention à domicile
DERNIERE HEURE sur les faits inusités qui se dérou­

laient aux alentours. Guidazo l 
On apprend en dernière heure conf,rmd ie fait que la Garde na- 

que le président Guidazo, de Pa- |jona]e avait assiégé sa demeure 
nama, vient d'être depose. Il avait en pr^|extant qu’elle n’agissait 
remplacé le défunt president Re- ajnsj que p0ur sa propre protec- 
mon, assassiné il y a quelques tion 4 ^
10urs‘ ^ “Le pays traverse une heure cri-

Panama (PA). — Jose Ramon tique”, a-t-il dit, ajoutant qu’il 
Guidazo. institué .président pana- avait sans succès tenté d’entrer

Vol de $3,200 à la lions faites par M. Duplessisune lettre à M. St-Laurent à la!que, de l’Italie, des Pays-Bas et du res”
. : . . . .y une aimpie i

, . M l;cls,on finale revient au que les Occidentaux s’exposent à
près dent en cas de désaccord en un réveil brutal s’ils

meen, il y a douze jours, peu 
après l’assassinat du *emi-dicta- 
teur José Antonio Remon, a dé- 
.laré hier soir que tout le portait 
a croire qu’il se trouvait sous dé­
tention à domicile.

De sa demeure, au cours d’une 
conversation téléphonique, il a ré-!

en relation avec l’ambassade.
Il a ensuite affirmé qu’il ne sa­

vait rien de la "confession” de Ru­
ben Miro et que son fils avait été 
arrêté chez lui.

D’autres sources d’information 
prétendent qu’Euribiades Jimmez 
et Rodolfo Saint Malo, tous les

Pn'ictra suite de leur «‘ntrevue de Mont-Luxembourg, soit les six pays qui .... . ta3k'JC ursaveuru en |un reveu brutal s’ils ne tiennent
AxUlbsc populaire oe réal, l’automne dernier. envisagent de former avec l’Aile- f'c u1*1 de 31 pages, qui revi- ,rp ,es.“®“x. autres commissaires aucun compte des avertissements

w*|| a* .. ». nimiessrc a rtit mi’il «w ahs majmede l’Ouest l’Union de l’Eu-?era,t l|n statut de 1941. propose a>'ant délibéré en l’absence du'soviétiques.Village Marcotte tenu Occidentale. l'a nomination d’une commission President.
pourraient embrouiller3!? situation La presse soviétique a publié le 1* ^-C-0STA RICA
ou suMitèr de nouvelle^ discüs contenu dVMV^nôteravanr^mém|j[e0iss^!^b^gaiqq®’1|u®a™P|’s^| pf0is*et^doiven^consàcre^^'tou't

q e les diplomates occidentaux a tes pouvoirs d enquête, des clau- leHr,temps” au travail de la corn-!reti provinciale a rapporté, hier sions.

èîi«;?’,,nh™7“ r trsjfcs “»>«■«« ■ **. '«-»’> ■*"»
Marcotte, à proximité de Drum nü^'f^'-'pcrsonnaUtés‘ r‘‘ ïèrë"français" d^ATtair^s étVan- allaHnt S15,000 d am^dc
mnndville. et qu’ils s’étaient en PS partis politiques intéressés à 2ères a fa>t remarquer qu’un (pi °u dcux «nf d e.mPr*sonnement ou 
fuis avec la somme de $3.200. cette situation’’ procédé est contraire anv J. i Ics deHx à la fols Les compagnies

La police a révélé que les trois. cette situation.'
La loi de l’impôt provincial fut

procecie est contraire aux usages T
diplomatiques et démontre que les "ni!

hommes étaient entrés dans l’éta L Va ^ laTégisPMÙ?eUl y Uà notes ^a^nf concuërcommT „n amendes *»ant jusqu'à $25.000. 
blissement peu apres 1 heure de1 exactement un an hTer Flle geste de Propagande. Le salaire du president de la
fermeture. inVnlra toutefois pas 'en rtgu?? Les notes du Kremlin affirment df à ®1f,900.r,ar

Les bandits ont force le gerant, avant le mois d’avril mais l’impôt nue les alliés ont l’intention de ? «.nom ™ d commissaires,
M. Reginald Cormier, et la cais était rétroactif au 1er janvier mettre entre les mains des Aile- S10"00’ Deux commissaires for
siere, Mlle Bernadette Cloutier, à iuj4. mands de l’Ouest des armes atomi- ero. 9u°rum. Ils seront nom-
descendre dans la cave de l’éta | „ équivaut a 15% de rimpôt fé. nues et des gaz toxiques et que * Vle Par P Cabinet pr0viD'
blissement avec un client et une mais à cause des exemp- 1“‘; ------ - '•'* °"-'--------- e,al’
dame qui habite letage supenur ;t;ods p|us élevées, il ne touche

On a dressé des barrières d’ins que 300,000 contribuables québé- 
pection sur toutes les routes qui cois sur les 700.000 qui paient l’im- 
mènent à cette municipalité et la pôt fédéral sur le revenu. On es- 
Sûreté assure qu’elle est sur une time qu’il rapporterait environ
excellente piste. S22,000,000 par année.

Les loyalistes 
se rapprochent 

de La Cruz
Le personnel comprendra un se­

crétaire général, des conseillers 
juridiques et des commis. Un ré- 
gistraire sera nommé poqr pren­
dre charge des dossiers de la com­
mission.

Aucun commissaire ou employé __ , ____ ____ AAl _
ne pourra, sous peine de" renvoi,; Les troupes gouvernementales se 
r»MrieSSfr x dli'eet^ment 011 indi i rapprochaient rapidement hier de 
reetement à des transactions de La Cruz, base rebelle située dans 
valeurs mobilières ni faire partie la partie nord-ouest de Costa Rica 
d“"* , compagnie ou association1 Mais le commandement de la gar-

i.. .ccord, * rw, sït-.üi';;;™' Æ® 'l*

Un porte-parole du Foreign Of- noîir reetar!|ld‘va,rer a^ant f°ivent un tel cadeau. ü* doivent caragua
fice de Londres a déclaré que la de ïeurV^iïfnn^nl1 *PPl,Cail.°n lo remettre “avec diligence”. Tandis que les troupes loyalistes
nerei"dî;B?!;re, aa ,0,ui0’lrs r.es- pris contre eux P é e La mesure ajoute : “Les com- tentaient de forcer au combat les
pecte le protocole de Geneve et a p,, 4_». j » missaires, le secrétaire général, le 300 rebelles qui s’étaient emparés* T*ÔFtIet 1*9 1 rat f f : _ :  rvar>arli ri*. T ^ _ . t-x .

asfils, Jose Ramon Guidazo, avait natlonale'
été emprisonné Plus tôt. on a rapporte 1 arres-

„ . , .. ____ ,. _talion de quelque 20 partisans doGuidazo. qui occupait le porte | ancien président Arnulfo Arias, 
de vice^jiesident sous ie ,cgimc précédemment incarcérés comme 
Remon, a ajoute que sflon lui ces:^lspects dans lc meUrtre du pré- 
evenements arrivaient a la suite Remon, puis ensuite rclà-
d’une “confession du dénomme cbés
Ruben Miro, l’un des nombreux , .Arias, un vieil ennemi politi-suspects détenus on relation avecj

BbattU le president Remon. ? la,consécutives au meurtre du der- 
San José, Costa-Rica ,PA) —: piste de courses de Juan ,'lanco nier président ont pivoté en gran-!c soir du 2 janvier. !a„

La rencontre Mendès-France-Adenauer

Entente franco-aile mande pour

En oubliant Ip tevie rf secretaire general, le reocnes qui s étaient emparésre à ^ conférenel i! ^Jc* £i!'ir?glstra,lre. et ,es autr« officiers mercredi de La Cruz et Puerto
domadaire M Duolessrt » dît è?- Ct empt0î’5s de la c°mmission ne Solely, dans la même région, l’aé- 

, ... J upiessis a dit que peuvent etre ooursuivix nn îiic1î#<a rnnavalp amjVrir.o,,-.A —

Remon était le vingt-huitième 
président de ce turbulent pays de

de partie sur le parti d'Arias.

le bill a été rédieé «ninn* dlt qU1 peuvent étre Poursuivis en justice ronavale américaine lançait ses 
sous a surveiîfanre H R noremcnt u Ca"S/ d a1ctrs °fficiels Posés de premiers vols d’observation au-des-

présente situation.'’ premier vol eut lieu dans la ré- 
on de La Cruz.

investigations est modifiée pour _ Dans une émission entendue a
“Aucune loi humaine n’est par- c^a cl?USe. relaUve aux. fraudes S™ de La Cruz,

Guidazo avait jadis été parmi 
l’Amérique centrale et le cinquiè- les partisans d'Arias pour amener 
me dictateur implicite à y pren-,ensuite une fraction de ces par- 
dre le pouvoir en quatre années tisans à se joindre aux cinq partis 
tempétueuses. de coalition qui avaient appuyé la

Guidazo élu vice-président sous candidature <ie Remon, en 1952. 
la présidence de Remon. en’1952, . .
avait aussi été nommé ministre! ^IX heures a Pe*no apres la 
des Affaires étrangères et succé n\?.11 de Remon. Guidazo prenait 
dait automatiouement à Remon à officiellement charge de la presi- 
la mort de celuiti dente et annonçait qu il n envisa-

geait aucun remaniement dans le 
Depuis jeudi, la rumeur circu- cabinet Remon et que serait signé 

lait qu on allait assister bientôt à bientôt un traité négocié par son 
des evenements sensationnels. prédécesseur aver, les Etats-Unis, 

Un journaliste a pu l’atteindre par lequel se trouvaient augmen- 
au téléphone de sa riche résidence tés les dividendes du canal de 
pour lui demander son opinion Panama.

... - tendre toutes suB^s?ion=êtS* * ?i?s?cr cJommc un acte frauduleux San Salvador, la radio des'rebef-
III »* / >-.• ques construct ive<f”Sa<f,Vî 1 ablls dc ,Ia. crédulité, l’ignoran- les a affirmé que les insurgés tonI I #^> ✓*• /■% / / /^f /~\ ^ a /-N »^) I i i r* i- y r». . A “Nous désirons aîH ^ * a>°ute, ce, de la faiblesse ou de l'inex- trôlaient la province de Guancas-LLriQ COLLCLUOI CLiLOn Ut LL S GirOlTP saiden, eu* même, -f C?UX qx pfno"ce .manifeste dans les affai-, te, où se trouve La Cruz et la villeL L LA. U L I L L s rndem ^™nes et oui coopè- res de la part d'une personne d’Alajuela sur la route panaméri-

vince tom en d, 'anco-mcaPab1® dévaluer le risque im- came, à 20 miles seulement de
Baden-Baden (PA). — Le prcsi-ldeux chefs d’Etat ont disculeà la production d’armements par enant movn en Drotcgeant 1 epar- plique dans une transaction. San José. Les rebelles disent qu'ils 

dent du Conseil français, M. Pier-|“tous les grands problèmes de la|les sept nations de l’U.E.O. Cesj “La loi "n’e.f . . T°ut “marché, stratagème, pros- ont préparé deux pistes d'atterris-
re Mcndès-France, et le chancelienpolitique internationale”. propositions seront étudiées par la étouffer mai. a P8S d0S,mÇe a pectus, circulaire, publication, an sage dans le secteur nord-ouest et
Konrad Adenauer ont annoncé. 11 a exprime l’espoir que les dis-conférence de l'U.E.O, qui débu : nroprè. «,» £ ,,.!! Promoi!.';olr 1P nonce, méthode commerciale”, fait un grand nombre de prison- 
hier, qu’ils se sont entendus sur cussions avec le chancelier aile-tera à Paris. lundi prochain. rtp j 1 u garantl.c qu il repo-destiné à obtenir de l’argent ou niers près de La Cruz
une nouvelle politique de colla- mand aideront à “diminuer ia (en- MM. Adenauer et Mcndès-Fran- blés T “CS D?,ses S0,.dps «*• dura- de la propriété est également con ....-• — ♦ — ’ - ----
bnration plus étroite entre la sion entre les peuples du monde”, ce ont convenu que la production1 mnna 3 me,ll.eure législation au sidéré comme une fraude aux ter A ei-nc-è^.4,5Ai

’'Allemagne occidcn ’ “Nous avons raison dc fonder de d’armes dc l’Europe occidentale m no, Peut remplacer la pré mes de'la loi. ^ArreSTaTIOn □ UO
-----j------- ------ j-...-:------- „----- doit étre standardisée avec celle a?!.':10" ? -mpnlairp, c'l,i devrait; En vertu de la loi proposée, le J'a a*— P"'' --------- ---------- bandit activement

Pas de métro à Montréal 
dans un avenir rapproché

et P.France
taie. grands espoirs et d’avoir confiance

Cette déclaration a été faite à dans les relations futures entre 
l’issue d’une conférence de onze il’Allemagne- ct la France. Nous 
heures et demie tenue dans une avons conversé ouvertement, Iran- 
station thermale de la Forêt Noi-ichemcnt et honnêtement dans nos 
re. entre les deux hommes d’Etat, pourparlers d’aujourd’hui”, dit-il. 

“Je suis heureux de dire que Dans le communiqué final de la
nous avons accompli des progrès 
considérables et réalisé une en­
tente complète sur plusieurs 
points”, a dit Adenauer à une con­
férence de presse conjointe avec 
Mendès-Franee.

‘Nos entretiens ont visé à stabi­
liser la paix en Europe”, a dit 
Adenauer. “Les relations franco 
allemandes ont été favorablement 
influencées."

conférence. Mendès-Franee et Ade 
nauer ont annoncé qu’ils ont dis­
cuté la production des armements 
pour l'Union d’Europe occidentale 
projetée, l’accord franco-allemand 
sur la Sarre et la coopération cul­
turelle et économique entre la 
France et l’Allemagne de l’Ouest.

Le communiqué dit que le mi­
nistre allemand de l’Economie, 
Ludwig Erhard, a soumis à la con-

M. Mendès-Franee a dit que lesifércnce des. propositions relatives

ww.u .-m aim ri I UINtT avix L-fl U’ A»..- , 1........  .......1 . . • • ' • v.v MM IV*
de l’O.T.A.N., dit le communique „u < p, pnr ..lp?„ Personnes cabinet provincial aurai! des pou- 

On a appris que M. Mendes-1 Ut P,ac?nl. «u capital voirs étendus pour appliquer des
France a soumis la proposition , 1<af Princtpale distinction entre règlements concernant la vente de 
franr»oicA .... -____ i ______  IC Statut UC 1041 r> t la nmivaan ! va iCUrS 1 tà»*Au ♦/\t»«

proposition uiMincu
française prévoyant nai canal pour e statu.t dc. 1941 pl le nouveau 
relier la Moselle et le Rhin. Aucun 
détail n’a été communiqué à la 
presse, mais on y voit un signe en­
courageant pour la collaboration 
economique entre les deux pays.

L’Assemblée nationale française 
voulait inclure le projet de canal 
dans l’accord sarrois. Par ce ca­
nal, la France épargnerait des 
frais de production énormes pour 
son acier en pouvant obtenir du

mobilières, tous ces règle- recherché par la PP
projet de loi vient de ce que les ments devant avoir force dc loi. Douglas Bell 36 ans 144-, ...» 
transactions dc valeurs mobiliè- Le bill fixe des peines mini- Mackav «Dt 3 criminel 
res seront sous le contrôle direct ! nuirtis qui augmentent après le ment 'recherché’ oar la nnlu e rn 
de la commission de trois hom- premier délit. Pour la première marge d'une couple de vols à main
mes au lieu d’un registrar. de $5,000 et, à défaut de paie-armée, a été appréhendé autour

La commisson est définie corn-rait de $500 et l’amende maximum1 d’hui par l’escouade du caot^dét 
me “un organisme pour la sur- offense, l’amende minimum se-Jos. Bédard Les s»gt dét Adrien 
veillance et le contrôle des Iran- ent. une peine minimum de deux Cardinal et Marcel Rov ont fait
sactions des valeurs mobilères”. mois de prison et un maximum de irruption, revolvers aux poings

Quand un commissaire ne pour- six mois. L’amende minimum pour dans l’établissement de ce dernier’
-------- —ra agir, le cabinet provincial pour- une deuxième offense serait d? Ms ont capturé sur le mêm > coup

charbon a meilleur marché et en ra le remplacer temporairement. $2,000 ou six mois de prison ct Wilfrid Brochu recherché égale-
voyer l’acier par bateau jusqu'aux Les commissaires auront droit à la peine maximum serait de $15,- ment pour tentative dc vol à main
ports de la Mer du Nord. une pension comme celle des ju- 000 ou deux ans dc prison. armée.

Les profagonistes d'un méiiV» 
peuvent prendre le deuil de leur 
projet favori, du moins pour quel­
ques années.

| —Nous ne prévoyons pas la
(construction d’un métro à Mont­
réal dans un avenir rapproché; 

(nlus tard, on verra, a déclare M. 
Pierre Des Marais aux financiers 
américains réunis à New-York ct 
intéressés à l’emprunt c!c trente- 
cinq millions dc dolla-s ouc la 
métropole canadienne désire con­
tracte- aux Etats-Unis.

M. Des Marais a renouvelé cette 
! assurance aux journalistes réunis 
à son cabinet, hier aurès-midi.

Les prêteurs new-yorkais se 
sont inqu’ciés du métro montréa- 
lais. Ils n’aura'cnt “as com-Miti à 

; nous prêter, a dit M. Des Mara's, 
si nous mu s étions prooosés d’a- 
mé-’ager un rh-m't de f"r né’m- 
politain à brève échéance. M. Dca 

i Marais les a nettement rassurés.

D’ailleurs, le Comité exécutif 
remettra prochainement au con­
seil municipal, le rapport de la 
Commission de transport préconi­
sant un métro. Les administra­
teurs municipaux recommande­
ront que la pièce prenne place an 
rang des archives.

L'ancien conseil avait référé le 
cas du métro au Comité exécutif 
de l'éooque, “pour plus ample 
étude”, suivant la formule consa- 
m-éc. Le nouveau le renverra aux 
édiles actuels avec une proposi­
tion d’enterrement.

LIRE EN PAGE 4

La vîû du préjugé
par Gérard F il ion

v



DEUX LE DEVOIR, MONTREAL, SAMEDI 15 JANVIER 1955

CHRONIQUE JUDICIAIRE

Un gamin de 17 ans part pour 
St-Vincent4e*Paul sur les 

traces de son
par Cilles DUCUAY

Quatre gamins ont comparu, hier, de­
vant le juge Maréchal Nantel. Iis étaient 
accusés d’avoir volé ensemble une ving­
taine d’automobiles. Le plus jeune des 
quatre, 17 ans, a été condamné à 7 ans 
de pénitencier. Mais il n'en passera que 
deux à St-Vincent-de-Paul. Les cinq au­
tres années étant concurrentes.

Il était pour sa part accusé du vol de 
six automobiles. Le juge l’a condamné 
à deux ans sur la première accusation 
et à un an, à être purgé concurremment.

UNE SEULE VOIE I
Si certains coups sont réelle­

ment spectaculaires, ils ne peu­
vent pour cette simple raison être 
classés comme difficiles. A mon 
sens, un jeu est difficile alors que 
de nombreuses variantes se pré­
sentent. Le joueur doit analyser 
chacune d’elles et s'en remettre 
aux probabilités si aucune infor­
mation ne lui fut fournie par les 
enchères ou le jeu. Si Une distri­
bution plutôt défavorable se dé­
voile assez rapidement, tout ce 
qui est exigé du déclarant n’est 

sur les cinq autres accusations. souvent qu'une bonne connaissan-;
André Lamoureux, dont il s’agit, est ce de la technique, une seule voie 

grand et bien bâti pour ses dix-sept ans.;p0j)onneur0nsude *U succès

père

LE BRIDGE
"w’1 ............

Meurtres

Il avait l’air grave. Près de lui se tenait! 
sa maman, la figure un peu bouffie, les' 
yeux rouges, pauvrement vêtue.

Elle a quatre enfants. André est son 
ainé. Elle regardait, résignée, pendant 
que le juge Nantel lui parlait. D'ail­
leurs, le juge Nantel paraissait lui-mê­
me visiblement affecté par toute l’af­
faire.

sicr, le prononcé de la sentence.

Personne vulnérable.
NORD

* A S 4 
» 9 S 3
♦ A R 4 2 
A V 6 4

OUEST 
A R S 7 2 
V D V 10
♦ 7 & S
* 9 7 5

Décès du docteur 
J.-Laurent Gilbert

André Lamoureux comparaissait
seul à ce moment. “Vous savez, . . . . i i
monsieur le juge, mon André a Puis les policiers lui mirent les Les quatre garçons volaient les] 
été entraîné avec son père’’, a menotes aux mains et l'amenèrent: automobiles, s'emparaient de di-, 
glissé timidement la maman. “Son vers les cellules. Quelques minu- verses pièces, radio, chaufferette,
père est à Bordeaux, actuelle- tes Plus tard, Mme Lamoureux bougies, etc... tout ce qui pouvait SUD
ment c'est pas la première fois sortit en courant du bureau des s’arracher, et abandonnaient l’au- 1 A
qu'il y va”. procureurs de la Couronne, un tomobile sur le bord de la route. 4 A
s ’ laissez-passer à la main, toute sou- . . j ^ *

Quant à lui, l'accusé, il avait riante d'avoir encore le temps C ®st ce qui explique le grand
déjà un dossier judiciaire qui ye-d’aller embrasser son fils qui part nombre d automobiles dont ils se 
nait de la Cour juvénile. Il a déjà .pour un long voyage dont il rc- s°nt emparées, 
fait un stage au Mont St-Antoine. viendra sûrement changé...
La Cour juvénile a dû le référer Un peu avant la comparution 
à la Cour des Sessions de la Paix de André Lamoureux, les autres EN ONTARIO 
et c’est là qu’il était, hier après-'étaient venus plaider coupables, 
midi.

EST 
A Niant 
V 8 7 6 4 2 
A D 10 8 
A D 10 8 3 2 

SUO
A D V 10 9 6 3 
¥ A R 
♦ V 9 3 
A A R

OUEST NORD EST
passa 2 A passa
passa 4 SA passa
passa 6 A passe
passa

Entame: dame de coeur.
Le déclarant fait la première 

levée de son as de coeur et alors 
qu’il s'attaque à l’atout par !a 
dame. Ouest n’en joue que le. , 
deux et le Mort le quatre. Mais ve

Le Dr Joseph-Laurent Gilbert 
est décédé à Québec, hier, le 14 
janvier, à l'âce de quatre-vingts 
ans et onze mois. Né à St-Augus- 
tin, comté de Portneuf, le Dr GU-

Lettre de Mires Pager et Pager 
avocats, et rétractation de 
l'Imprimerie Populaire Liée

Naissance 
d'un mouvement 

séparatiste ?
On ne compte plus les fois où il 

a été question de séparatisme dan*
bert avait fait ses études au L’Imprimerie Populaire Limitée, i vous eût été très facile d'en con- la province de Québec. Entendons 
Collège de Lévis et à la Faculté 430-434 est rue Notre-Dame, naitre la fausseté avant de les pu- dans les discussions, puisqu'il
de médecine de l’Université Laval. Montréal, Qué 

Résidant depuis cinquante-trois! Messieurs, 
ans au Faubourg St-Jean-Baptiste ' I* Par^ de M. J.-O. Asselin, 
la carrière du Dr Gilbert s’est riui a été pendant de nombreuses 
partagée entre la médecine géné- années Président du Comité exé- 
rale, le service militaire et le ser- cutif et qui est encore Conseiller 
vice médical de l’immigration de la ville de Montréal, et de la 
américaine. Il occupa ce dernier, part de son fils. M. Edmund-T. As- 
poste pendant plus de trente ans selin, également Conseiller de la 
et fut presque 
(médecin

passa

Jean-Paul Aubin a, pour sa part, I ge écoles SéDCiréeS comme à la première demande 
admis avoir vole 14 automobiles;. d, .

imanderont l'aii’ 
des entreprises

, , 4. 1 • XTe» au-iiu» dvuii vuit; it i________________
n e eon amnan . e juge n Jean-Louis Lechasseur, 4 automo- gjgp^QpderOnt |/Clid©!moyens capturer le roi de oi-

tel lui a dit: “C est dans votre i3j]es et Réal Provost, 6 automo- 
intérêt que je vous condamne à biles. Tous trois sont âgés de 18 
deux ans. Vous aurez le temps dyians
apprendre un métier. Ne suivez greffier Auguste Décarie;
pas les traces de votre père, mais ieur a ju jes accusations et leur Ottawa (PC) — M. Arthur Des­
pensez a votre mere . La femme. .................................. - ------

nue se compliquent. Quelles sont 
les chances de réaliser le con­
trat ? Le déclarant ne peut se 
tourmenter, seules deux nossibi- 

jlités peuvent s’offrir à lui. Tout■ . . .. ?mme. a démodé s’ils choisissaient un jardins, président de la Commis-1d'abord trouver le ear
gfrf’ tans^pieur^r peutétre^mé Procè<\devant iuge. ou devant sien des eccles separées d’Ottawa,:reau deiJ)(iènle chei ou ,au;
gars, sans pieurer, peui-eire me douze jures et un juge. Ils étaient a declare qu il dirigera un co- trp des adversaires „„ „„„ i 
me sans oser esoerer au il pensât hésitants. Le juge se mit à leur mité qui demandera aux socié- s'agira d» céder tout simnirm'entexpliquer ce que cela signifiait, tés,comptant ictionnaires ça-;*^1^ Xe Mai!i elle.

1

Coupable
tholiques de contribuer au finan- ""“ ™ scernent des écoles séparées de la ^Ze V eale',6,"

blier. " I n’existe pas encore de groupe-
Précisons à ce sujet que ni le ] ments qui se sont occupés ouver- 

25 octobre 1954, ni antérieurement tement de la question, 
à cette date, il n'existait “d’étam-! Mais il semble que Les Cheva- 
pe postale exclusive au Comité ! Iters d® 1® Table Ronde un orga-
exécutif de k ville de Montréal”,'nisme fondé il y a quelques an- 
et que lé numéro 146613 indiqué-nées par les frères O’Leary soient 
dans l’article dont il s’agit comme Te.rm®ment decides a mettre sur

. — -------- — ------  „— — ------------- - -..I “réservé exclusivement aux en- P*ed c* mouvement du separatis-
esque aussi longtemps ville de Montréal, nous vous don-|Vois postaux'du Comité exécutif rae' ûi" serait de nature a entral-
du régiment des Volti-; nons avis qu’ils sont l’un et l’au- de Montréal” n’était pas et n’avait ner plusieurs nationalistes fer-

i- m tre |js-£s par un artic]e paru dans jamais été celui d’une étampe veÇts r. i • i
“Le Devoir” (page 14) le 25 octo- postale sous le contrôle de la ville 1SSP, c!fs •JPune)s.ses PMnoteg,
............... dp Montréal lea chefs des Chevaliers de la ta-

T ... , , ,ible ronde ont groupé, récemment,
La publication de l’article, dont en leur cheVaierie de Saint-Sau­

le texte est recite plus haut, cons- veur les jeunos intellectuels les 
titue donc un hbelle causant a 1 un piuS disparates d’idées afin d’ob- 
et 1 autre de nos clients un tres:tenjr de chacun une opinion fran- 
grave prejudice. jphe sur la question.

Conformement aux dispositions j chevalier Walter O’Leary a

iot* oc

Un roctawraot 4» 
copiltollow international*

dim*ache*
Tou* *•*

AU CLUB CAFE 
L# "BRUNCH"

•'rVh.'ioV™
crctult

8t*MtcU“‘UM

DtKfl^êC ûLaK6€^aub

RESTAURANT/)* u

Musique de
A’tlllam Lashmar et 

Gene Donatl

Hotel de LaSalle
DfvmmAftd «4 Si*. Ca9h#Hr A

Provost plaida coupable puis hé- clt^’ 
sita, se demanda s’il n’aurait pas n a déclaré mercredi soir à une ,a capture du roi de pique. Une
la chance d’un acquittement en réunion de la commission qu’ime seuIe façon de procéder. Il faut
plaidant non coupable et en subis- telle campagne apporterait à la trouver Ouest avec une main nar-

commission des revenus qu elle ne fadement balancée et Est en nns-
retire pas actuellement à cause session de la dame de carreau. De 
d’une technicalité juridique. iPlus, le déclarant doit se réduire

au meme nombre d’atouts que 
En vertu de la loi ontarienne, Ouest. C’est là la seule voie oou- 

les compagnies qui désirent verser yant conduire au succès. Aucune!

geurs de Québec. Le .10 mai 1949 
la Société Médicale de St-Jean- 
Baptiste avait célébré le 50e an­
niversaire de pratique médicale 
du Dr Gilbert.

En 1901, le docteur Gilbert 
avait épousé Mlle Carméline Gra- 

e de feu le Dr L.-M. Gra­
vel, de Château-Richer; celle-ci 
l’a précédé dans la tombe après 
seulement dix ans de mariage. Lui 
survivent ses quatre fils : le Dr 
Jules Gilbert et M. Paul Gilbert 
de Montréal. M. Henri Gilbert de 
Québec, et M. Maurice Gilbert de 
Lévis; ses belles-filles : Mmes Ju­
les (Adrienne Desjardins). Paul 
(Germaine Morel),Henri (Lucien­
ne Borne), Maurice Gilbert (Yvet­
te Paradis) et treize petits-enfants.

La dépouille mortelle est expo­
sée au salon funéraire Charles 
Cloutier Enrg., 174 rue D’Aiguil­
lon. Le service funèbre sera chan-

bre 1954.
Cet article avait comme titre 

“L’étampe de l’Exécutif et M. As­
selin, fils”, et se lisait comme suit: 

“Le fils de M. J.-O. Asselin se 
sert de l’étampe postale exclu­
sive du Comité exécutif de
^nt±î.„œ li»^J>,arVeniri de la ,L0i de la — ^ sous r®‘; d’abord fait un «posé his&S

serve de tous autres recours, nous; des mpuvements de séparatisme 
vous demandons, au nom de M. J.- dans le monde, s’attachant à dé- 
O. Asselin et de M. Edmund-T. As-montrer qUe c>est en somme à ce

, ... - -----------.selin de rétracter les affirmations
le candidat John P. Boyle a re- et insinuations dont ils se plai- 
çu par la poste de la littérature gnent et de publier la présente 
électorale signée par MM. E.T.; lettre conformément aux exigen- 
Asselin, fils du président de! ces de la loi.
1 Exécutif, C.C. Brown et C.P. I Bien à vous,

ses circulaires électorales aux 
électeurs de Notre-Dame-de-Grâ- 
ce.

"En effet, ces jours derniers,

(dame de carreau ne s'empressera ______ _______________ ____ ______
d'apparaître, il faudra revenir à té lundi en l’église St-Jean-Baptis-

sant son procès. Mais, visiblement, 
‘ il ne savait pas à quoi s'en tenir. 

H n’avait pas d'avocat. Il murmu­
ra quelques mots que personne 
n'entendit. Puis accepta son plai­
doyer de culpabilité.

te et Linhumation 
cimetière Belmont.

Le lait distribué 
_ _ _ _ _ ___ , dans les classesLe juge avait expliqué, entre des taxes aux écoles separees doi-, imagination de la part du décla-' 

temps, que la loi l’obligeait à vent démontrer quelle portion de rant, une simole apnlieation de! I e service de la Histrihutinn d>. 
-------  le minimum, soit un an leurs actionnaires sont catholiques, la technioue. Sud revient donc de laitdZs les écoles adminisirédonner 

de prison,
bin, petit, l’air fouine, l’oeil dur, 
l’épaule indépendante (il y a de ue irequents iransiens oac- Mort ,e ci Le déclaranï enèaiV.I.T"u"qu£ a,c ices coups d’épaule qui manifes-if10na fo.'Jf de cette clause une im-Le ]e roj de coeur DUjs acrordP ia f,ea!’ a r®con™ence de? la 
tent toute l’indépendance d’un ca-P°sslf,11,fe pratique, dit-il. Les com- majn ... . verture des classes anres 1

nimct «n Y z . , Par le Dureau oes oeuvres sociaDe fréquents transferts d’ac- Morf lp Pinl UT p hx ®,Qrseptt et .lc i1®5 scolaires catholiques de Mont

ractèrëir déclarar““j’ai'' volé ÏVpagnies paient donc toutes leurs) “e"a‘" un «eZ est'co^péïa? Sud 
• vas donc avoir, 14 ans”, f?8 lvau* ec° f^KbëqUeS• ^ ?.ui ‘"caisse l’.^etT roi’dé Vrè-

Son voisin éclata de rire. D'un1® taux est Plus faible. 'fie. La chute de la dame de trè
ono ; tn ^ 6 oï-’o „ n i U^i:, n^ Uy, i n nti M. Desjardins propose qpe ces 110 t aurait également permis au

^ Un b ond compagnies versent aux écoles sé- c,eclaran! de réaliser son contrat 
rn 11 11 ’ parées la différence entre ce 5ans au’tl soit obligé de capturer

qu’elles paient maintenant et ce ® roi de pique. Le Mort reprend
roux, toute bouclée

Dur à cuir*
qu’elles paieraient selon les taux 

“Vous êtes un dur à cuire, lui plus élevés des écoles séparées.
dit le juge. Il peut vous en coûter,_______ —^___________
cher, fort cher. H faut vraiment
être endurci pour rire ainsi de-PARCOMETRES
vant une Cour de justice.” L’ae------------------------
cusé sarréta net et se camoufla ^ygaux appai^lS ÛU
derrière un repentir trop subit] 
pour ne pas être feint. Aubin re-j 
prit: “J’sus coupable et je plaide] 
coupable,” d’une voix brusque et:
péremptoire. Quatr*-vingt huit d* ce» compteur*

Le juge Nantel accepta leur d* stationnement seront installés
plaidoyer de culpabilité et remit] au carré Chaboillaz, lundi pro- 
au 27 janeier, pour avoir le temps 
d’étudier plus amplement le dos-j

type "cumulatif'

chain — On étendra la formule 
ailleurs

PAS DE CHEVEUX GRIS...
... si ?ou* laites usage du merveil­
leux produit JAMAIS GRIS. Aussi il 
vous souffrez de Rhumatisme ou 
d’Arthrite.
Ecrivez pour nos dépllanta gratuit»
CIE JAMAIS GRIS

Boite 123, WINNIPEG Manitoba 
Dépôt à Montréal : SOIS. Chambord 

Tel. : FR. 7685

Lundi prochain, on installera les 
nouveaux parcomètres du carre 
iChaboillez. Ils seront au nombre 
de 88 et comporteront deux parti­
cularités: ils seront 
con à permettre 
de courte durée, mais renferme 
ront principalement un dispositif 
du type “cumulatif”. De la sorte.

la main par son dernier honneur 
de carreau. Afin de se rédqire au 
même nombre d’atouts que Ouest 
et éliminer cette suite de la main 
du Mort, Sud coupe un trèfle. 
Comme Est se voit forcé de pren­
dre le valet de carreau, aue n®ut- 
il jouer ? Un coeur ou un trèfle. 
Dans les deux cas. Sud coupe de 
son dix de pique. Si Ouest sur­
coupe de son roi. Nord prend de 
’’as. Le refus de surcouper de la 
•’art de Ouest permet à Nord 
■’’écarter son dernier carreau et 
’’as de ninue assure la dernière 
’evée. Ainsi, nar un coup specta- 
-u’aire. (Smother nlay) ou coun à 
’’étouffée, le contrat est réalisé.

Noël DUCHESNE.

reou­
verture des classes après les va­
cances des Fêtes. A cette occasion, 
les parents des élèves ont reçu 
une lettre dans laquelle on annor. 
ce que ’’les autorités scolaires ont 
décidé de faire distribuer le lait 
dans les classes afin qu’un plus 
grand nombre d’enfants profite de 
ce service, qu’ils boivent leur lait 
plus lentement, et qu’ils ne soient 
pas privés d’une partie de leur ré­
création.”

Cette lettre, signée par le direc­
teur de chaque école, signale que 
le prix du demiard de lait est 
maintenu à six cents et souhaite 
que “les enfants s’habituent à con­
sommer du lait de préférence aux 
liqueurs gazeuses, aux bonbons et 
autres friandises que les enfants 
apportent souvent à l’école.”

Après avoir rappelé que les Can­
tines scolaires, comme oeuvre de 
charité, sont subventionnées par la

Dumas, tous’ candidats de la 
classe B à Notre-Dame-de-Gràcç.! 
“Chose étrange, l’étampe posta-j 
le sur cette circulaire portait! 
le numéro 146613, qui est exac- 

aura lieu au tement celui réservé exclusive­
ment aux envois postaux du Co-] 
mité exécutif de Montréal.

“Le candidat Boyle demande 
à M. J.-O. Asselin d'expliquer! 
pourquoi il a permis à son fils! 
de faire usage de Tétampe de) 
l’Exécutif; car, enfin, si M As­
selin fils a envoyé quelque 30,- 
000 circulaires du genre, ce sont 
les contribuables qui devront 
en payer les frais de poste.
“De plus, M. Boyle trouve injus­
te que le personnel du Comité 
exécutif travaille directement à 
la réélection du jeune Asselin.”] 
Contrairement à ce qu’affirme1 

_u ou insinue cet article et à ce qu’ill 
•' implique, M. J.-O. Asselin n’a ja-' 

' mais permis à son fils de se servir! 
“de l'étampe postale exclusive du! 
Comité exécutif de Montréal pour 
faire parvenir ses circulaires élec­
torales aux électeurs de Notre-Da- 
me-de-Grâce”; que les frais de pos­
te pour l'envoi de ses circulaires 
aient été mis à la chargé des co 
tribuables et que le personnel du 
Comité exécutif ait travaillé acti­
vement à sa réélection”

Non seulement les affirmations 
et insinuations contenues dans 
cet article sont fausses, mais il

concept de séparatisme que l’on 
doit la naissance des différentes 
nations de l’univers. Il a voulu 
prouver par là que l’on avait tort 
de traiter de visionnaires les Ca­
nadiens français du Québec favo- 

Pager et Pager, avocats, râbles au séparatisme.
N. de la R. — "Le Devoir’’ a pu- Quant à savoir si le séparatisme 
blir de bonne foi la nouvelle est économiquement réalisable 
dont se plaignent MM. Asselin pour le Québec, il n’en a pas été 
dans la lettre ci-dessu. Nous question à cette première réunion, 
avions alors raison de croire mais M. Pierre Eliot-Trudeau, un 
exacts et véridiques les rensei- économiste bien connu, qui était 

,gnements ainsi publiés. présent, a fait remarquer qu'il
Cependant, connaissant la par- faudrait, si l’on veut songer au sé- 

faite intégrité et la haute va- paratisme, que les gouvernants se 
leur professionnelle de Mtres préoccupent d’abord de garder le 
Pager et Pager, l’Imprimerie contrôle des richesses naturelles 
Populaire Limitée accepte leur de la province. Cela étant fait, on 
version des faits et. en conSé- pourrait peut-être par la suite étu- 
quence, rétracte les affirma- dier la question, 
lions et insinuations dont se 
plaignent MM. J.-O. Asselin et\
Edmund T. Asselin dans la let-\ 
tre de leurs avocats reproduite 
ci-dessus.

Rosaire ainsi que la méditation 
pendant la messe seront faits par 
un prédicateur invité.

ùcot/ârtd

Fédération des Oeuvres do Cha-j _
rité canadiennes-françaises, la Fc-j Ceux qui voudront profiter de 
deration of Catholic Chaiities, la ce pèlerinage pour se confesser] 
Commission scolaire et le Cana-!0* ^a*re sainte communion trou-i 
dian Progress Club, la lettre ajoii-!ver?nt des confesseurs à leur dis-

XTVTf*................. iv «____j.^ te: “En conséquence, le lait distri-P0f“‘0,n et pourront communier
tl'ltfrtnnnom/nt SUF I An €3(13(11611 hué gratuitement dans chaque s’ ? n ont pas pris de nourriture
le stationnement mi ■ école est destiné exclusivement|f°Hde depuis trois heures avant iâ I U. 08 M |aux enfants nécessiteux et débiles la distribution de la sainte corn- ,

Nous aimons croire que les pa-mu".lon ®t aucun bquide, a l ex-, 
artirents oui le neuvent se feront unicePtlon. d® 1 ®au. depuis une heure.

m
ACHETEZ

en toute confionce

PINTES 
PAP BOITt

PIETTE & FRERE d/3St»pitée'
maison établit depuis 30 ans

CAFE • THE • EPICES 
HUILE D'OLIVES

TEL. ; HA 0117-8 
4355 RUE DROLET

MONTREAL

. ... . Un cours sur l’histoire de lart|rents qUj ie peuvent se feront un, . ,
un automobiliste pourra bénéficier: lu Canada, par M. Rolland Bou-;devoir de paver le lait que leur«,avant la communion, 
du temps non dépensé par un pré-,'anger, sera offert par l’Extension enfants bojvcnt à l’école afin de! Les aut0bus soéciaux Quitteront 
decesseur. en insérant dans lappa-.ie ’enseignement de l’Un versité nermettre à un oins grand nombreii» S • , j sP1e.c,al’x quitteront reil une nouvelle pièce de mon- de Montréal tous tes meriïdis ^iTr! inrgePnt, dt!e proriteT de ^ îacérémonie"^^?^ hlo 
naie. Il y aura continuité de temps, j so?r. a compter du 19 janvier. cette gratuité.” _.a.. ...ce_rel?1.orl.ie’ s0Ta.. n' ’

. ... i On se pose assez souvent laLes appareils du carre Chabotl- mlestion . y a.t.u un art cana.
lez étaient au total de 222, les 134 dien ? Si, en effet, dans la discus-;«. . j r* i

KT-SPRS AfiSSK î-ÆT; ,«£ 5! K! Nolfe-Dame *■ Ml-ReyalOn les a rajustés en vue du sta- d’auïr« pays ou d’aitres siècles ' An visitfi À VilIfi-ElTiard 
tionnement de longue duree, soit jj manque toujours un terme aux Cn ° ,n,C tma,u
de 10 heures, pour la commodité compapajsons possibles. Que sait-1 ...... 1(. . . „ . . *
des employes de bureaux ceux-la on de rhistoire de l’art au Ca-! Aujourd'hui, 15 janvier, cest la

- dune ••• Minéiel* eri.br.*IU.
• elteêwe, #*»#u#e *»#
’ BeéeM *e«u8 )•** » **éto mu* «<|f* 

«■ H elle* le* ne'edie* de...

F ESTOMAC - FOIE REINS ■ RHUMATISMES

\iiAûul

“Ta vutUt wvcubcrw a LoWm L t^Lust Pcuw«

„ TOILES, LAINAGES et COTONNADES en gros 
4S9, rue ST-SULPICE BEIelr 4478

du voisinage qui n'auront pas a nada •> Quelles ont été et quelles P^.olsi®
se deplacer toutes les demi-heures sont les aspirations des artistes,!‘“J;* Recours de Ville_Emard qu 
pour se mettre en regie avec les iPS influences subies, leurs ten- J?™ ,£*• J®5
parcomètres municipaux et la po- dances, l’influence qu’ils ont p • MonURoyal, toujours accompagnes

DÉPART SPECIAL
DE

NEW YORK - 
HALIFAX - -

26
29

MARS
MARS

'“«• ' «raî iJSSrÆ t.5 soeustaoafrddemiahrer/tres est ^ Knm.ei* et^econnuef? ?yenir_ rapproché :.Notre-Dam^du
* dem' heure. mais avec M Boulanger poursuivra une
hoini’ du..carr« Cha: incursion systématique dans tous

iboHlez, d insérer des pieces de 25 le, domaine"s de l’art, de la pein-
i us’ j ture, de la sculpture, de l’ar-

Les nouveaux appareils du parc! Çhitecture, etc., depuis 1 époque 
Jeanne-Mance seront aussi du type , a colonie jusqu aujourd hui,
“cumulatif” et l'on désire étendre e,; £®[’a POftcc soti enseignement 
cette formule à tous les parcomè- sur 1 ar^ al) Canada tout entier,

] très installés à Montréal.

pour les endroits suivants : 40e 
Avenue et Bellechasse, Ste-Philo- 
mène et St-François Solano, à Ro­
semont; Crémazie et Basile-Rou- 
thier, Jarry et St-Denis, Chateau­
briand et Beaubien; St-Zotique et 
St-Laurent; boul. St-Joseph et De- 
Lorimier; boul. St-Joseph et Dsla- 
naudière; boul. St-Joseph et St- 
Dominique; Rachel et Papineau; 
Service marial, 816 est, Ontario. 
De l'église Notre-Dame, l’autobus 
partira à 3 heures.

Mont-Royal.
La cérémonie commencera à 

3 h. 30 par la récitation du cha­
pelet médité et sera suivie par la 
messe, à 4 heures.

C’est M. le curé de la paroisse 
qui dira la messe, tandis que les 
commentaires des Mystères du

LIVERPOOL
La seule traversée de New York 

vers l’Europe à bord du plus grand paquebot 
du Pacifique Canadien! Réservez dès maintenant.

Date de traversée idéale pour passer le printemps 
outre-mer. Vous aimerez l'agréable vie à bord, la cuisine 

et le service incomparables du Pacifique Canadien!
BAS MIX D'HIVIt:

PtiMKBI CUSSI À COMPTIB N $74* • TOUWST1 k COIIPTU M $1J*

Potyr pouéporh êt rêt0rvafion$, consultoi votn 
O0«nf di voyages, ou

NIAI L WtSKMAN «NÉ HÉBHT,
A g•nt* généraux, Servie** Maritima*,

SOI auMt, rv« Sf-JacquM, Montréal 1, P.O.
▼él.: H. 2211

Avis de décès
CHAMPAGNE. — A St-Eusta- 

che, le 14 janvier 1955. à l'âge de 
86 ans, 2 mois, est décédé Eva­
riste Champagne, époux de Clara 
Boswell Deming. Les funérailles 
auront lieu lundi, le 18 courant.
Le convoi funèbre partira de sa 
demeure, 73, rue St-Eustache. à 
9 h. 45. pour se rendre à l’égliseI rie ’dë'cours d’histolré et d’bis 
paroissiale, où le service sera cé-!toire de l’art se poursuit en mê- 
lébré à 10 heures. Et de là au ci-] mc tPmps : ie lundi, à compter du 
metière du même endroit, lieu de 17 janvier, les grands artistes de 
sépuitare. Parents et amis sont: ,a renaissance, de l'époque classé
prilt d j assister sans autre invi-l „uf Pt ' ------
tation. -

le 11 janvier 1955. à l’àge de 71| ®®>?‘®'nPfa'n<’: lc • ,',irT df,
ans, est décédée Mme veuve Jo- P»'*. >® l®r mars- 1 histoire de la

tant dans les diverses provinces; 
que chez les différents groupes! 
ethniques.

A l'invitation du professeur.1 
une dizaine d’artistes-peintres et] 
sculpteurs participeront aux 
cours, en exposant leurs oeuvres 
expliquant leur technique et ré­
pondant aux questions de l'audi­
toire.

Pour tous ceux qui seraient in­
téressés à poursuivre par eux-mê­
mes les parallèles avec d’autres, 
conques ou d'autres pays, une sé-

! *••« A n nrttt v*o si’1* v et rtt Cl f H'Vtic.

Achetons chez les 
annonceurs du “Devoir* 

nous y gagnerons

Tél. : CR. 5700
MAGNUS

POIRIER
Entrepreneur 

Exp*r» 
Embaumeur 

Rompt* Funèbre*
ST-LAURENT 

6603, ru«

du romantisme (1400-
■ 1850): aussi l'histoire générale de 

A Montréal,!,a f'n du moyen âge à l’époque]

Georges Godin
Successeur d’Arthur Landry Enrg
DIRECTEUR DE FUNERAILLES 

SALONS MORTUAIRES MODERNES 
SERVICE D’AMBULANCE 

Salons . Bureau :
5)8 RACHEL EST 528 RACHEL EST

FAIkïrk 357)

seph-Alfred Hubcrdeau, née 
Alexandrine Troie, demeurant à 
St-Rémi de Napiervilie. Les funé­
railles auront lieu samedi, le 15 
courant. Le convoi funèbre partira 
des salons de la Société Coopéra­
tive de Frais Funéraires, 302, rue ntetratif. 
Ste-Catherinc est, pour se rendre à 
l’église d e Tlmmaculée-Concep- 
tion, où le service sera célébré à 
9 heures. Et de là au cimetière 
de la Côte-des-Neiges, lieu de Sé­
pulture. Parents et amis sont priés 

■ d’v assister sans autre invitation.

musique au moyen âge; le ven­
dredi soir, depuis le 14 janvier, 
l’histoire de l’architecture au 
moyen âge et, à compter du 21 
Janvier, l'histoire du Canada, sa 
constitution et son régime admi-]

Pour plus amples renseigne 
ments sur tous ces cours, s'adres­
ser à l’Extension de l'enseigne­
ment, Université de Montréal, 
C.P. 6128, ou par téléphone, 
RE. 8-7057.

Prosnprtns sur demande.

AU ER LIGHT ^
fondé* im Propriétaire*

Lionel COTE — Roland PICARD

ACCESSOIRES ELECTRIQUES EN GROS 

461 rue St-Sulpice — PL. 9815 — Montréal 1

Heure* d’affaires: du lundi au samedi inclus:
9 heures è 5 heures 30.

EATON

Bottes J’A ïiateurs
Tout caoutchouc

Botte-; tout caoutchouc brun, chaudement doublées, de 

formes confortables, pour hom­
mes. Modèle aviateur. Toutes 

comportent de la doublure en 

lame de mouton. Pointures 6 à 
12. Spécial samedi 9 .98
SOULIERS POUR HOMMES (MT-237) AU DEUXIEME, CHEZ EATON

T. EATON C?,
OF MONTREAL

LIMIT C D
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Canadian Daily Newspaper Association LE DEVOIR

Aboltion de la 
défense civile 

à Montréal
I.p départpment dp la Défpnsp 

eivilp. qui relevait de la direction 
des Services municipaux, sera abo 
li à compter du 1er mai au plus 
tard. C'est ce qu’a annoncé le pré­
sident du Comité exécutif Mr Pier­
re DesMarais, hier soir. M. Lucien 
Hetu, directeur des services a 
reçu du Comité exécutif des ins- 
tructions en conséquence.

Ce département fut créé il y a 
quelques années, et le maire Ca- 
millien lloude en fut le protago­
niste; il en avait fait l’article 1er 
de son programme électoral

Le coordinateur de la Defense 
civile est le colonel W.-E. Croteau! 
et son personnel est composé de 
quatre ou cinq personnes. Ce per ! 
sonnel sera dirigé vers d’autres 
départements.

La défense civile coûtait à la 
ville de Montréal plus de $100,00U 
par année, explique M. DesMarais !

L’administration nouvelle en­
tend s’en dispenser en raison du 
lait qu’elle ne peut rendre le ser­
vice que l'on pourrait en atten­
dre; au surplus la défense civile! 
ne peut être conçue qu'en fonction 
de la guerre, et la guerre et la dé­
fense contre la guerre sont du 
ressort du gouvernement fédéral.

— — » -♦- ■ .......................— ^

Déchiqueté sous
les roues du 

rapide de Rigaud
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La "rencontre" du DEVOIR

Le maire Drapeau au banquet
Les Canadiens en Louisiane

Début officiel des fêles du 
bicentenaire à Lafayeile

Délégations de Québec et de Shawinigan — Plu­
sieurs groupements s'inscrivent — Un programme 

qui couvre toutes les questions d'actualité
La rencontre des lecteurs du! vente au Devoir, 434 est, rue No- 

Devoir sera un succès. tre-Dame, Montréal, BE. 3361, au
Plusieurs personnes et groupe- prix de $5.00 par personne.

T„, ,, T „ ... » r\ , t . , „ . . ments de Montréal ont fait eon-; Le programme de la rencontre,
J'oulsl*nte' l^e notie ^ Le_ gouverneur de la Louisiane, naitre ieur intention d’y partiel-1 sujet a quelques modifications de 

envoyé spécial). Les célébra- M. Robert Kennon, a egalement per Shawinigan et Québec orga-détail, sera le suivant: 
îions qui doroulcroiît duiânt si^nc une proclnnistion invit3nt des dôléjLjâtions Sous le rsp*'
toute l’année pour marquer le la population à célébrer durant port du nombre on peut donc s’at-1 Programme
200e anniversaire de la déporta- , ! tendre à un suécès certain i „ .
lion des Acadiens de la Nouvelle- ‘ou1* 1 année. On du que c>st . Samedi avant-midi 9 heures —
Ecosse ont commencé officielle- 'j* Première fois dans l’histoire Comm.wion do l'Admimetr.tion:
ment hier au festival annuel des de l’Etat qu’un gouverneur pro- ^ ‘mposent d’assiXr fia rem (,Sa.lon F) ~ Finances du jour- 
camélias. clame ainsi toute une année pour^P^0^1 ^ et P^ande. annon-

Un groupe de 135 Acadiens aes teleDia,10ns- à dire et à apprendre sur les ques-i Président; Me René Paré,
était présent à la cérémonie et 7.a délégation canadienne c,om- t‘ons soumr'iCls à la discussion, les] Rapporteur: M. Gérard Filion. 
les officiers de 1 Association du prenc| n]gr Albert Leménager.:aMtres son^ simplement eu- Commission de l'Information:
bicentenaire des Acadiens de la évêque de Yarmouth, N.E., l’abbé ;r,e.“* y011 vie, r^' "e .5?n'i (Salon E) — Sport — Rappor-
Louisiane ont dit avoir reçu des Paul-Emile Gosselin, délégué of- J13111’® personnellement les redac- teur. jJj Jean-Robert Bonnier —

Un incendie, qui a donné beaucoup de mal aux pompiers, a couvé une couple d'heures mondT* P ^ ficel de )a cité de Quebec et ‘^-Finance - Rapporteur: M. Roland
dans les entrepôts de la compagnie Sendel & Sendel. au 711 rue des Communes, hier Le festival ann 
après-midi. ( esl le deuxième incendie du genre cette semaine, dans le même district, est fondé sur ‘T— - —i- : '«a »-iss ssssutsst
Les pompiers ont dû demander de l'aide pour venir à bout des flammes.

(Photo “Le Devoir'
EN 1954

histoire des Aca-; crétaire de la revue Vie Françai- 
jdiens” et relate les événements se; le col. G.-E. Marquis, prési- , ■ - . , -

, de 1755, alors que les Acadiens dent de la Société Samuel de ^
■' - furent déportés pour avoir refu- Champlain, et M. Louis-Philippe

18 personnes 
mortes des suites 

dlncendies

Suppression de la 
Commission d'urbanisme

| sé d’accepter le régime britanni- Roy, rédacteur en chef et délégué 
que en Nouvelle-Ecosse. Une bon- de l’Action Catho’

Président: M. Gérard Picard.
, , . . • , Commission do la Ridoction:jmais dont iis n ont jamais eu lej (Salon prince.de-Galles) - ArU

et lettres: enseignement: coordina- 
Lo Banquet ,l0.n et; réformes. Rapporteur: Fr.

M. Raymond-E. Paré, directeur 
\i pnnô Ao . o ..t, 1)11 service municipal des incen-. . in \iau. 48 ans. fi (ole- dies, a révélé, dans son rapport 

a perdu la vie de la- annuel au directeur des Services 
.((), hier C)Ue jg personnes sont mortes des

de-Licsse 
çon horrible 
soir

la
vers 6 h.

que en Nouvelle-Ecosse, une bon- de l’Action Catholique.
! ne partie des Acadiens dispersés! _ _ , , . ,
s'établirent en Louisiane. Gail Dugal, de Lafayette, a

, t etc couronnée, hier soir, reine desLe premier ministre Saint-Lau-lt,am^^as a rCçU sa COuronne
rent, le president Eisenhower, le je M. Georges Dumont, président 
Vatican et le president de l-ian-(ju comitg canadien des fêtes du 

ue, M. Rene Uoty, ont fait Parve- bicentenaire et chef de la déléga 
I j i» l i-.. nir ^es messages de salutations tjon canadienne.Le Comire execurir en recommandera I abolition au et de bons souhaits a tous les par-
conseil municipal. MM. Lucien Croteau et FHmnnH ticiPant* aux fêle» ^adiennps 

Hamelin dissidents. “Transactions louches.” AUX COMMUNES
Le Comité exécutif rocoinman- me aurait dû être l’obiet de nou-!

M Vian 'a su',cs d’incendies au cours de l’an- dera au conseil municipal la sup- velles nominations à la suite de la
1rs im,»» ul,UCDC:„SOuS n6e 1954 De ce *'ombre, un pom- pression de la Commission consul- dernière élection, La majorité du
alor» nu’il tr-ntâ^riè iravor ^ in' pler a peri dans ,es flammes. lative d’urbanisme. Il s'agit, on le Comité a décidé de la supprimer

m er»ei les Comme toujours, le service a eu conçoit, d’une mesure d’importan- tout simplement. Deux commissai-nombreuses voies ferrées posées 
en cet endroit. une année très chargée. Les pom- c®- susceptible de provoquer un res n’ont pas partagé cet avis: MM.

M. Diefenbaker 
propose une

^e scient Gustave Massue de picrs ont réPondu à 11,296 appels. v!f débat- a l'assemblée du 20 jan- Lucien Croteau et Edmond Hame- fi'îmnÂtC 1
la Sû.eté0p?ovinc aîe a envové un unp d>'>lini«‘ion. cependant, de 664 «er lin: ils se sont opposés a la sup reaUCTIOn 0 ImpOTS nc;

. u . d envoyé un — «.. I r____  ( pflp pnmrmçcinn pfait pnmnn. rv.-ncion nn i-o «t 11c ■ .

! Les Canadiens sont arrivés à 
Alexandria, hier matin. Plusieurs 
réceptions leur ont été offertes 
durant le voyage à Lafayette. Ils 
feront aujourd’hui une tournée 
dans la section d'Evangeline et 
seront les invités à un déjeuner 
à St-Martinville. Ils s'arrêteront à 
Beaux Bridge, New Iberia et Ab­
beville.

Ce soir aura lieu le banquet of-

Clément Locquell.
Cette rencontre se clôturera par’ Page féminine. Rapporteur: Mme 

un banquet servi dans la grande Monique Bechard-Deslandes. 
salle de l’hôtel Windsor. Son Mon Président: Me Jacques Perrault, 
neur le maire Jean Drapeau a bien — # —
voulu accepter de rehausser l’évé- Samedi après-midi, 2 heures — 
nement de sa présence. Commission de l'Information:

Les billets sont maintenant en (Salon E) — Nouvelles généra- 
______;_________:_____________ les: locales, canadiennes et étran­

gères, faits divers, illustrations et 
L'AFFAIRE DES CONTRATS comiques.

Rapporteur: M Gérard Pelletier. 
I _ _ _ . _ _ * . ______ ___ x , Président: M. Gérard Elie.Les renSeiqnemenTS Commission de la Rédaction:

^ i (Salon Prince-de-Galles) — Ex­
ploitation des ressources naturel­
les de la province, indépendance 
économique des Canadiens fran­
çais, initiative privée et coopéra­
tion.

Rapporteur: M. Pierre-Elliott

seront-ils rendus 
publics ?

détective faire enquête sur 
circonstances de cette m,ort. 
restes de la victime furent tra 
portés à la morgue de Montn

Le C.N.R. vend 
quatre de ses hôtels

----  ----- ------- ----------- — ---------- —................iv.pi-npmpnt np prepr i inreniiuaei” surtout du tourisme.|COncerant une firme qui a récla-
■e, les appels inutiles et les ylce d urbanisme, et elle fut même il avait succédé à feu M. Gordon IrrinTahniti rW .m m»rrhé r1eHls ont seJ0Ulne Pendant deux!mé des déductions d’impôt sur le 
es alarmes ont augmenté : ils >a source de “transactions loti- Pitts. ! rfpAl'Vhaniir.u." pn Ûssant a Chicago puis une journée revenu pour avoir fait des amé-
êté respectivement de l’ordre ches’• declare M. Pierre Des Ma- En faisaient partie: MM. Hélio- "”"" HP"a°yque ;a St-Louis. Avant-hier soir, ils sont liorations à une somptueuse rési-

cpntre 
fausses 
ont é
de 4 420 et 3.150.

Deux incendies ont 
une troisième alarme

nécessité 
celui des

dore Carrière; J.-H. Dupuis, Geo, : DlefenSrr/ormulf etue pai tis pour la Louisiane’

Ottawa. (P.C.l — Le premier Trudeau, 
ficiel des fêtes du bicentenaire, ministre Saint-Laurent a déclaré' — Politique internationale: co­

hier qu’il ne savait pas encore existence pacifique, relations avec 
jusqu’à quel point il pourrait ren-les Etats-Unis et le Commonwealth, 

quatre jours, les yoya- dre publics les renseignements participation à l’O.N.U. et à TO. 
fait surtout du tourisme concerant une firme qui a récla- T.A.N.

Ils ont séjourné pendant deux mé des déductions d’imnôt sur le Rapporteur: M. François-Albert
Angers.

Président: Me Jacques Perrault

L<> service d’urbanisme ne pou- «es Guèvremont, W.-E. Lanciault,1 va wa wu m iixr vi Ut: v i c il lu il L, v».*JCa. Lad I JL i U U11,1 -i - rsonHonl Id f
vait agir sans obtenir l’assentiment Bruno Lépine. J.-C. McDougall,! Y.luque pfin^'V_„e ..nrpplahld Hll cnrvir»*» rl'iirhanicmo Andin Mnvnhnr TVfov C as i r» I Cf#» QISCOUrS OU 1 rOnC. Il

débat sur le| St-Louis laissera un profond sou-

somptueuse 
; dente afin d'y recevoir des fonc- 
itionnaires du gouvernement.

abattoirs de la' Pointe St Charles Drcalable du service d'urbanisme. Austin Murphy, Max Seigler. Ste-
Montréal. (P C.) — Les Chemins et celui du pàfé de maisons situé ?n dlver.ses matières, comme dans phen Stephens

de fer nationaux du Canada ont ,i l’angle des rues Notre-Dame et 
annoncé hier la vente de quatre de Craig. A seize reprises, les muni ! 
leurs hôtels à un consortium cana- cipalités environnantes ont fait ap- 
dien dirigé par M. Walter F. pel aux services des pompiers de 
Thorn, de Moose Jaw, Sask. Montréal.
„„C,e^.1’dtel.s p*"d“saont 'e ,Prin- 279 pompiers ont été blessés en 

1 *y, ï oit-Arthur, (Intario, devoir. Ils ont porté secours à 53
Vanit^haCCtEd<Mardô f Brand,,|L personnes au cours de l’année.
Manitoba; Le Minaki Lodge, dans n. . . ■ j ,
le secteur ontarien du Lac des Bois ^ (p dom?.lne d« la preven-
ei 1P Pictou Lodge, à Pictou, Non- !on des, ”?.c?nd.leiS' 40 422 mspec-
velle-Ecosse. Lp changement de „ on,( p|c declarees bonnes et8,499 autres trouvées “-----““—

dangereuses’’.

préconisé venin dans la mémoire de tous les L’affaire en question a été en-

les cas de zonage, par exemple. I maire Houde 
Suivant une réglementation mu- recteurs des 

nicipale. la Commission d’urbanis-mp et des travaux publics.
Le rapport- de Hammarskjoud

On a discuté l’admission de la

Dimanche après-midi, 2 heures—
Commission de lo Rédaction, «ac­

tion A
Ta

fédérales-pro- 
, ________ ____ _ _ttawa, bleu àque les Canadiens sont en souvenir esi encore vivant et aussi tence samedi dernier par un ju- Québec; Québec. Etat national 

train de perdre à la fois les mar-jParce que c’est là que pour la gement de la commission qui ne! Rapporteur: 
chés mondiaux et leurs emplois, première fois ils ont aperçu le cé- mentionne ni le nom de la fir- Président- M Gérard Picard 

! M. Diefenbaker a dit que l’es-lèbre fleuve mississipi. me, ni celui des fonctionnaires Commission do la Rédaction, soo-
S.int Louis j en cause. tion b

„ ,, „ . . . , St-Louis a été fondé, en 1764, C$ de^Win'nipe^n^entre"1*^ ~ ^ national: Crise de eons-
rent et M. Walter^Hair.^ mints-.par Pierre Leguest Laclede. Lejposé hi^r apr^ lauTes o^ dq Canad* frwçais.

poir de dégrèvements avait été 
soulevé par de récentes déclara­
tions du premier ministre St-Lau-

s’efloetuera le 1er “conditionspropriétaires 
mars.

On n’a pas révélé les prix de
vente des hôtels. ... __

Le coniQUiniqué du Canadien .,pyfs 11 ar, ia_ Commission du Ser ché

rklNA WAIIMA -kl! rA.N l'AIIII tre dps Finances’ dpcIaratÿ0^qu,i’-i0llr ,néme rfe l’arrivée des'pre-gerquestionsTu premier ministrei Rapporteui: M. Michel
in ne rOUQe dll Sein de lUNU stIo\lopater',r* eVer de a miersFranÇ,aiso,nîlcélébré une -'’ureette affaireetluia demandé Relations du Quebec

awoogw WM «miii mw i W11W pIl]s hau(e fanta,sle. meSse sur l’emplacement du fu-s’ii DOuvait nommer la firme minorités.
\T»«i/tne.TTniac v .v (pC) __ eé„éral de 10NU a dit ouc sa M St-Lsurent. a dit en septem- tur fort St-Louis. On a ensuite éri-‘S “ p0av,lt n0mmer I,rme' !_ Rapporteur: M. Jear

» affirmn l»d " <,tîf *a. bre que les impôts ne seraient pas.ge une petite chapelle de bois; M. Saint-L
run • mar nha'ràfinn d ^ 0n ■'Ue àe 'a augmentés. Le 15 novembre. M rond à cet endroit, une église en qu’il n’était pi 
Tü; H.-n ,bera i<>n des prisonniers avait jjarrjs a djt qu’il s’inquiétait de!l770, puis une autre en 1831. de dire s'il

Brunet, 
avec let

Nations-Unies. N.-Y 
M. Dag Hammarskjqld 
hier qu’il n’avait fait aucun

avec M. Chou En-Lai, pie

^surent

National révèle que cette vente ré- VICP tivd: ,I-afrance aura la mier ministre de ïa Chine corn
été couronnée de succès.

sultail d une offre non sollicitée J'Csl:)0n-abilité des réserves et des muniste, pour la remise en liber- déclaré
reçue, en septembre dernier, par demandes rie meubles et d’accès- té des 11 aviateurs américains, 
l’entremise d’une maison de cour- ‘!01,r.Ps P011!’ lmb le gouvernement mas a laissé entendre que la ques-
tage de Winnipeg.

_ Les porte-parole ..
National ont affirmé que le per 
sonnel de ces hôtels pourra per­
muter à d'autres hôtels de la com- 
jiagnic ’ou seront respectés les 
droits d'ancienneté.

Le ministre du Commerce, M. 
C

qui espéraient voir M.
fédéral, ainsi que des fournitu- lion de l’admission du régime de î, ^ ^,'n n ° 'n n t rCpv1 dim m

du Canadien rrs necessaires à l’entretien et Pékin aux Nations-Unies «'ait Sé ^s J e nresident FiTenhower
aux travaux techniques des maga dominé les conversations. déclaré oue “ a ?e^acUon immé
-ms régionaux partout au Canada. r. , clUequp . Ia reaction imme-Dans la premiere conference diale de tous les Américains est

de presse qu’il donnait depuis que la déclaration du secrétaire
son retour de Pékin, le secrétaire général est décevante”. Le pré­

sident a toutefois émis l'opinion 
en garde contré toute tentation

Jean-Jacquei
répondu i Tremblay.

pas encore en mesure! — Le social: Syndicalisme et 
1 pourrait le faire, promotion ouvrière, logement, coo- 

,voir que le taux des impôts étaitjC’est celle-là que nous avons vi-jn’ayant pas encore reçu l’avis de pération.
“J’ai obtenu ce que j'esjjérais”, te] que le pouvernement prélevait sitée avant-hier. Pour les citoyens tous ses conseillers juridiques.

la moitié ou plus du revenu d'un de St-Louis, ce site et ce temple! .
dur labeur. |sonl des endroits historiques qui M Knowles a demande, si au

“C’est ce que nous répétons de-ont à leurs yeux une grande va cas,,°,d ,*e nom ne pourrait être 
s’est écrié M Die-leur. revele, la loi de 1 impôt sur le

! revenu serait modifiée pour “le- 
i Au fronton de cette église, il y ver ce voile de silence”.

Ceux

M. Lafrance est né à Ottawa en 
1920. Il a fait ses études à l'Uni­
versité d'otiawa.

En 1940, il s’enrôla dans le
D. Howe. a aussi mentionné ces corps de santé Royal Canadien, 

ventes ^ la Chambre des Commu- hôpital neurologique no 1, et se
haitnos. à Ottawa. Il a dit qu’il incom- rendit outre-mer à litre dé quar-
<, au* nouveaux propriétaires tier-maitre. Il revint au Canada 
de maintenu la reputation de ces et fut libéré de l’armée en 1945. 
hotels et qu un programme de dé- Il entra immédiatement au ser 
penses en immobilisation au béné- vice de l'Elat, comme examina 
lice des quatre hotels devait débu- leur du matériel naval du minis­ter bientôt.

M. Louis-Léo Lafrance 
nommé à un poste 

supérieur

tore rie la Défense nationale. De 
1946 à 1949. il a été commissaire 

! préposé à l'armement au service

de représailles et contre les “pa 
roles et les actes irréfléchis qui 
mettraient en danger la vie des 
aviateurs détenus...”

Il a dit qu’i! fallait avoir con- 
! fiance dans la communauté des 
nations et dans l’énorme influen­
ce de l’opinion mondiale.

puis cinq ans. 
fenbaker. “Nous avons une fisca­
lité exorbitante. Les déclarations

ministre a dit que,en question ont fait naître des es-,f Le premier mi
poirs. Elles laissaient entendre ‘aJ on ag‘arcoPt ]e M,ss,ssjDl aux si ses conseille 
qu'il y aurait des dégrèvements Mllv hn„mic„ „’,nPc n„^|recommandaient de le faire, le

Rapporteurs: M. Jean Brunelle 
et M. Jean Marchand.

Président: Me Jacques Perrault.

Elles sont allées plus loin Ç,u’une Pa“txjnb°u™spsouP,e ’ju^ài^gol f e i gouvernement i’envisagerâit,
néeUSànse farre” de's'^poirs6 ft^loïr'’ PrèS de mi"e miHeSi 

“Ces déclarations ont eu unciF

Dimanche soir, 7 h. 30.
Banquet à l’hôtel Windsor.
Invité d’honneur: Son Honneur 

le maire Jean Drapeau.
... . ... -, . On retient ses billets au Devoir,

ü 434 Mt rue Notre-Dame, BElair 
3361; $5 par personne.

Le conseillerrépercussion importante sur les! Dans la ville de St-Louis, le
achats du consommateur canadien nom de Laclède est fort populaire.,, , _ , .
Sur les marchandises sur lesquel-On le retrouve sur des immeubles.!^6fQt*Q GaUtHier en 
les il y a des droits d'accise ou places publiques, rue de commer- “11
d’autres taxes, les gens attendent!ce. etc. On a aussi élevé un mo- rlpilil rJo cri moro
pour acheter. Ils le font depuis nument au fondateur de la ville.' vicwii uv 9U llicre

Le Québec ne 
deviendra pas
communiste... _ _ _ , „ .

M. Hammarskjold a laissé en no'(y?! déclaratkms Sontecréé l’in-1 41 n -v a Pas eu de réceptions Hier est décédée, à Montréal, à 
Ottawa. (PC) - Un. député^ li-, tendre que le succès de la cerri”de et l’insUbRité sur un ni,à Chicago ni à. St-; ’âge rie 84 ans Mme veuve Té-'

Ottawa, 14, (DNC).

U1S
eur

de la direction de 1 approvision-bérai du Quebec a declare hler "'°" ,dp ’ 0^mpo“5'a‘l b'pn dp’ marché de détail chaotique à unlLou,a- Les voyageurs ont visité lesphore Gauthier, nee Azilie, 
nement (armement), de la Ma-qu’aussf longtemps que cette prp- pendre dp l a,"p‘1^aLon d|a ^-!moment 0ù les ventes au détail di- ces deux vllles «n autocars 
nne royale canadienne, et de vince n enverra pas de députes ^tionS nteinationa es spec ale- mjnuent dc toule {açon,'-
1949 à 1951, surveillant de la j socialistes au Parlement, il n’y au-j J^ent entie les Etats-Unis et la .....................
section des pensions et de la!ra aucun danger que le commu .Chine rouge, 

i comptabilité de la Marine royaleînisme s’installe dans le Québec.! Comme on lui demandait plus 
Le mi-! canadienne ‘ ». m.c.a démit é de' précisément si une amélioration

supérieur des appro, isionncmcni. à Ottawa, et de IPsUluspu» sa le SUr ’•le Québec ... ** **'&,•%*

Pour remédier à cette situation. 
M. Diefenbaker demande que le 
budget soit déposé beaucoup plus 
tôt que d’habitude. Tout retard, 
selon lui, perpétue l’incertitude 

règne et engendre l’instabilité 
économique.

Diefenbaker a exprimé Tes

r Pont etc libres d’aller ou bon 1« 
semblait.

L'cxcuraion sur la Mississippi
Jeudi soir, nous cotoyions le 

Mississipi. Dans la nuit, nous aper

| u j . e e \ M —* — " V ». * »# w «# J ». * O SI CX O A.
de la division des achats et des j nouvelle nominaion, adjudant et lp„ Avances du communisme, 
appiovisionnements, ministère des,quartier-maître du service topo 
Travaux publics, à la suite d’un graphique de l’armée, du
concours ouvert à tous les minis Royal Canadien, Ottawa. V^aTnnrté PimorëssVJn i-e I.arae‘T?uon ouv,nraiIt, 13 TO'e lion canadienne et fera quelque•---------------------------- — iet en avait rapporte i impiessi.) i a 1 acceptation par les Etats-Unis'chose.

de 1 admission de la Chine corn ! r a demandé que M. St-Laurent

Trudeau, autrefois de Varennes.
Elle laisse dans le deuil cinq i 

garçons, MM. Télesphore, Albert, 
Gérard, conseiller municipal, Ro­
land et Camille, et une fille Mlle ' 
Marguerite Gauthier. !

La dépouillé mortelle est expo- 
cevions un des bateaux qui font entn ii*X salons J-A. Guilbaut, 
tranquillement la navigation sur, J35?’ M,® *venue-» Rosemont Les 
le “père des eaux”. Iæ noir nous k®*,1®e ».uron*, Be.u. *ondi en 
emnèehe de Histineuer maie nmie . église St-Marc, a 10b. Rassem-

génie! ^f/rip^ouchei1 l'été'dcimi'er f'011 sul! *e P0'nt de savoir si cet- sance e( l'initiative de la popula- 
avait visite le Quebec l eie (icrmei (e amelioration ouvrirait la —K -

in lien cer-'p0jr q„e iP gouvernement se ren-empêche de distinguer, mais nous hl-meni i ohix im'* Kass,em’ 
choses. drait comote à cette session que voulons imaginer les anciens ba-,“n‘ a ®hpa«. à 1 ntersection 
endre oosi- i-, cicaïui i» r.,,;e-Jteaux a aubes sur lesnuels ries de *a rue. Beaubien et de la 9e11 n a pas voulu prendre pose )a fiscalité abusive sape la puis-leaux à aubes, sur lesquels des «sénnltur# i Vo, onn.~

-----* ------ ........................ - - noirs chantent leurs tristes "spiii-:^venue’ Sep_ultu,e a varennes.

Collège è'aint Denis
CENTRE PSYCHC-PEDAGOGiOCE

Affilié à
(’Université de Mentréel

DIFFICULTES 
SCOLAIRES

Etudkmts doués et surdoués

Examen psychologique 
Service d'orientation

a.nt-De::;* Montreal BE. 6219

Pâques à Rome ou à Jérusalem
Déport de New-York, SS. LIBERTE 12 mars — 58 jours 

Retour o Québec SS. HOMERIC, 9 moi 
FRANCE - SUISSE - ITALIE

(sans la Terra Sainte)
Tout compris 
Aller cabine - retour 
touriste

$1280

FRANCE - SUISSE - ITALIE 
EGYPTE - JORDANIE 

ISRAEL
avec la Terre Sainte 

Supplément de $-420.
Réservez dès maintenant et obtenez les cabines 

de votre choix
Option par avion : Air-France, 16 mars — TWA, 29 mars

VOYAGES HONE
1460, AVENUE UNION, MONTREAL 2, HA. 9108

h. ’qu’aucune partie du Canada n est 
aussi mûre pour les avances du 
parti communiste que la province 
de Québec.”

M. Nfassé a dit que les impres; 
sions de M. Regier avaient dû lu> 
être données “par des socialistes 
sans audience qui ont peu l’influ­
ence sur la population ... du Qué­
bec.”

Il a ajouté qu’en sa qualité rie 
géomètre et d’ingénieur forestier, 
il a suffisamment parcouru la pro­
vince en tous sens pour connaî 
tre les sentiments des Québécois! 
envers le communisme.

“Aussi longtemps qu’il n’y aura prochaine étape, 
pas de députés socialistes dans le 
Québec, il n’y aura aucun danger 
de progression du communisme," 
a affirmé M. Massé.

muniste a 1 O.NL. (informe la Chambre de la position
a ajoute que, “du point de,qUP prendra le Canada à la confé- 

(ue des Nations-Lnies, cette ad rPnce dcs premiers ministres du 
mission serait souhaitable, mais Commonwealth qui va se tenir à 
dépendait de la manière dont la Londres
Chine remplissait les conditions Enfin. M. Diefenbaker a dit 
d admission ’.

Le secrétaire général a dit que 
la porte est ouverte à une pour­
suite des contacts entre l’ONU et 
la Chine communiste sur la ques­
tion des prisonniers si, des deux 
côtés, on fait preuve de modéra­
tion, mais a ajouté qu’il ne pou- 

|vait dire en quoi consisterait la

tuais”. Demain, nos illusions’ se­
ront envolées, car des navires mo­
dernes ont remplacé ceux de l’é 
poque de la “Case de l’Oncle 
Tom ’. Mais c’est égal, nous au­
rons connu la poésie de ce Missis- 
sipi qui. il y a trois cents ans, 
était déjà pagayé par des Français. 

’.Nous revivrons brièvement l’his-
qu’un “silence étrange” avait suivi! ‘0^p rdp - H5*1 lp’ dp ; dP
le voyage à Washington de MMp^chKn. de Pau:

ger, le célèbre ingénieur, etc.-— —....

La sentence
d'Hébert est

commuée

Howe. Pearson et Harris, minis­
tres du Commerce, des Affaires 
extérieures et des Finances, quii 
étaient allés discuter de problèmes 
économiques avec les autorités 
américaines. “Pendant ce temps, 
les marchés de nos produits agri-' 
coles disparaissent,” a-t-il conclu.

Simple, ladle à manipulex ! 

LE NOUVEAU DUPLICATEUR DUPLICOPY
est économique • ropide •

ECRIVEZ , pour 
recevoir notre 
circulaire illus- 
(rée, ou télépho­
ne/ à

MA-4527
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fias de stencil . . . pas de *é- 
atine . . . pas d'encre . .. 
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Comté ... ...........................................

Décès du R. P. André 
Casavanl, O.P.

Le Père André Casavant, O.P 
est décodé hier soir, à 7 h. 30. à 
l’Hôtel-Dieu de Montréal, à l'âge ; 
dc 71 ans et demi.

Le Père Casavant était dans sa 
48e année de profession religieu­
se et sa 44e année de sacerdoce, i

La dépouille mortelle est expo­
sée au couvent des Dominicains. 
5375, avenue Notre-Daine-de-Grâce

Un million additionnel 
pour le boulevard

La sentence de mort imposée à 
Georges Hébert, pour le meurtre 
de scs quatre enfants a été com­
mué on une pcinp d’emprisonne­
ment à vie. a annoncé hier soir

1» CnmiU A..z.„4:r __ » i j •• • » , . le shérif de la prison de Bordeaux.i„l» 4-1™-L! î / i ? de!n,el c ma|B a la prepa- Le ministère de la Justice a in­
formé hier le shérif Paul Hurteau 

cette décision par téléphone. 
Hébert devait être pendu ven­

dredi prochain. La Cour suprême
, ___. .. , , . ------,— ---  ---------du Canada avait déjà rejeté un ap-

PO»1 'R Lonstruction de la quatrième section de l’égout pel du journalier québécois de 47 
tributaire Meilleur-Atlantique, au coût de $l,0»2,80r»: la «ns
votation d’un crédit additionnel au montant de Si million ,,luibert fut conduit de Québec à 
de dollars pour l’expropriation des immeubles requis en Z

Les funérailles auront Heu mar- vue de l’aménagement du boulevard métropolitain dans meurtre à coups de hache de l’un 
A,9 hôa^ : en l p^isp dp,!Sl0' ,e secteur montréalais: l'adjudication à la KEY CONS- des enfants: René. 9 ans. Louiset- 

" ” ion «oTirne" TRI ( TION LIMITED du contrat pour la construction du 'p, 7 a"s- Nicole. 5 ans. et Gaétan, 
dns, à St-Hya (l" Commet (aqueduc municipal), au prix d® vé/ dans

*. lOuest en avril 1953.

j tre-Dame-de-Grâce. 
aura lieu lo même 
Hère des Dominicains 
cinthe.
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Courrier de France Les yeux ouverts à tout

Vers une réforme électorale!
------------ par Pierre de CRANDPRE------------

SAMEDI 15 JANVIER 1955

La VOIX du préjugéy ■

Les journaux ont fait un large écho aux scandale, quand M. Duplessis fait une décla-
déclarations du député CCF de Colombie, 
M. Erhard Hegier. Dans Québec, on a été 
fort surpris d’apprendre, de la bouche d’un 
député de la Côte du Pacifique, que la popu­
lation québécoise est plus près du commu­
nisme que celle de toutes autres provinces 
canadiennes.

Même étonnement au sujet de la rencon­
tre Saint-Laurent-Duplessis. S’il faut en 
croire M. Regier, c’est presque une trahison 
nationale que le premier ministre canadien 
a consommée en rencontrant le premier mi­
nistre québécois.

Cet état d’esprit peut nous paraître 
étrange. Il est typique de la population co­
lombienne. Vue de là-bas, la province de 
Québec est une espèce de chancre dans la vie 
nationale. On attend qu’un chirurgien auda­
cieux ait le courage de l’extirper.

On a cru un moment que ce chirurgien 
serait M. Saint-Laurent. Quand il s’en est 
pris à M. Duplessis, les journaux de l’Ouest 
l’ont porté aux nues. Enfin, le Canada avait 
trouvé l’homme politique capable de mettre 
Québec au pas. A ce moment-là, M. Saint- 
Laurent a joui d’une popularité unanime et 
illimitée dans l’Ouest canadien. Tous les 
partis étaient prêts à l’appuyer sans con­
dition.

•
II faut savoir que les ententes fiscales 

sont devenues dans l'Ouest du pays une 
espèce de symbole de l’unité canadienne. 
Ceux qui favorisent les ententes sont de 
bons Canadiens, ceux qui s’y opposent sont 
de mauvais Canadiens. Aussi longtemps que 
Québec et Ontario refusaient de marcher, la 
presse de l’Ouest s’en prenait à la grande 
industrie et à la finance des deux provinces 
centrales. C’était le duel traditionnel entre 
Québec et Ontario, provinces opulentes et 

“riches, et les quatre provinces de l'Ouest, 
agricoles, peu favorisées sous le rapport des 
richesses naturelles et des voies de commu­
nication.

Mais depuis que l’Ontario a pris sa place 
dans la file indienne, le débat a pris le ton 
d’une dispute raciale. C’est la province fran­
çaise et catholique qui s’arc-boute contre le 
reste du pays. C’est elle qui est devenue le 
trouble-fête. C’est contre elle que le reste 
du pays doit se liguer.

D n’y a pas seulement du fanatisme au 
fond de cette attitude. Il y a une forte dose 
d’ignorance. Là-bas, on voit Québec à tra­
vers les manchettes des journaux et les 
commentaires de rédaction. Les manchettes 
cherchent la sensation et les commentaires, 
la petite bête noire. Québec occupe la man­
chette des journaux quand il se produit un

ration incendiaire, quand il faut mettre en 
vedette un fait désagréable aux Canadiens 
français.

Elles sont plutôt rares les personnes in­
téressées vraiment à la vie québécoise, dési­
reuses de connaître les Canadiens français 
tels qu’ils sont dans leurs familles, dans 
leurs institutions sociales et économiques. 
On en rencontre quelques-unes, dans les mi 
lieux cultivés, mais elles n’ont guère d’au 
dience auprès de la population.

C’est d’ailleurs un peu notre faute si 
Québec est mal connu dans cette partie du 
pays. Nous ne soignons pas notre publicité, 
nous la laissons faire par des gens peu com­
préhensifs.

Chaque fois que des Canadiens français 
ont pris contact avec un auditoire de là-bas 
et ont expliqué calmement et sobrement les 
points de vue québécois, ils ont générale­
ment rencontré un auditoire sympathique 
Je ne prétends pas qu’ils ont fait beaucoup 
de conversions, mais ils ont sûrement fait 
tomber quelques préjugés•

A la suite de ma conférence à Victoria, 
un M. Morisson, bien connu pour ses senti­
ments peu amicaux à l’endroit du Québec 
et des Canadiens français, a adressé une 

j lettre au Victoria Times, dans laquelle il 
affirmait que les anglo-protestants du Qué­
bec ne jouissent d’aucune liberté scolaire. 
C’est la direction même du journal qui m’a 
demandé de lui répondre en tribune libre. 
J’ai dû, dans deux lettres, rétablir les faits, 
citer les articles de la Loi de l’instruction 
publique donnant pleine liberté scolaire à 
la minorité protestante. Le fait en lui-même 
est sans doute d’une portée limitée, mais il 
démontre qu’il est toujours possible de faire 
connaître certains faits et qu’une fois ces 
faits connus, le public est capable de modi­
fier sa façon de penser. Les préjugés sont 
profonds et tenaces, mais ils ne sont pas 
indéracinables.

•
Si Québec finit par obtenir que soir im­

pôt soit soustrait de la feuille de contribu­
tion fédérale, l’Ouest canadien fera un tapa­
ge de tous les diables. Les députés libéraux 
se tiendront cois peut-être par discipline de 
parti, mais les vitupérations de tous les 
autres exprimeront les vrais sentiments de 
leurs commettants. Il faut être prêt à af­
fronter la tempête. Elle sera passagère. Le 
calme revenu, beaucoup de gens se rendront 
compte que Québec aura, par sa ténacité, 
rendu un service éminent au Canada et à 
l’unité canadienne.

GERARD FILION

M. Mendèt-France, qui renoncera vraisemblablement 
dans quelques semaines au ministère des Affaires étrangères, 
a accompli à ce poste les principales promesses contenues 
dans ses deux grands discours d’investiture de 1953 et de 
1954, Il lui restera, comme président du conseil, à diriger 
l’oeuvre de longue haleine que sera l’effort de redressement 
économique et social de la France, qui est sa préoccupation 
essentielle et répond mieux encore que tout fe reste à ses 
talents et à sa compétence. Peut-être se souvient-on qu’il est 
question, dans ‘‘Gouverner c’est choisir”, de trois réformes 
faisant partie de cet ample programme de gouvernement 
dont M. Mendès-France a toujours dit qu’il constituait un 
tout indissociable : une réforme constitutionnelle, une ré- 
forme administrative et une réforme électorale.

L’annonce de la volonté gou-j 
vernementale de procéder à' 
une réforme électorale vient de 
produire de violents remous.; 
Elle n’eût pourtant pas dû sur i 
prendre. La date choisie pour: 
cette position n’a rien non plusj 
d’étonnant, si l’6n songe que' 
dix-huit mois ne sont pas exces­
sifs pour un problème qui ré­
clame une longue préparation 
technique, indépendamment des 
difficiles débats qu’il soulèvera 
parmi les députés, plusieurs de 
ceux-ci ayant en vue leur réélec­
tion plus que le réaménagement 
des habitudes politiques du 
pays.

On parle de "manoeuvres”. On 
soupçonne le gouvernement de 
vouloir hâter les élections lé­
gislatives qui devraient en prin­
cipe avoir lieu en juin 1956, et 
de réunir les conditions les plus 
favorables à la victoire de la 
présente équipe ministérielle.

Pour qu’il y eût manoeuvre, il 
faudrait que la réforme propo­
sée ne correspondît pas à un 
dessein d’ensemble, â une pro­
fonde conviction exprimée déià 
par M. Mendès-France lorsqu’il 
était dans l’opposition. Or, en 
mai dernier, donc avant son in­
vestiture, M. Mendès-France, se 
demandant si “une assemblée 
plus introuvabl* encore (que 
l’actuelle) ne sortirait pas des 
urnes” en 1956, concluait dans 
“L'Express” : “La sagesse com­
mande de modifier la loi élec­
torale. Il faudrait adopter le 
mode électoral qui correspond 
le mieux à la volonté et à l’ex­
périence politique du pays, c’est-

scrutin d’arrondisse

BLOCS-N OTES
Ils persistent

Voici assez longtemps que nous n’avions pas en­
tendu parler des écoles de la Colombie. Mais c’était un 
cas où, évidemment, ne s’appliquait pas le vieil axiome: 
“Pas de nouvelles, bonnes nouvelles”.

En effet, une dépêche de r“Agence de presse ca­
nadienne”, qu’on a pu trouver en tête de la dernière 
colonne de notre deuxième page d’hier, nous apprenait 
que le ministre de l’Instruction publique de la province, 
M. Williston, venait de déclarer qu’il ne voyait pas 
d’indice que l’on entendit rien changer pour le mo­
ment au système actuel.

On «ait que ce système fait des 
catholiques des citoyens de se­
conde zone. Contraints de payer 
pour le maintien des écoles dites 
publiques, ils sont en plus obli­
gés, s’il* veulent avoir des ins­
titutions qui répondent aux exi­
gences de leur conscience, de 
s’imposer pour la construction et 
le maintien de ces écoles un im­
pôt supplémentaire.

C'est, dans toute sa cruauté, le 
régime de la double taxe. Dans 
certains cas, il faudrait dire de la 
triple taxe; car, il est des endroits 
où il leur faut en outre payer un 
impôt municipal sur leurs école*.

Cruauté et absurdité dont on 
n’a sûrement pas fini d’entendre 
parler.

Au Manitoba français
Au Manitoba français, comme 

dans tous les centres où le* nôtre» 
sont en minorité, il leur faut me­
ner une active et constante cam­
pagne pour la défense de leurs 
intérêts propres.

La lutte n’est pas aussi bruyan­
te qu’elle le fut à certaines heu­
res fameuses, mais elle se poursuit 
avec une nécessaire énergie.

Au centre du mouvement, ani­
mant et coordonnant tous les 
efforts, se trouve l’Association 
canadienne - française d'Education 
de la province. Elle date de plus 
d’un tiers de siècle.

Chaque année, l’association or­
ganise pour le maintien des éco­
les catholiques et françaises qui 
sont pratiquement hors la loi, une 
souscription qui a le double 
avantage de fournir aux combat­
tants le nerf de la guerre et de 
rappeler à tous la nécessité 
d’amasser, en plus des taxes qu’il 
leur faut payer pour le maintien 
des écoles publiques, les ressour­

cé, faisait l’effet d’un défi à tous 
les calculs raisonnables.

Le Droit, pourtant, a triomphé 
de toutes ces difficultés. Il a, en 
même temps, assuré, dans une 
large mesure, le succès d’une cau­
se sacrée.

Et voici, qu’à vaste distance de 
Tecumseh comme d’Ottawa, dans 
des conditions singulièrement dif­
ficiles aussi, l’Ami du Peuple, de 
Sudbury, achève sa treizième an­
née, qu’il avoue le rêve de paraî­
tre, avant la fin de cette année, 
deux fois la semaine, au lieu 
d’une seule.

En même temps, l’Ami du Peu­
ple, qui vit pourtant dans un 
milieu où l’on sait travailler et 
combattre, expose les misères aux­
quelles il se heurte.

Rayons et ombres
C’est une page de lecture pé 

nible que celle-ci, mais dont il est 
tout de même utile de prendre 
connaissance. Peut-être sa repro­
duction suscitera-t-elle de nouvel­
les énergies ?

La voici donc, telle que l’a pu-

Le deuxième soir du congrès, 
le P. Belcourt, S.J., et l’abbé 
Henri Perron, désignés par nos
compatriotes pour visiter les éco-.,., ,,. . , „ , , ,,
le, fréquentées par leurs enfants, P
feront rapport de leur travail. ^°’r'

On y discutera pareillement de 
l’échelle des salaires, point qui 
comme un peu partout intéresse 
naturellement les instituteurs.

Le troisième soir : élection de 
l’exécutif pour 1955-56, allocution 
du président élu, affaires inache

?es nécessaires au soutien de vées' 80Ùter et rafraîchissement, 
leurs propres écoles. Il va de soi qu en dehors du

L’an dernier, pour faciliter et ProSramme officiel, le congrès 
accentuer l’effort commun, on » comportera des réunions intimes 
lancé une souscription particuliè-;°“ c*8 hommes qui vivent de très 
re, dite du Club des Cent, où cha- Pr*5 1* v*e scolaire de la mino- 
eun était invité à verser $25.!rit^ pourront échanger observa- 
L’objectif a été largement et tions et réflexions. Ces réunions 
rapidement dépassé. 5ans aPPrêt comptent souvent

Aux dernières nouvelles, il était 
presque doublé.

Il y faudra revenir mais, tout 
de suite, nous voulons signaler 
la tenue prochaine, les 17, 18 et 
19 janvier prochains, du congrès 
spécial des commissaires d'école 
de langue française de fa pro­
vince.

Ce congrès se tiendra dans la 
salle académique du collège des 
Jésuites, à Saint-Boniface.

Les allocutions de bienvenue 
seront d'abord prononcées par le 
vice-président des commissaires 
de langue française, M. Albert 
Gallant, qui, à moins que son nom 
ne soit singulièrement trompeur, 
doit être d’origine acadienne, et 
par le trésorier de l'association, 
M. Henri d'Eschambault.

Le programme du congrès, dont 
toutes les réunions se tiendront 
le soir, les congressistes faisant 
partie de l’Association générale 
des commissaires de la province, 
qui siégera concurremment, est 
d’ordre très pratique. On y dis­
cutera, entre autres, des associa 
tions de parents et d'instituteurs 
et des résolutions qui devront 
être présentées à la Manitoba 
School Trustees Association.

On sait qu’il n’existe pas, lé­
galement, d’écoles confessionnel­
les au Manitoba, les commissaires 
de langue française doivent donc 
assister au congrès général de 
cette association^et y surveiller 
d’aussi près que possible les in 
térêts des leurs.

plus fructueuses desparmi les 
congrès.

Mgr Baudoux, coadjuteur et; 
successeur désigné du vénérable | 
archevêque de Saint-Boniface, qui, 
est aujourd’hui dans sa 85e an-j 
née, prendra naturellement à ces 
réunions une part très active.

On prête à Mgr Béliveau cette 
parole : “Mgr Baudoux ! Il est 
plus Canadien français que moi...’'

Ce cri du coeur se passe de 
commentaire.

La presse 
franco-ontarienne

Il semble qu’un vent favorable 
souffle dans les voiles de la pres­
se franco-ontarienne, encore qu'el­
le soit relativement peu nombreu­
se encore.

Nous annonçions l’autre jour la 
résurrection, pourrait - on dire, 
après un sommeil de six mois, qui 
avait fait craindre pour sa survie, 
de la Feuille d’Erable, de Tecum­
seh, qu’avait fondée et dirigée 
pendant près d’un quart de siècle 
le regretté Gustave Laçasse.

Quelques jours plus tard, nous 
aurions pu annoncer l’installation 
dans un édifice dont ses fonda- 
leurs n'auraient sûrement pas osé 
maginer les dimensions actuelles 

du Droit, qui s'est heurté aux 
■nèmes difficultés, aux difficultés 
ilus spectaculaires encore, qui 
aillirent entraîner la mort de la 
'euille d’Erable.

La fondation du Droit, dans les 
circonstances où celui-ci a été lan-

cembre :

Depuis treize années qu’il 
existe, l’Ami du Peuple a con­
nu une vie pour le moins ora 
geuse. Oh ! nous ne nous en 
plaignons pas, loin de là ! Cette 
vie nous l’avons choisie libre­
ment — et si nous avions à 
recommencer, nous suturions 
le même chemin. C'est une vie 
qui ne paye pas beaucoup d'ap­
parence, soit ! Mais un journal 
qui entend demeurer indépen­
dant n’en cannait point d’au­
tre. A l’aveulissement sous 
toutes ses formes, nous avons 
préféré la liberté. Et malgré 
tout, l’Ami du Peuple a vécu; 
il a même fait des progrès 
sensibles. Aujourd’hui, nous 
croyons voir le jour où l’Ami 
du Peuple paraîtra deux fois 
par semaine. Pour tout dire en 
deux mots... c’est notre projet 
pour l’an nouveau.

Evidemment, le projet n’est 
pas encore réalisé; il est en 
core sur le métier. Sa réalisa­
tion dépend d’une foule de 
facteurs. Et puisque nous en 
sommes à l’époque des souhaits 
nous formulons ainsi quelques- 
uns de ccs facteurs ;

— Nous souhaitons que les 
Canadiens français de la région 
prennent conscience qu’ils sont 
nés canadiens-français, et par 
conséquent, qu’ils doivent agir 
comme tels. Sans doute existe 
t-il encore une minorité qui 
prend conscience de cette, 
réalité, mais le nombre des 
"parlant français” diminue à 
vue d’oeil; et le nombre des 
“pensant français” est encore 
plus restreint. Voilà bien l’as­
pect le plus tragique de la 
situation.

— Nous souhaitons que les 
familles canadiennes-françaises 
se fassent un devoir de rece­
voir un journal français. Que 
ce ne soit pas le nôtre, nous 
ne leur en tiendrons pas ri 
gneur, mais qu’au moins elles 
aient la fierté élémentaire d* 
s’abonner à vn journal fran­
çais. Essayez d'imaginer une

à-dire le 
ment.”

Et son collègue au conseil des 
ministres, M. Mitterand, ne pré- 
side-t-il pas un “Comité pour le 
retour au scrutin d’arrondisse­
ment”, comité qui s’est consti­
tué en juin dernier alors que 
le ministre de l’Intérieur était 
simple député ?

Des deux grands systèmes par 
lesquels peut s’exprimer le suf­
frage universel, le scrutin majo­
ritaire et la représentation pro­
portionnelle, la HIe République 
pratiquait celui, moins “démo­
cratique” sans doute, moins par­
faitement équitable, mais plus 
simple et plus efficace du scru­
tin d’arrondissement, c’est-à-dire 
du scrutin majoritaire. Ce sys­
tème majoritaire est celui qu’a 
conservé la Grande-Bretagne et 
que nous avons également au 
Canada. Il est encore simplifié 
dans nos démocraties puisque la 
majorité relative suffit à l’élec­
tion d'un député, n fallait en 
France la majorité absolue au 
premier tour ; si elle n’était 
obtenue par aucun candidat, un 
second tour de scrutin était pré­
vu pour permettre l’élection à 
la majorité relative

Ce système majoritaire, aban­
donné par la 4e République, 
avait des inconvénients graves, 
certes. Ils ont été surabondam­
ment analysés et dénoncés en 
France. Mais il avait aussi quel­
ques précieux avantages. On le 
comprend aujourd’hui, devant 
les déceptions qu’accumule la 
représentation proportionnelle, 
réclamée pourtant à cor et à 
cri par les plus compétents 
théoriciens de la politique de­
puis plus d’un demi-siècle. En 
théorie, la représentation pro­
portionnelle est à coup sûr plus 
équitable, plus “morale”, puis­
que la représentation se trouve 
à l’image de tous les suffrages 
exprimés. Dans le système ma­
joritaire, c’est une affaire de 
candidats élus ou non : seuls 
sont représentés les suffrages 
qui se portent sur les candidats 
favorisés.

Juste à l’égard des partis, 
puisque leur influence à l’As­
semblée nationale se trouve 
exactement mesurée par la part 
des votes que leur a accordée 
la nation, le système de la 
“proportionnelle” n’est pourtant 
pas plus iusta que l’autre en 
vers la nation s’il la prive de 
choisir elle-même, au niveau lo­
cal, les hommes qu’elle délègue 
aux responsabilités du pouvoir ; 
si en outre il crée ou favorise 
au sein de l’Assemblée une bi­
garrure de groupes en conflit, 
qui rendent difficile la constitu­
tion d’une importante et stable 
majorité de gouvernement.

Dans le système de la repré 
sentation proportionnelle la per 
sonnalité des candidats a une 
importance restreinte. Les par 
tis s’interposent entre les élec 
leurs et les élus. Ce sont les 
partis qui jouent un rôle politi­
que prépondérant. On espérait 
en France qu'à la faveur de ce 
système les multiples tendan 
ces politiques du pays pour­
raient être ramenées à un petit

famille anglaise ou irlandaise 
qui reçoive uniquement des 
journaux français. C'est impen 
sable direz-vous ! Et pourtant, 
les foyers canadiens-français 
où il ne pénètre que des revues 
et journaux anglais sont légion 
parmi nous. Ajoutez la radio et 
la télévision anglaises et le 
cycle sera complet.

— Nous souhaitons que nos 
sociétés nationales mettent plus 
de zèle à répandre le français. 
Il s’agit ici plus que des sym­
boliques campagnes de refran­
cisation qui, si elles changent 
les apparences, laissent irréso­
lu le problème fondamental. 
Nous aurons beau décorer nos 
édifices publics de plaques 
françaises, si les Canadiens 
français ne lisent pas un traî­
tre mot de français, nos efforts 
seront vains.

— Nous souhaitons que nos 
chefs de fite se convainquent 
davantage du fait que des Ca­
nadiens français ne lisent que 
de l’anglais, soit “comtes" ou 
journaux, formeront tôt ou tard 
et plus tôt qu’on ne le pense 
une race d’hybrides ne parlantj 
plus, ni ne voulant plus de 
français. La responsabilité prin­
cipale de cet état de choses 
retombera sur ceux de ces 
chefs qui n’ont pas ce qu’il 
faut pour remplir leur charge 
ou qui, par étroitesse d’esprit, 
refusent de donner leur appui 
à un journal pourtant français, 
mais pas libéralisant.

Il est à craindre que, malheu­
reusement, il n'y ait à ce pessi­
misme de sérieux motifs.

On voit, que cette perspective 
le décourage tout de même pas 
mtre confrère de Sudbury.

A tous les hommes de coeur 
mi le oeuvent de lui donner un 
solide coup de main, qui aide è 
■"-siper les inquiétudes sur l’ave­
nir.

O. H
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(jeu de découpage pour les enfants sages)
nombre. Or, il n’en a rien été.l Lettres au "Devoir”

TOUJOURS PAS DE DRAPEAU CANADIEN !

Substituant la recherche de ;, 
l’efficacité à celle d’une parlai-j 
te équité théorique, la réforme 
électorale proposée rétablirait i 
le lien personnel entre les élec-j gjen cher M. Laurendeau, encore donné la description da 
leurs et les députés auxquels ils ces jours-ci, la Société deinotre drapeau... Le “blanc et 
entendent accorder leurs votes. gajnt.paui célèbre la Consécration rouge, à feuille d’érable verte” 
Ces suffrages s'adressent à desjdu grand Sanctuaire dédié à Ma- ferait notre bonheur, mais si dan» 
hommes, personnellement res- rje> Reine des Apôtres. Depuis vingt ans il est remplacé par au- 
ponsables devant leurs man- une semaine, chaque jour est tre chose, on aura raison de se 
dants, entant qu’a un parti ou consacré à un aspect de la vie de moquer de nous. Nous sommes 
a une idée. Il y a a cela des cette Communauté. Aujourd'hui,! presque décidés maintenant à 
inconvénients, ceux que connais- ]e thème de la journée était La! faire fabriquer le bleu et blanc 
sent toutes les démocraties : société de Saint-Paul dans les Na-j à fleurs de lys de la province de 
Monsieur le depute, plus sou- tions. Au moment de la Messe et Québec (la Société au Canada 
cieux de ses électeurs que des (ies Vêpres solennelles, une tren- ayant ses deux maisons dans le 
interets generaux de la nation. , taine de pays (où la Société est Québec Montréal et Sherbrooke.)
Mais il y a aussi des avantages, établie) étaient représentés, au 
ceux précisément dont la Fran- moyen de leurs bannières respec- 
ce a le plus besoin : le principal tives exposées dans le Choeur.
est de contrebalancer par quel­
ques 
un

Les esprits larges nous taxeront 
de séparatistes, diront que nous 
ne sommes pas Canadiens. Si nous

Pour le Canada, on avait mis; sommes séparatistes, c’est la fau 
s considerations concrètes L.e qu’on pouvait mettre... et pour; te de ceux qui, au lieu de donner 
gout excessif de l’ideologie. ma part, j'ai dû avoir recours au! aux Canadiens français et aux

nombre de "personnalités” loea- joefe a l extrèmf-gauchc et les la moitié d’entre eux, 
les, quelques grands hommes armoiries du Canada à droite.)! Non-Canadien... je ne sais pas 
peut-etre qui ne font pas partie Evidemment, tout ce que la So-; qui l’est le plus. Quant à 'moi, 
du personnel politique actuel et cjété de Saint-Paul compte de malgré mon sang français, mal- 
dont 1 absence est si profondé-| çanadiens à Rome (nous sommes gré ma langue française, pour 1» 
ment ressentie dans la nation trois) a protesté... Mais nous! Canada je ne voudrais pas plus 
qu’elle vient tout juste de se- avons failli demeurer bouche bée, du Tricolore et de la Marseillais* 
couer l’habitude de se désinté- quand on nous a demandé de que du God Save the Queen et d«

turière...
Et à vrii dire, nous n’avons pas

resser de la politique, qu’elle! décrire le vrai drapeau à la cou 
sort a peine d’un long sommeil. ■
Les abstentions en font foi. Le 
changement de système, même 
s’il devait être provisoire, serait 
à l’heure présente bien accueilli, 
parce qu’il signifierait une aé-| M. le Rédateur,

l’Unto» Jack.

— Rome, 7 décembre.
PRUDENCE CONTRE NAIVETE

François

| se, à donner droit de cité à la
ration, un climat nouveau Vous faites bien de lutter pari culture française partout au Ca-

Plus brutal, plus sommaire, yotre information contre une cer-j nada, à condition que cette cul-
parfois peut-être injuste lé talne na*vet« de la part des Ca-ture fût laïque et libre-penseuse,
scrutin majoritaire aurait pour nat,iens français. Tandis qu’ils Mais une culture française qui
effet immédiat d’élaguer de admettent saiàs difficulté les ob- reste authentiquement catholique,
simplifier. Voilà ce que les corn- “7*ti®n* de Jac<iues Hébert ------'
munistes. nar exemnle ont bien11 Afrique :

Jacques Hébert sur c’est inacceptable.'
munistes, par exemple, ont bien’ L,Alri9,ue : H?® prison dont les on en veut 
senti. Crainte de ne pas retrou-■ Europfens ^,rançal*. et Anglais)[français d’être

- « . . . k I C A A 4 1 w fl A A1 1 A V O lin 4 n V A S* A S A V* 4 ' f

aux Canadien* 
catholiques. On

lutte contre eux parce qu’ils sont 
catholiques. Nous devons le' cons­
tater et le redire, même si M. 
Saint-Laurent nous accuse encore 
de traiter les Anglo-Cânadiens de 
“sacrés protestants".

On accuse le catholicisme d'in­
tolérance comme on accusait ja­
dis Pie IX désarmé de fomenter 
la guerre. L’Eglise emploierait-

ver comme individus les avan- s01?^ !es geôliers, ils taxeraient 
tages qu’ils , détiennent comme ! voloJntl«f* de Gâtisme et de hai- 
membres d’un parti puissant et ne , 1 étranger celui qui denon- 
fortement organisé, on les voitl ee .. es inJustice* de* Anglo-Ca- 
aujourd’hui s’indigner plus en-!nadien*'
core que les M.R.P. Quelles que: n y a pourtant l’ostracisme du 
soient les subdivisions, une gau-; Canadien français dans la direc- 
che ou une droite pourrait pren-; tion de l’armée et plus que moins 
dre et garder le pouvoir, pour- dans le fonctionnarisme fédéral, 
rait agir sans craindre d’être 11 y a le refrain toujours actuel 
renversée à la première initia- du traitement indigne infligé dans; elle ° donc la violence poûr 'côn- 
tive un peu hardie. neuf provinces aux minorités ca- vertir ? Ce qu’on ne lui pardonne

Le scrutin majoritaire, s’il est tholiques et françaises ; le silence pas, c’est de se prétendre la 
adopté pour les prochaines élec- complice des protestants de Co-j seule vraie religion. Voilà ce 
tions, ira très probablement lombie sur la recommandation de qu'on appelle intolérance et la 
dans un sens qui servira à con- maintenir contre les catholiquesmauvaise humeur des prétendu* 
trebalancer l’effet nocif de cer- de leur province le régime de la esprits larges les adversaires 
taines qualités ou de certains triple taxation; la requête ré-icontient au fond pas mal d’inquié- 
defauts français d excessive sub- cente presentee par les autorités tude morale et même de foi. 
tilité. Dans un effort vers une; anglicanes du pays au gouverne-;
forme de démocratie théorique- ment central, de contraindre la L’Evangile nous prévient, non 
ment le plus proche possible de hiérarchie catholique à participer seulement que le mal est possi- 
la perfection, l'action nécessai- aux offices religieux officiels en ble et existe, mais qu’il comman- 
re se trouve aujourd’hui par l’honneur des combattants dispa- de une attitude de très grand* 
trop empêtrée. Ce qui est ur- rus ; l’aveu ingénu, enfin, de! circonspection, de vigilance: “Je

cette bonne grand-mère de Victo- vous envoie comme des brebis au 
ria : “Nous n’avons pas d’objec- milieu des loups, soyez prudents 
tion à votre culture française.; comme des serpents.” Pourquoi 
C’est contre votre catholicisme j cette prudence ? Parce que le mal 
que nous en avons. Tant que vous;est essentiellement hypocrite: 
serez menés par les curés, impos-j "Celui qui aime l’iniquité détes- 
sible de s’entendre avec vous.” te la lumière.” (Jn) Quand on 
“Cet aveu, disiez-vous, un peu veut faire le mal, on commence 
brutal mais sincère, me parait ex-! P31- dissimuler, on se cache. Cet 
primer le fond de la pensée d’un art est-il assez connu des admi- 
grand nombre d’anglo-protestants, nistrateurs fédéraux !
Plusieurs seraient prêts, je pen- P. Lambert Tremblay, o.f.m.

gent pour la France, ce n’est 
pas, pour l’instant, la poursuite 
de l’expérimentation d’un sys­
tème “idéal” mais bien compli­
qué d'existence démocratique, 
c’est, d’un point de vue pure­
ment pratique et utilitaire, de 
renforcer quelque peu l’Exécu­
tif, d’avoir un gouvernement 
viable et qui puisse entrepren­
dre à échéance une oeuvre de 
salut collectif.

L’ACTUALITÉ

Un point de vue intelligent
En résumé, le député Erhard 

Regier trouve que le Québec 
est une "nuisance” au Canada. 
C’est un point de vue.

J’en trouve un autre dans le 
Bulletin du Cercle Juif de lan­
gue français, et beaucoup plus 
intelligent.

Ce texte est signé par M. 
Saul Hayes, que je n’ai pas 
l’honneur de connaître, -mais 
qui parait avoir beaucoup 
mieux compris la réalité cana­
dienne. Que dites-vous, par 
exemple, de ce premier para­
graphe (les soulignés sont de 
nous) :

"Il est parfois nécessaire 
d’attirer l’attention sur ce qui 
parait banal, pour ne pas cou­
rir le danger d’oublier ce qui 
est la base même de notre 
existence. Le Canada n'est pas 
un pays homogène. C’est un 
pays bilingue à culture multi­
ple. On peut aller plus loin 
encore et dire que les garanties 
historiques pour préserver la 
culture canadienne ont créé un 
cl'mat favorable et accueillant 
pour toutes les autres cultures 
et toutes les autres minorités. 
L’assimilation n’est pas le prix 
qu’on doit payer pour être ad­
mis à la vie et à la citoyenneté 
canadienne. La communauté 
juive doit appuyer de tout ion 
poids le trann’l mené nnec tant 
de zèle par les sor-étèi et les 
personnalités canadiennes-fran­

çaises qui se sont données 
pour tâche de promouvoir et 
de développer la vie et la cul­
ture canadienne-française".

On dira 
Hayes songe 
rêts juifs qü 
justement ce 
Il ne s’agit 
idéalisme ou 
de banquets, 
davantage en

peutitre que M. 
autant aux inté- 

’aux nôtres. C’est 
qui me rassure, 
pas d’un vague 
d’une péroraison 
On le constatera 
lisant la suite ;

“La communauté juive ne 
peut rester indifférente et in­
sensible à aucune atténuation 
de l'héritage culturel du Cana­
da français. Si cela devait arri­
ver. la pluralité culturelle du 
pays disparaîtrait et un produit 
culturel unitaire la remplace­
rait au détriment de toutes les 
autres cultures, y compris la 
culture juive. Le lutte que mè­
nent les Canadiens français 
pour maintenir l’intégrité de 
leur culture est le seul élément 
dans la vie canadienne qui pro­
tège les différentes aspirations 
culturelles et garantit leur vi­
talité. La communauté juive, 
qu’on le lui demande ou pas, 
doit s'allier à tous ceux qui 
luttent pour conserver le ca­
ractère biculturel et bilingue 
du Canada. Nos efforts peuvent 
être l'mités, puisque nous ne 
formons que moins de 2% de 
la population canadienne et 
moins de 8% de celle de Mont­

réal. Mais cela fait quand mô­
me venir de l’eau au moulin, 
La Communauté juive doit ap­
puyer le Cercle juif et toutes 
les entreprises qui contribuent 
à ce but dont le résultat est 
d’enrichir le Canada”.

La communauté juive, qu'on 
le lui demande ou pas, doit 
s’allier à tous ceux qui luttent 
pour conserver le caractère bi* 
culturel et bilingue du Canada. 
Faut-il deviner derrière la pru­
dence de langage, “qu’on le lui 
demande ou pas", une crainte 
d'être mal accueilli ? Mais nous 
serions bien stupides de ne 
pas recevoir amicalement les 
amis qui se présentent.

L’antisémilisme, au Canada 
français, a toujours été un 
phénomène très limité ou très 
superficiel. Çes causes sont 
multiples, mais la plupart s’en­
racinent dans le malentendu et 
le préjugé. Un exposé comme 
celui de M. Hayes, par ce qu’il 
a de mesure et de finesse, peut 
dissiper beaucoup de mauvais 
souvenirs réciproques, surtout 
s'il exprime le point de vue 
d’un groupe assez nombreux et 
assez actif.

Deux minorités ont au moins 
cela de commun qu’elles sont 
des minorités, et spontanément 
adversaires de toutes les for­
mes de caporalisation.

CANDIDE.

I
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Loisirs et principes 
chrétiens

SOCIETE D'ETUDE 
ET DE CONFERENCES

10-1S janvier—1955 
Divert tons de cloche

Diverses conceptions des loi­
sirs dans la société contempo- 
ra*ne- La Société d’étudp et de confé-

. Damien Jasmin rences reprendra ses réunions heb-
t"0'.* . domadaires mardi, le 18 janvier,
veritable notion des loisirs, l,e conférencier invité est M. 
levL;.Ui.. , • Roger Lemelin, auteur connu de

Mgi Laurent Morin, p.a., v.g. la radio et de la télévision; il a
Loisirs d'enfants Intitulé sa conférence: "LiUératu-
17-22 janvier rc et frustration".

Petits oiseaux et grande cage I-a réunion aura lieu au Salon 
Problèmes Prinee-de-Ga!les de l'hôtel Wind

M. Yves Mongeau, ptre sor. à trois heures, sous la prési-
Ailes qui poussent dence de Mme Redmond Roche.

Principes d’ordre physiologique

carnet ]S^uand le trousseau de mariée 
[mondainj devient un embarras...

TELEVISION

Dr Bertrand Primeau
24-29 janvier 

Sur le perchoir 
Premières envolées

Principes d'ordre moral et reli­
gieux

DINER A L'HOTEL QUEEN'S

Le ‘‘Desk and Derrick Club”,; 
groupement féminin de l’industrie 
pétrolière à Montréal, se réunira 
à l’occasion de son dîner mensuel,1

M Claude Collin ntre à 1Hôtel Queen’s mercredi, le 19 
Llauae Uomn' plre janvier, à six heures et un quart.

1-a conférencière invitée est Mlle: 
Beth Crosby, de la compagnie Du-i 
pont. ‘‘Nylon", sera le sujet de sa! 
causerie.

De plus, il y aura un étalage de; 
la garde-robe de Nancy Nylon, et 
la réunion se terminera par un; 
film à court métrage.

Loisirs de jeunes gens 
31 janvier — 5 février 

Forces neuves
Problèmes

M. René Bélisle
Forces à développer

Principes d’ordre moral et re­
ligieux

Principes d’ordre physiologique 
M. Lévis Sauvé

7-12 février 
Forces d'aimer
Principes d'ordre psychologique 

Dr Claude Mailhiot
Forces et force

Principes d'ordre moral et reli­
gieux

R. P. Marcel de la Sablonnière, s.j.
Loisirs de jeunes filles 
14-19 février 

Fleurs délicates
Problèmes

ACADEMIE
MARGUERITE-BOURGEOYS

La partie de cartes annuelle de 
l'Amicale Notre-Dame du Sacré- 
Coeur aura lieu samedi le 22 jan­
vier à deux heures à l'Ecole Su­
périeure Marguerite - Bourgeoys, 
2040. rue Plessis,

PARTIE DE CARTES A LA 
C.N.D. DE JOLIETTE

Grande partie de cartes sous la 
Mlle Andrée Bertrand Présidence de S. E. Mgr J.-A. Pa-

Mamans de demain
Principes d'ordre physiologique 

Dr Jean Lapierre
21-26 février

L'amour toujours l'amour
Principes d’ordre psychologique 

y Mme Marie-Paule Vinay
Les vierges sages

Principes d’ordre moral et re­
ligieux

M. Gérard Lalonde, ptre
Loisirs d'adultes 
28 février — 5 mars 

Unis et désunis
Problèmes

R. P. Wilfrid Gariépy, s.j.
Corps en forme

Principes d’ordre physiologique réal 
Dr Bertrand Primeau

7-12 mars
Union des coeurs
Principes d’ordre psychologique 

M. Paul Sauriol
Montée des âmes

Principes d’ordre moral et re­
ligieux

M. Gérard Lalonde. ptre
Responsabilités dans l'organisation 

chrétienne des loisirs 
14-19 mars

Qui , st responsable?
La famille. l'Eglise, l'Etat...?

pineau, organisée par les Amicales 
du pensionnat et de l'Ecole nor­
male, à la C.N.D., jeudi le 20 jan­
vier. à huit heures et quart.

("est à cette soirée que se fera 
le tirage au sort des nombreux 
n-ix offerts à ceux qui ont partici­
pé à la souscription pour l'achat 
de l'orgue du couvent.
BAL DE THEMIS

Samedi soir le 29 janvier. les 
Disciples de Thémis donneront 
leur bal annuel à la salle Shera­
ton de l’hôtel Mont-Royal, sous la 
P“csidonr’e dTmnneur de Me Tho­
mas R. Ker, bâtonnier de Mont-

Ml!e Jeannette Dalpé et 
M. Marcel Boisvert à 

l'Ecole des Parents
Lundi et mardi, deux des co­

mités de l'Ecole des Parents tien 
dront leurs séances d’études à 
l'auditofium de l’Hôtel-Dieu, 3860 
St-Urbain, à 8h. 30 du soir.

Le 17, le comité de l'adoption 
,, , . , aura comme export invité M. Mar-
AI Lucien l.abelle. pire CPi Boisvert, docteur en psycholo- 

sans gie. qui traitera du sujet suivant:
L Eglise et les loisirs "La divulgation".

M. Yvon Charron, p.s.s.
21-26 m»r» Le lendemain. 18 janvier, Mlle

A l'ombrt du clocher Jeannette Dalpé. directrice de la
La paroisse et les loisirs Maternelle St-Germain, parlera de- 

M. Guv Schetagne. pire vant le c0'™1® maternelles.
Apôtres vigilants Son expose s'intitule : "Les me-

1. Action Catholique et les loi- ,h',\dos utilisées dans une mater-
sirs n®11® •

M. Claude Rvan discussion qui suivra sera
28 mars_2 avril * ; dirigée par M. Jean-Marie Morin

Syndicat des loisirs pour le comité de l’adoption, et
Organismes professionnels et Pal' _,M Bernard Trottier, pour ce-
loisirs lui des maternelles.

' M. Lucien Labelle, ptre Renseignements : secrétariat de 
La cité du bonheur 1 Ec0,e des Parents, VE. 2762

L’Etat et les loisirs 
M. le chanoine Armand Racicot

l’Ecole des Parents,
‘ \-

La chroniqueuse de la Canadian Press 
soulignait, en quelques mots, l’autre 
jour, la nécessité pour les fiancées de 
Noël qui se marieront très probablement 
au printemps prochain ou à l’été, de 
commencer ou de compléter leur trous­
seau personnel et de maison. Ces quel­
ques lignes me rappelèrent la lettre ré­
cente d’une lectrice justement à propos 
des conseils qu'elle a jadis demandés à 
la signataire d:un courrier et qu’elle a 
suivis à la lettre et les.... résultats. Voici 
cette lettre qui va faire le sujet de la 
chronique d’aujourd’hui. Après le pré­
ambule d’usage, voici donc ce que cette 
dame écrit: A dix-huit ans... Non, je ne 
sortais i>as d’une ce/lise. mais j’espérais 
bien y entrer... un jour pour me ma­
rier. Je lisais les courriers des journaux. 
Un jour, je m’avisai d’écrire à l’un d'eux 
pour demander de quai se composait le 
trousseau d'une future mariée. La ré­
ponse vint, très explicite et très longue: 
6 draps par lit — de percale très fine — 
2 couvertures de belle laine par lit; 12 
serviettes de bain très grandes; 12 plus 
petites; des serviettes de toilette pour 
invités; des déborbouiUettes en nombre, 
des linges de vaisselle en quantité; une 
grande nappe de toile fine pour 12 cou­
verts; une autre pour S couverts et 8 pe­
tites nappes pour tous les jours; 2 cou­
vre-lits et la liste est encore longue. Pour 
la lingerie personnelle: 12 paires de bas; 
l parures de sous-vêtements ou complet 
ou davantage; robes de chambre et robes 
de nuit; et robes, manteaux, chapeaux, 
sacoches, gants, etc., etc.

Quand vint cette 'réponse j'avais 18 
ans et je travaillais. Chaque semaine, 
une partie de ma page passait à acheter 
des nappes, des draps, des serviettes, 
etc. .4 30 ans quand je me suis mariée, 
je complétai le trousseau et ma garde- 
robe: tailleurs, manteaux et robes de la 
taille de 12 ans.

Et nous décidâmes d’avoir des lits ju­
meaux: mes grands draps de 02 pouces
de largeur étaient pas mal grands........
L'ne fois mariée, j’en ai acheté de plus 
étroits. L’hiver venu, U vous fallut des 
draps de flancllctte, d fait froid à X. 
Trois semaines après mon mariage, il me 
fallut abandonner mes brassières 32 
pour des 34! Trois mois plus tard j’étais 
enceinte et jamais je n’ai pu remettre 
quoi que ce soit depuis de ce que j’avais 
acheté pour mon trousseau. Ce qui veuf 
dire des achats inutiles pour environ 
$■>00. De plus, je ne me suis jamais servi 
de mes serviettes et de mes nappes avec 
plaisir; les rayures et carreaux à la 
mode quand j’avais 20 ans ou 27 ans ne 
Tétaient plus quand j’en ai ru 30. et en­
core moins aujourd’hui que j’en ai 3.7. Jt 
me suis servi de ma nappe pour fl nu 8 
couverts plusieurs fois; de ma grande 
»<ig))C, jamais. J'ai encore une douzaine 
de linges de ruisselle neufs. Mais dans 
l'ensemble j’ai perdu $-700.t et un autre 
qui dort.

Est-re que vous ne pourriez pas écrire 
vu article pour empêcher d’autres jeunes 
filles de faire 1rs mêmes erreurs que 
moi? Je sais qu’il y en a de plus graves 
et que “plaie d'argent n’est pas mor-

I1

Kpaiité... Charme 
deux atours de la 
femme. I.es créa 
lions Tulipe Noire 
aideront à les lui 

conserver

HOPITAL
MICHAUD

DRUMMONDVILLE

telle’’, mais enfin, pourquoi abuse-t-on 
ainsi de la confiance des jeunes filles 
dons les courriers ? On donne encore la 
même liste aujourd’hui. J’en ai lu une 
hier. C’est un peu ce qui m’a donné l’idée 
de vous écrire. On dirait qu’on veut lais­
ser croire que les magasins ferment le 
lendemain des noces ou que jamais plus, 
les mariées n'auront d’argent pour g re­
tourner. C’est presque un abus de con­
fiance au sens de la loi.

Ce qui m’a surtout donné l’idée de vous 
écrire, c'est qu’hier, mes trais enfants 
sont entrés chacun 3 fois pour sc faire 
changer de mitaines. Quand on leur en 
met chacun 2 paires à chaque fois, ça 
fait beaucoup de mitaines... J'ai donc 
dit a mon mari: “Si je me remariais, 
sois-tu ce qu’il y aurait au fond du fa­
meux coffre d'espoir? — Douze douzai­
nes de couches 22 x 40 et six douzaines 
de mitaines tricotées de toutes gran­
deurs!” (Evidemment, ça ne ressemble 
pas beaucoup à la liste standard donnée 
par les courriers...) Et le reste serait 
acheté une fois mariés, au fur et à me­
sure des besoins et en profitant des ven­
tes, en moins grande quantité mais à la 
mode du jour.

Les listes données pour les trousseaux 
de bébé sont stupides aussi. C'est à croi­
re que les bébés vont rester petits tout 
le tempst Pourtant comme ils grandis­
sent vite. Aussi, je ne me suis pas laissé 
prendre une deuxième fois en dressant 
cette liste.

Et c’est signé: MAMAN DE T DOIS.
Voilà. On ne peut pas dire que ce n’est 

pas la voix de l’expérience qui parle ...
Seulement il y a prévoir et prévoir ... 

C’est très bien de se préoccuper de la 
préparation matérielle d'un éventuel ma­
riage mais la prudence et la logique doi­
vent toujours être de service... C’est 
évident aussi qu’un trousseau de mariée 
ne peut pas être le même pour toutes. Et 
il y a des courriéristes qui semblent se 
croire encore au temps où la majorité 
des pères de famille dotaient leurs filles.

Il faudrait de toute évidence, que la 
correspondante dise, dans la mesure de 
ses prévisions, quel train de vie elle sera 
appelée à mener et quel genre de foyer 
elle présidera. Un couple destiné à une 

«"'dale plus . ou moins importante 
aura besoin de bien d'autres choses que 
le couple de besogneux qui ne recevra 
tout juste, et encore, que les membres de 
leurs familles respectives. Le fait d’ha­
biter à la ville ou à la campagne est en­
core à considérer tout autant que le nom­
bre possible d’années qui devront se pas­
ser de la dix-huitième à celle du maria­
ge. En principe, la jeune travailleuse, 
tant qu’elle n’est pas en face d’un sérieux- 
projet de mariage, devrait se contenter 
de porter ses économies à la banque au 
lieu c’.ï commencer trop tôt à empiler 
toiles et toilettes ... nappes de coton ou 
de dentelle avant de savoir si elle n’aura 
jamais besoin d'une nappe d’apparat 
pour douze couverts... Ce n’est pas d’a­
voir un stock d’entrepôt qui est pratique, 
c’est d’avoir ce qu'il faut, rien de moins 
et rien de plus.

Germaine BERNIER

SAMEDI, 1S JANVIER 

CANAL îA CBFT,
10.00— Musique.
11.00— Concert pour U jeunesse.
12.00— Mire.
3.00— Musique.
5.30— Tic Tac Toc.
0.00—Musiquê.
7.00— 0 soir à CBFT.
7.15—Téie~.iournal.
7.30— Colette et ses copains.
7.45— Film.
1.00— Aux quatre coins du monde.
8.30— Regards sur le Canada.
9.00— Chacun son métier.
9.30— Hockey. — Détroit-Canadien.

10.30— l.e point d'interrogation.
11.00— Dernières nouvelles.
11.02—A l'affiche demain.

A CBMT, CANAL 8
3.00— Music.
4.25—Today on CBMT.
4.30— Mickey Rooney.
5.00— Children’s Corner.
9.30— Disneyland.
6.ÎO—The Artttv Show.
8.45— CBC TV ‘ News.
7.00— i.ifp is worm livinj.
7.30— Holiday Ranch.
8.00— Jackie Gleason.
9.00— on Camera.
9.30— Hockey. — I)etroit-( anadiens.

10.30— Film.
10.45— Re: Fraynes.
11.00—CBC News.
11-19—The Billy O'Connor Show. 
11.25—Wrestling from Chicago.

DIMANCHE, 16 JANVIER

SAMEDI, 15 JANVIER

A CBFT, CANAL 2
2.30— Eaux vives.
3.00— Hockey- de chez nous. — Mont- 

réal vs Chicoutimi.
4.45— Le Babillard.
5.10—Pépinot.
6.00— L'Actualité.
6.30— Film.
6.45— Sur le vif.

—Le manteau d'Arlequin.
7.30— Fantaisies canadiennes.
8.30— Opérette. “I.es joyeuses commè­

res de Windsor” de Nicolai. j
9.00— Le nrr de Cléoopàtre.
9.30— Télé-Théàtre. “Cinq hommes, 

un pain'* de H. Rossmann.
11.00— Dernières nouvelles.
11.02—A l'affiche demftin.

A CBMT, CANAL 6
11.00— Church Service.

St. John’s Lutheran Church.
12.00— Music.
12.25—Today on CBMT.
12.KK—This is the Life.

1.00— Country Calendar.
1.30— Film.
2.30— Ray Bolder.
3.0£—You are There.
3.30— Burns and Allen.
4.(XV—The Playhouse.
4.30— On the Spot.
5.00— Small Fry Frolics.
5.30— Pepin ot.
6.00— Exploring Minds.
6*0—My Favourite Husband.
7.00— Our Miss Brooks.
7.30— CBC News .Magazine.
8.00— Toast of the Town.
9.00— Four Star Theatre. 
9.30*-Showtime.

10.00— Scope.
11.00— CBC New».
11.05—This Week.

1.00 P.M.
I CJ MS-Pierre Valcour.
I CBP-Piana 

CBM-New» et Weather. 
! CKAC-Nouveilet.
; CJAD-Nouv. Townahtpa* 
, OHrjP-Radio-Journal. 
CFCF-Sinatra Show.
1.15 P.M.

, CBF-RadloJournal.
! JJAD-Showtlme Parade. 
! CBM-Tha Week 
! CKAC-Fleur» mtis'.'udCB 
j CHl^P-IIe-.ire féminin#.
j 1.30 P.M.
i CBF-Chansonnette*.
: CFCF-Newa. . .
CBM-World Church. 
CKAC-Une dame 4 1'au. 
CK VI*-Pa rade de ...
C JA D-Marche*.
1.45 P.M.
BM-Mainly About.
CFF-Personality time

6.00 P.M.
CJMS-L 'Angelu*. 

i CBF -Journal e: «port. 
CBM-Nouvelle* 
CKAC-Muelque en... 
CKVL-Sport.

! CJAD-Nouveile*
OKI-P'Nouvelle et sport
6.15 P.M.
CBM-Interlude,
CJMS-Nouv.
CBF-Langue bien pen.. 
CKAC-Forum de* sport# 
CJAD-Ballroom. 
CHl.P-Orande wuecèc.
CK VL-Chanson nette*.
6.30 P.M.
CBM-Sports College. 
CJMS-Em.’sslon Italien. 
CBP-Orchestra (NBCl 
CKAC-Nouv.
CTCrp-Nouvelle*.
6.45 P.M.
CBM-Armdale Chor .* 
CFCF-Sports et n&rnd.. 
CKAC-Lcji contempor...
7.00 P.M.
CBF-Clanaiqtie.
CBM-Buff Estes. 
•CKAC-Chapeict. 
CKVL-Parade de . 
CJAD-Nouv. et Bishop. 
CH1*P-Le Rosaire. 
CTCF-Hlt Parade
7.15 P.M.

CHLP-Ocorges Lapalm*. 
CJMS-Pierre Valcour.
2.00 P.M
CBF-Opéra métropol... 
CFCF-Metropolltan Op. 
CHLP-Hcure ooionaiee. 
CBM-Latln Rhythms. 
CKAC-Club "30. 
CKVL-H.t* of the Day. 
CJAD-Rugby Interc.^
2.30 P.M.
CBM-Matlnée Theatre.
3.00 P.M
CJAD-News A Backstage 
CKVL-Club 850 
CHLP-Melodies maglq...
3.30 P.M.
CBM-Llves of Comp...
4.00 P.M.
CJMS-Mon coeur vous... 
CBM-Ballet Theatre. 
CKM>.lnurn*' pAiit. 
CKVL-Club 850.

SOIREE
7.45 P.M.
CPCT-Xîin» Melody. 
CJMS-Chronlque.
OK AC-Hoil rwood roris. 
CJAD-3ports. News

8.00 P.M.
CJMS-Concert Populair 
CBF-Sérénade pour... 
CBM-Serenade for... 
CKAC-Muaie-Hall 
CKVL-Samedi Swing. 
CJAD-Théfttre.
CFCF-Hometown Jamb 
CHI.P-Rav Ventur*.
8.30 P.M.
CBM-H!de and Peek. 
CBF-Mag. des sports. 
CKVL-T.R.A,
CJAD-FBI In Peace 
CHLP-Veii. du Terroir
9.00 P.M.
CJMS-Studk> d’art. 
CBF-Nouv. et Hockey 
CBM-Nouv. et Hockey 
CKAC-.Succès amérlc... 
CK VC-On* danse à... 
CJAD-Orchestre. 
CHLP-Banquet des j...

Night
bal.
ou mus

CBM-Roving Report. 
CJAD-Stan Daugherty. 
OHI.P-Un peu de lout. 
CKAC-Valsee et chan...
7.30 P.M.
CBM-Now I Ask 
C PCF-Dance School. 
CJMB-Nouv.
CBF-TTio
CHLP-Bai musette

9.30 P.M.
CJAD-Saturdy 
CKAC-Le p'tlt 
CHLP-B.iseball

10.00 P.M
CFCF-Mart Kenney. 
CKAC-Gllbert Dar.se? 
CKVL-On danse A.. 
CJAD-OK for Dancing. 
CHLP-Chansons de gen
uns p.m.
CWLP-Nouv«!l«,.

CJAD-Nouv et Clui> M. 
CHI.P-Radto N.-Dub*
4.15 P.M.
CKAC-Evenementa
4.30 P.M
CJMS-Nouv.
CKAC-Club 73t.
CKVL-Parade de 1#.- 
CHLP- Le* grands *ue.^
4.45 P.M
CJMS-Mon coeur roui 
CKAC-CIub 730
5.00 P.M.
CBM-At the Kobenel. 
CJAD-Ballroom 
OKAC-Journai et Club. 
(*BF-Rvthmes et chah#, 
CFCF-News 
CHI-P-Qrauds auccéo.
5.15 P M.
CFCF-Wesiern Swla*
5.30 P.M.
CJMS-Sports h?b.M
5.45 P.M. ^
CBF-Vie française. 
CJMS-Sports heb...

10.30 P.M.
CFCF-Flanagen Orch. 
CJMS-Tangos.
CKAC-Dan scs de ch*»... 
CHLP-Votre vedette.
10.45 P.M.
CJM3-Voyagea. 
CKAC-Nouvellee. 
CHT.o-Tntermede et *p.M 
CFCF-Sports.
11.00 P.M.
CFCF-News 
CJMS-L'Heure bleu*. 
CKAC-Bonsotr *r>or^i 
CKVL-Joumal e.t prièr#. 
CJAD-Sports - Max Trio 
CHLP-On danse a MU.
11.15 P.M
CJMS-Heur* bleu*. 
CFCF-Bud's Place. 
CKAC-Serénade. 
CKVL-Let s Have a Party
11.30 P.M
CJMS-Nouv. sport... 
JAD-Orch
CBF-La fin. du Jour. 
CBM-Prairie Schoonar. 
CKAC-S. Kayes torch.) 
CK VI.-Nouvel lee
11.45 P.M.
CJMS-Mus. de danse.
MINUIT
CJMS-Nouv. et perm. 
CBP-Fin des emissions. 
CBM-Ray Norrl*. 
CKVL-Lct’.s niv* * nsrty 
CJAD-Nouv. et mu»... 
CFCF-New* 
CKAC-Journal. 
t Kl .P- F ermeturt.
12.30 A.M.
CBM-Jazr..
CFCF-Nouv et farm.
Civ AC-U: v hes ue.
CJAD-I e: met art.

LES ACTIVITES 
FEMININES

DIMANCHE. 16 JANVIER

Dimanche de l'infirmière

Le dimanche de l’infirmière au­
ra lieu à l’hôpital Général de la 
Miséricorde, rue St-Hubert, le 16 
janvier, à 9 h. La messe sera sui­
vie du petit déjeuner et comme! 
à l’ordinaire, l’aumônier de l'As­
sociation des Infirmières Catholi- 
rpies de Montréal, le R. P. Wilfrid 
Nadeau, s.j,, donnera une confé- 

i rence.
Les infirmières sont invitées à 

assister nombreuses à cette jour­
née.

Récollaction è Béfhani»

5.00 A.M.
CKVL-8unrtM S«r«nad<
7.30 A.M.
CKVL-Au *anct. de...
1.00 A.M.
CBP-Journa; It musique 
CBM-NuuvtJlea BBC. 
CKAC-Jourual perlé. 
CKVL-The Bible. 
CJ.AD-Nouvetlee.
CFCF-Jr. p;ayhou»e.
8.15 A.M.
CKVI.-Slnging Strlnge. 
CKAC-La provtuce.
Cf B M-Poet Mere 
CJAD-Tot’s Teens. 
UFCF-JuoIot PUjüonee 
CHI r-OuveUure.
8.30 A M.
CK \ L- Qh ureb Re porter 
CHLF-Nua missions.
8.45 A.M.
CJMS-Mua. religieuse. 
CKVL-Nouv. parlement. 
CHJaPIVariétés dominie
9.00 A.M.j A Béthanie, 120 est rue Lau 

| rier dimanche le 16 janvier, aura cjms-^o“vrllee 
lieu la recollection des anciennes . est-Radio-jinnn».'. 
retraitantes. Dames et demoisel- CBM-New* and 

| les sont cordialement invitées.
Cour, gratuits d« 
couture at cuisine

Mme François D'Alverny 
aux conférences de 

l'Accueil de Ville-Marie
L’Accueil de Ville-Marie présen­

tera lundi soir prochain, le 17 jan­
vier. à la Salle St-Louis, sa confé-

CK AC - O: b toire.
CK VL-Vol ce of Proph.. 
CJAD-Nouv. et School.« 
CFCF Suudsv Pgm.
9.15 A.M.

t ,, , „ , , , 1 CFCF-Salvatlon Army.
Le Centre Social du Bon Con-1 cnt-Mueique léger»,

sell, de la paroisse Notre-Dame, cxAc-vive je dimanîhe 
, 920 rue Cherrtteville, invite les £ 1«S

---------------------------------------- --------- ----- ----------------------------- dames et les jeunes filles à deux ,, M- .___ _
„ , . , nouvelles séries de cours gratuits cbm-Mus‘de’d'^aT’

tence^ mensuelle sous les auspices elle collabora à plusieurs journaux t*® couture et de cuisine, qui com- «Kvi.-Bmish lareei. 
du ( erc*.e international Sainte- et revues françaises. Plus tard, cl- menceront aux dates suivantes:
•'lane- ! le accompagna son mari, le capi- 1er cours de couture: lundi, le

Madame d’Alvernv descendant tai.n® d’Alverny, en Indochine, où|17 janvier> * 7 h, 30;
te d’une illustre f.miile française, T a’L-onti^e chT n'm't slon®l|sr ^ ^r Y7T30 merCredi’ 
parlera de la province Hu I annue la tiontiere chinoise. De retour 16 lenvier, 3 7 h. 30.doc D’origineTorraint Mm» rTAJ en EuroP®- Mm® d’Alvernv dirt- Pour inscription et rensetgne- 
vernv fut d abord atüchéè if la B Sea a Rome le Cen,r® Culturel m®n!,s' s adresser à 920 rue Chen-
bliothiue Nabona e de pîr s et anSY^’Cf là qu'e,,e fut neV‘lle’ te!ePhone : UNM-2933.
--------^appelée a Montreal, pour y assu-c.ntr. St.-Brigid.

1 2

BUVEZ AUX REPAS
l'eau préparée avec les

Lilhinés du Dr Gustin
PETILLANTE

ALCALINE
• DIGESTIVE

BOISSON DELICIEUSE. Re- 
c( mmendée pour «a prépa- 
ntlon d'une eau de regime, 
pour les personnes atteintes 
Us rhumatismes, d’affec­

tions du fol* — 
«les reine — de 
rpstomie « t de rin- 
'estln

Kefasex toutes 
UniUFJona.

semaine des fiancés — semaine des fiancés — semaine des fiancés

Les mots croisés du "Devoir"
6 7 8 9 10 U 12

jmer la direction du Collège'Made- C*ntr* *OC,*, 
de-France.

a

KJ
C

.2

.5o

Jeunes gens et jeunes filles
LE SERVICE DE PREPARATION AU MARIAGE

JUL.±2.1
HORIZONTALEMENT

5B

Une nouvelle série de cours de 
Deux très beaux Mm. «>„ „„„ c0’ufur® commencera au Centre 

leurs accompagneront cette confé- 1589 rue Mai‘
rence, qui sera présidée par M.
Jules Bazin, le conservât 
Bibliothèque municipale.

. _JUL__
□□□□□□□ 

□□■U
Jl__L jl

ima
□

□

vous invite au

] Grand ralliement à Notre-Dame
i DIMANCHE, le 16 janvier, à 10.45 heures a.m.

»/*
-ë messoge de Son Eminence le Cardinal P.-E. Léger

.Ea
Pour let court : suivez lot communiqués dans votro église 

•t dans las journaux.
I

2'

I

1— Qui abaisse la température.
2— Abandonnera le célibat. - Mé­

tal précieux.
3— Feuille sèche. - Qui n’existe 

que de nom.
4— Klle peut tire marine ou 

électrique. - Port d’Arabie. - 
Adverbe de lieu.

5— .Mauvais cheval.
6— Poussé. • Abréviation de ca 

lendrier. • Deux voyelles qui 
se suivent. - Dans : cap.

7— La peur souvent en donne. • 
Encore plus mauvais.

8— Afflictions.
9— ̂ A moi. • Note de musique. - 

Met en mouvement.
10— Relatif à un seul. - Article.
11— Dans: rustique. - Vieille co­

lère. - A son esprit.
12— Sommeil diurne. - Recher­

chent les étangs.

S VERTICALEMENT

I Le Service de Préparation au Mariage
t; 3774 rue ST-DENIS HA. 9218

U

■o
auiouias

sasuoq ssp aujouias — sasuoq sop auiouias — sajuo j

1— Veulent amener des modifi­
cations.

2— Faire ouvrir. - A fait du tort.
3— O Sont eux souvent’qui man 

quent le plus. • Restreint.
4— < a3 toujours vers l’or. Mou

ventent folâtre.
5— Suppose à l’envers. - Né de. 

Possède.
6— A éliminer. - Briller.
7— -Usa. - Garde les moutons.
8— Faisait venir avec lui.
9— Amène une nomination pro­

visoire. • Possessif.
10— Refus catégorique. • Direc­

tions. • A son jour.
11— Peur d’acteur. - Sans valelur.
12— Il est charge de l’éclairage.

Solution du problème 
d'hier

BIlQaSQG3D[lD.D.[3
a K! EH DE ns .m.Hîl□^aanEanaH n nma tsa smm -.ajüLRE» SflfiE. 

lili m r*BI
[BlClAlTl* |F|I lAMEi'Mft*

|R|g|E|aioMi 

1 iBtBâi imAIBHJCl*

JAD-Hwnnuk&h.
9.45 A.M.
CBM-Salute to Wingh4in 
CKVL-Here * Heaitb. 
CHDLP-Mwvw* au G*«ù. 
CJAD-Chrlstlsn Senne* 
CJMS-Llturgle
10.00 A.M.
CJMS-Messe
CBM-Nouv et Ontario G. 
CKAC-DéJeuner mu*icat 
CKVL-Vo'lce* you Know 
C J AD-Luther Ian Hour. 
CFCF-Nouv. et Israël. 
10.30 A.M.
CBF-Récttal.

sonneuve, le 31 janvier, pour se'cKVMBtimrt T.txht. 
le cnn«rr<.!.(o,.^ i t®rminer 1® 2 avril. Ces cours au-; CJAD-Family Theatr».
mnniHnTto d r0nt lieu mardi et ieudi. ®n SOI-: CFC,''-Son,!' 01 ■,udea'municipale. rée ou l’après-midi. 10.45 A.M.

Renseignements: PL. 0287 ou Une série de cours de chapeau ckac-nouv.
AM. 4053 ,ou à l’Apostolat Litur- s® donnera au même endroit à 11.00 A.M.
gigue, 460 est, nie Lagauehetière comPi®r du 24 janvier, les lundis CBF-Mommt muitct.

““ - ■“— soir, ainsi que les mardi et jeudi cuu>-coucert icg.r
après-midi.

On est priée de bien vouloir!
t „„ i • . donner son nom au plus tôt pour < no pu

l’I risti t u?Fa mil i aT1 «tre<f rPn?r0|not, î s’inscrir® * run ou l’autre de ces | cjMS-LUSngetu».
1 Institut Familial et Social, 1215 cours. Renseignements: CH-1791 cbf-Wouv. .t sport, 
est, boul. Saint-Joseph, lundi le 17 cbm-Nouvhiss
janvier à 7h. 30 du soir. Partie ds csrtsi ' dL.

Cet enseignement comprend les . .. . cJadCnoS?.*^ a^bom':
cours de: couture, cuisine pratique , L,un,(;1 ‘® 17 laU't«r, a 2 h., a cFCF-Theatre of stars,
et de démonstration arts décora- ■ sal,e des •’ranciscaines Mis-i chi,p-no.iv. et tnterm... 
tifs, éantaisie de papier et chapel- î10nna,res d® M?rie- 120 ®st. ri|e 4.15 P.M. 
lcrie. Laurier, aura lieu la partie de CJMS-Noav.

Une nouvelle série de cours cartes du Cerc,e Missionnaire Li-. 
pour les parures de table sera don- turgique ‘'Marie, Reine des Mis- CKAC-Sports.
née à l’occasion des cours de fan- sions’’,-au bénéfice des chapelles ^s^du^1011*'
a^/i,;se ^uTWent s'inscrire deS Missions lointaines. Les da-| CJMS tteportage et... 

pourront s’adresser au secrétariat mcs abonnées et les amis des i gfü'.How t?Bulw*"' 
de l’Ecole, 1215 est, boni. Saint- Missions sont cordialement invi-icKAC-Nou». de ruez 
Joseph; tel. Cr. 1131 ou DO. 9198 tées.

Cours publics

7rr‘f?

RU enDRU N
l.l NIH M VE.NDKEDI

11 H. 30

Dr Claudine
lean Hespr®/

Les Secrets de la Vie
Henri Poulin

*.m. a.m.

a>rt
11 heurei a.m.

L'Aube du Bonheur
■Dr.Apre/.

12 h. (midi)

Le Calvaire d'une Veuve
il \rt hiirfr.in l.rfrhvrp

24 HEURES PAR JOUR

CJAD^fv Utile Margie. 
CFCF-Miss Brooks.
6.45 P.M.
CJMS-Lr. belle chanson 
CKAC-Alex, Gulliet 

HLP-Orch
7.00 P.M.
CJMS-Em. de France 
CBF-Macih lütei-one. 
CBM-Sunday Chonüe 
"KAC-Crolsad* du Roe. 

OJAD-Nouv. et Romance 
CFCF-People are Funny 
CHIaP-Lc Roealr*
7.15 P.M.

iCKAC-P»rt»-N.-T.
7.30 P.M.
CW P Piano d»»*tqus. 

i XFCr Bright Star. 
C:BF-Notr« poCsia 

-. ■tM-llliad.
I CKAC-Oavserie 
i CJAD-Cnurch ServlodT
7.45 P.M.

] CHLP A votre aanté.
! CK AC-Bnsemble Mar...
8.00 P.M.

• C IMS-Concert populaire 
CKAC-Chev. de Marie.

: CBF-Futu.res étoiles.
! C'BM-.Symp. Orchestra.

CK AC-Messe A l 'nrst .. 
CJMS-Heur* allemande 
CBM-Church Servie*. 
CJAD-Sait Lake City... 
CK VL- Prêtant Ho’.u*
11.15 A.M.
CFCF-N*w*.
11.30 A.M.
CHLP-Carnet musical. 
CBF-Miàs. de chamore. 
C J AD-Sunday at it*... 
CTCF-Chrlstlan In...
11.45 A.M.
CHLP-Tango*. 
CJAD-Sunday at Ha...
MIDI
CJMS-Chansone.
CBF-La revue des.„ 
CB\i-NouveUe-. 
CKVL-Nouv. et Guètary 
CJAD-Nouv. 6i liood.. 
CFCF-Nouv. et Week... 
CHLP-Echo d’outre mer
12.15 P.M.
CBF-Tableaux d’opéra. 
CKAC-Mus. claasiqu*. 
CBM-Music ai Pgm 
CFCF-Week In Review. 
CKVL-Sunday Variety.
12.30 P.M.
CJMS-Sports et nouv. 
CBF-Jar Jins ptojitureu* 
CBM-The Concerto. 
CKAC-4 coin* cardln... 
CTCVL-HlUv Monro'a. 
CJAD-H. K. Smith 
CFCF-Canary Pet Show.
12.45 P.M.
Cf'CF-Home et School. 
CJMS-Chansons.
CBF-Au clavier. 
CKAC-Enrlco C&ruwo. 
CJAD-Muaiqu*.
1.00 P.M.
CJMS-Chansons. 
CBF-Cbans. et danse*. 
CBM-Folk Songs.
CKAC-Actualités et... 
CKVL-CKVL. k 850 
CHLP-Melodie* 
rJAD-Hlehllgbt* 
CFCF-News ér Mantov...
1.15 P.M.
CBF-Rad -J rtir et in... 
CBM-Just Mary. 
KAC-Mantov*nl. 
CKVL-Tohama chanty 
OJAD-Sammy Kay. 
CFCF-Vlc Obeck.
1.30 P.M.
CBF-L'art et a vie 
CBM-In His Step*. 
CKAC-Pgm Mara/za. 
CKVL-Heure du coke. 
CJ.Ap-Hlt Parade.
CHLP-Votre «anté. 
CFCF-Perrv Comb. 
CJMS-Heure hongroise

SOIREE
CKAC-Chev. de Marie 
CFCF-Scarlet.
CJAD-Anjos N’Andy. 
CHLP-Les plu* loi lee..
8.30 P.M.
CBF-Nouv. dramatique* 
CFCF-Years to Remem. 
CKAC-CoJlegc au micro. 
CJAD-Maisie 
CFCF-Martln Boudy'e. 
CHLP-Mélomanie.
9.00 P.M.
CJMS-Studlo dart.
CBF-Concert 
CBM-Stagr 55. 
CKAC-Chant de Oran... 
CKVL-Valses.
CJAD-Stop the Mualc. 
CFCF-Slnging Star*. 
CHLP-Nouv. et orch.
9.30 P.M.
CKVL-Kasper Sister. 
CHLP-Ryrlime* 'stine. 
CFCF-Countraband. 
CKAC-Pianist o 
CKVL-Newspaper.

10.00 P.M.
CFCF-Bud s Scrapbook. 
CKAC-Natlons-UnfèR. 
CKVTL-Concert Stag*. 
CBF’-Radio-journal. 
OBM-News and Week.. 
CJAD-Nouv et Mualque 
CHLP-Moment mualcal. 
CJMS-Studlo d’art
10.15 P.M.
CKAC-On danse à Rome 
CBF-Styl* de l’écrivain 
CBM-C/ur Special Spea* 
CKLP-Nouvellee.
10.30 P.M.

,CJMS-Nouvelle*.
CKAC-Conféreuclers.
CBF-Les petite» trm... 
CBM-Orch.
CKVL-French School.

1.45 P.M.
CKAC-O IjOmbardo. 
CHLP-Echo d'outre-mer
2.00 P.M.
CJMS-Heure italienne 
cbf Conceit oopm... 
CBM-por better 
CKAC-Syrapnouette. 
CKVL-Hist. de Dieu. 
CJAD-News el Cathol^. 
CHLP Au Tyrol. 
CFCF-Dlnah Shore.
2.15 P.M.
CHLP Mus Talarico.
2.30 P.M.
CHLP-Nos artiste* 
CKVL-Joue tzigane 
CBF-Claue* et Maraoea. 
CBM-Reii*iotis Peilr 
CKAC-Festlval du mala 
CJAD-N. V. Phllharm. 
CCF-Nat Cole.
3.00 P.M.
CKVL-Pftnorama 
CBF-Cheis-d oeuvre... 
CBM-Intern. Concert. 
CFCF-Nouv. et J. 3UJ.., 
CHLP-btudlo 
CJMS-Opéra
3.30 P.M.
CFCF-F. Sinatra. 
CKVL-Fiesta
3.45 P.M,
CFCF-Fantsisi* à l'orgue
4.00 P.M.
CBF-Variétés music... 
CBM-The Bride of L.M 
CBM-Théàtr*. 
CKAC-CKAC était là 
CKVL-Bn ce temps-là 
CHLP-Radio N.-D. 
CFCF-Nouv. Tim*... 
CJMS-Opéra
4.15 P.M.
CHLP-Mui. d’orchestre.
4.30 P.M.
CBF’-Lé; ciel par-dea... 
CJAD-Hour of Decision. 
CBM-Cr.tlcaUy Speak... 
CKAC-Muslca. 
CHI^P-Itallana. 
CFVF-rhurrh Serrloe. 
CKVL-Musiqu*
4.45 P.M.
CHLP-Itahana.
5.00 P.M.
CKAC-Nouv. et Mon... 
CHLP-Comedle musical* 
CBF-Aventr de la cité. 
CJMS-Dlsques pour ton* 
CBM-Scénes canadien... 
CJAD-Nouv. Sunday.- orcr-Cuckoo Clock. 
CKVL-Musiqu*
5.30 P.M.
CJMS-Radio écolière 
CFCF-Fisher Show. 
CBF-Porte d’eapérsnce 
CBM-Jake and the Kid. 
CKAC-L’accordéon oui...
5.45 P.M.
CKAC-.1.-T. n-furncm.
CKVL-Actual) té

CJAD-New» and Sport*
CFCF-Malachrtn.
CHLP-Votre vedette...
10.45 P.M.
CJAD-Fact with Keyaer 
CKAC-Nouv. et Uneecn. 
CHLP-Snort ce *oir.
CFCF-Blg Time In— 
CJMS-Variété*
11.00 P.M.
CJMS-Heur#» bleu*. 
CBF’-Adaglo 
CBM- Symp.
CKAC-BoîiROlr le* « 
CKVL-Petlt Théâtre: 
CJAD-Sports et New*. 
CBF-Claxes et Maracâflb 
CHLP-AtIX * coins...
11.15 P.M.
CJMS-Heure bleu*. 
CKAC-The Messiah.

j ''nient.
CHLP-4 coins de Parin. 
CJAD-Symphony.
11.30 P.M.
CKVL-Voice* You... 
CJMS-Nouvelles *port.^ 
CBF-La fin du Jour. 
CKAC-Impromptu Parle 
CFCF-Inspiratloa point 
11.45 P. M.
CJMS-Jazx
MINUIT
OJMS-Nour. et ferm. 
CJAD-New» et term. 
CBP-J-.n dee emueioa*. 
CBM-ifln dee emleetoa*. 
CKAC-None «t or eh 
CFCF-.loumu de f« 
CHLP-He-jre nr*e. et
12.15 A.M.
CJAD-New» And SlfB»
12.30 A.M.
CKAC-Orcheitre.
CKVL-New» et term.
1.00 A M.
OKAC-JourBe.1 et item-.

Pour connaître les dernières nouvelles du jour, 
syntonise/. ('.IMS. 1280, à 11 h. 55 tous les soirs. 
I.E DEVOIR vous donne en cinq minutes les 

dernières nouvelles de la soirée.

<3
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Une version anglaise 
de" La F in des songes

>>>>■>»■>>>;»
Une traduction du roman de Robert Elie, ‘ La Fin des 

songes", qui avait valu a son auteur le Prix David il y a 
quelques années, vient de paraitre cliei Ryerson à Toronto, 
sous le titre de "Farewell my Dreams”. La traduction est 
d’lrene Coffin, professeur de langues à l'Université Dal- 
housie. Née en Russie, Mme Coffin a fait ses études à 
TUniversité de Grenoble et en Sorbonne: elle parle le fran­
çais et le russe couramment. Elle vit au Canada depuis 1930. 
Dans sa présentation du roman, la Ryerson Press présente 
Robert Elie comme “un des plus brillants parmi les écrivains 

. québécois de la “nouvelle école”, et fait, à propos du roman/ 
cette remarque un peu... étonnante: “On peut trouver dans 
cet attachant roman de relations personnelles, un soupçon 
d’allégorie, dont les protagonistes seraient les deux grandes 
races du Canada.” C’est courir un peu fort après l'allégorie. .

Nos lecteurs qui connaissent l’anglais — il y en a quel­
ques-uns. parait-il — seront sans doute intéressés à voir ce 
que devient, en anglais, le roman de Robert Elie Nous en 
reproduirons ici un extrait: c'est le début du "Journal de 
Marcel” (page 143 de l'édition Beauchemin).

VIE DES LETTRES
Littérature française d'Amérique
"Histoire littéraire de l'Amérique française", par Auguste Viatte (1)

Monday, January ôth. — I 
have just wakened, but 1 am 
.still numb. A very bright light, 
is reaching me, but 1 can’t; 
raise my eyelids so what I see 
is a ve'rv warm, pleasant red 
glow. This is the end of a 
sleep, which has been long but 
seemingly light, still filled wi'ii 
the most beautifdl memories 
of my adolescence mingled 
with the impressions of tha 
day.

I have slept like a hiker 
stretched out at the foot of a 
tree. The rustling of the leaves 
is gradually subsiding, but the 
rays -of the sun. filtering 
through, light up for a momcn' 
the face of the sleeper and 
illumine his soul in spite of his 
stupor.

A phrase began to take «haoc 
in my mind, the whimsical re­
mark of a peasant which was 
told me by a friend several 
years ago, “You know when 
you can be nothing but two !
A few words, then I see ma­
terialize as if in slow motion 
the old mas's gesture of resig­
nation. "When you can be no­
thing but two ” 1 am stretched 
out in a soft armchair in what 
we call our living-room, which 
is separated from our bedroom 
bv two plaster columns sur ' 
mounted by nondescript an­
imals with human faces. Before; 
falling asleep I had gone over 
my old withered dreams, but. 
now they seem to me more 
boring than ever. 1 take a look 
into the shadow at the bed 
where mv wife has been asleep; 
for the past hour, and at that 
moment the words of the pea­
sant begin to take shape injpv j 
memory, rearranging them-jr, 
selves in the form of that very j 
whort phrase, and the explan- f

atorv gesture is performed as 
slowly.

That's it ! I am no looser 
alone, and f can’t have a single 
moment of true solitude When 
all is silent I am bored of I 
fall asleep, f haven’t even nnv 
private dreams anvmore and if 
seems to nm that mv past is 
mixed on with mv wife’s, that 
mv childhood memories are 
linked with hf'rs. mingled with 
them in soite of the fact that 
l have known her scarcely ten 
years. Her parents, with whom 
f have nothing in common, he 
come mine and î am weighed 
down hv a double hereditv.

(■■■)
1 he->r the breathing of mv 

wife. This slight sound i.s suf­
ficient to break the silence: it 
reassures me. and I know that 
if I were to lower mv eyelids 
1 would fall asleep tike a child 
1 close fhom and everything i.s 
removed into the distance. This 
numbness of mine is as plea­
sant as the first moments of 
drunkenness, but now my wife 
turns over: the rhythm of her 
breathin'» is changed and I am 
awake again.

Dufay F.
En Chine l'Etoile contre 
le croix $1.75
, Hachette
télévision Radio-Radar 1.00

F. Lelotte. s.j.
Convertis du XXe siècle, 
îe volume . 1.75

Morand P
L'Eau sous les ponts 7.60

Bcnoit-Lavaud 
Sectes modernes et foi ca­
tholique .......................... 7-$5

Simon J.-M.
L'Impossible alliance 7.25

Baton G.-E.
Petit budget • Bonne cui­
sine 2.50

Davis Hassoldt
Yho, village de sorciers 3.85

Kruth A.
Le monde doit choisir 2.40
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Par son titre même, L’Histoi­
re littéraire de l’Amérique fftn
çaise, d'Auguste Viatto, soulève 
déjà une difficulté considéra­
ble : existe-t-il telle chose qu'u­
ne Amérique française 7 Cette 
difficulté, l'autour ne semble 
pas l'avoir perçue. Il réunit 
dans son ouvrage dot études 
sur les littératures canadienne, 
franco-américaine, louitianaite, 
haïtienne, martiniquaise, com­
me si elles entraient d'emblée 
dans le même cadre. Pour un 
Français, peut-être cela va-t-il 
de soi; à son regard, tout ce 
qui s'écrit en français hors de 
France communie dans un ca­
ractère d'étrangeté qui brouille 
toutes les nuances. Mais 
pour un Canadien, voit' traiter 
dans la même livre, comme des 
soeurs, la littérature canadien- 
ne-française et ('haïtienne, per 
exemple, est une source d'éton­
nement. Il n'y a lé ni complexe 
de supériorité, ni sentiment 
d'infériorité : simplement, une 
incompréhension do la façon 
cavalière avec laquelle M. Viat­
te réunit des faits sociaux et 
culturels si profondément diffé­
rents. L'Amérique française, tel­
le qu'il l'entend, est un mythe 
relevant de l'époque coloniale, 
aujourd'hui complètement dé­
passé.

Sans doute, une certaine évo­
lution parallèle de ces diverses 
littératures est-elle vraisembla­
ble, voire assurée. “Sans la 
crainte de déconcerter et d’em­
brouiller — dit M. Viatte dans 
se conclusion — nous aurions 
pu, au lieu de tableaux succes­
sifs, écrire une histoire simul­
tanée.” Il souligne que l'idée 
d'une littérature nationale appa­
raît à peu près en même temps 
dans les colonies françaises 
d'Amérique, que tes historiens 
commencent d'occuper le devant 
de la scène vers 1850, eu Cana­
da, à la Martiniqua et è te Gua­
deloupe, que LA RONDE de 
Port-au-Prince correspond è l'E­
cole littéraire de Montréal, le 
dyptique Groux-Asselin au dyp- 
tique Price-Mart-Beiiegerde, et 
coetera. Seulement, il est per­
mis de se demande si ces con­
cordances ne viennent pas de 
l'évolution coloniale — facteur 
commun, et superficiel —, plu­
tôt que du jeu des forces réelles 
et autonomes. Devant le France, 
l'histoire littéraire de l'Améri­
que française parattrait jusqu'à 
un certain point homogène, fai­
te de velléités d'indépendance

et de soumission, de révolte et 
d'amitié; mais plus profonde 
que cette histoire DEVANT le 
métropole, se poursuit colle 
d'un enracinement, d'une prisa 
de conscience, d’une maturation 
spirituelle, qui donne à chacune 
des littératures étudiées un visa­
ge très particulier. La seule 
question do la "négritude", per 
exemple, fait de la littérature 
haïtienne une entreprise fonda­
mentalement différente de la 
nôtre; et réunir Nelligan et Da­
moclès Vioux dans le “même 
tendance verlainienne”, Aimé 
Césaire et Anna Hébert au titra 
du surréalisme, n'a plus guère 
do sons. Ou n'on a que pour un 
Français uniquement occupé de 
rechercher dans les lettres fren- 
çeoses d'Amérique un reflet de 
ce qui se fait chat lui. Malgré 
son immenso bagage d'érudi­
tion, on a bien l'impressien que 
M. Viatte passe toujours à côté 
de l'essentiel.

Les cent cinquante pages de 
son livro qu'il consacre è la lit­
térature canadienne - française 
n'apporteront guère de surpri­
ses à qui a déjà lu le Manuel de 
Mgr Camilla Roy. M. Viatte • le 
regard plus clair, sens doute; il 
dénonce des fadeurs, des désué­
tudes, que son prédécesseur ava­
lait les ytux fermés. Mais aussi, 
il perpétue de graves déséquili­
bras, en consacrant de longs pa­
ragraphes è Chapman et è Le 
May, alors qu'Alfrsd Garntau — 
la plus vrai poète du temps — 
n'est l’objet que d'une vague 
allusion. On voit bien que les 
écrivains l'intéressent comme 
phénomènes sociaux, comme ac­
teurs d'un jeu d'idées, plutôt 
que pour lour valeur propre : 
cela explique que — dens une 
histoire pourtant dite "littérai­
re" — Henri fleurasse reçoive 
plus d'importance qu'un histo­
rien rfte le taille de Guy Fré- 
gault, représenté pat un seul de 
ses ouvrages. Et ce jeu d'idées, 
pour lui, se réduit à deux débets 
principaux ; la nationalisme 
contre l'influence française (des 
deux, le plus longuement expo­
sé), et le moralisme centre la 
liberté d’expression. On peut 
trouver que c'est un peu court. 
Ces pèles d'intérêt amènent M. 
Viatte à faire l'histoire de la vie 
littéraire au Canada, plutôt qua 
celle d'une littérature — et è né­
gliger les significations les plus 
profondes de celle-ci.

Quand il lui faut, de toute

nécessité, s'arrêter aux valeurs 
proprement littéraires, l'auteur 
est manifestement embarrassé, 
et il s'abrite derrière un systè­
me de comparaisons presque 
toujours futile, et parfois ris­
qué. Il présente les poèmes de 
Nelligan comme des réminiscen­
ces de Verlaine ou do Baude­
laire, tans s'arrêter au sans réal 
da l'oeuvre; à ce qu'elle e de 
DIFFERENT — qui n'est pas 
large, mais qui est réel. Et plus 
les oeuvres sont riches, impor­
tantes, plus il se dérobe, plus 
il évite de les analyser pour 
elles-mêmes. Evoquer ‘Tascè.se 
de Mallarmé” è propos do Seint- 
Denys-Gerneeu et d'Anne Hé­
bert est une périlleuse acroba­
tie, et affubler Grandbois de 
l'étiquette surréaliste revient è 
ne rien dire. On notera d'ail­
leurs que le part faite par M. 
Viatte aux vingt dernières an­
nées de le littérature canedien- 
ne-française — de beaucoup les 
plys riches et les plus significati­
ves—ost nettement insuffisante, 
au regard de ce qu'il accorde 
aux primitifs. (Il y a même des 
omissions graves : celle de Jean- 
Jules Richard entre autres.) Dé­
formation d'érudit?... Peut-être. 
Mais l'image globale de notre 
littérature qu'il donne, risque 
fort de ne pas éviter eux messa­
gers de U culture française ehei 
nous, les "erreurs" et les "té- 
tonnements" que regrette l'au­
teur. Qui plus est, elle n'est 
guère tentante; j'imagine qu'il 
faudrait beaucoup de courage è 
un étranger pour so lancer à la 
conquête d'une littérature qu'on 
lui présente comme un pâle dé­
calqua de le française. Bien sûr, 
elle est cela, pour une bonne 
part; mais elle n'est pas que 
cela, et M. Viatte ne le montre 
pas suffisamment.

Après toutes ces réserves et 
toutes ces critiquas — qui, ve­
nant d'un Canadien, ont un peu 
l'air d'un acte d'ingratitude —, 
je puis bien dire que le résumé 
d'histoire littérature du Canada, 
de M. Viatte, est è l'heure ac­
tuelle l'un des plus complets, et 
des plus agréables à lire, que 
nous possédionc. Le concurren­
ce, dans ce domaine, n'est pas 
forte. Et que le travail, malgré 
tout, le plus consciencieux por­
tent sur la littérature canadien- 
ne-française, nous vienne d'un 
f rançais, devrait nous faire ré­
fléchir sur certaine paresse in­
tellectuelle...

Les autres sections de L'His­
toire littéraire de l’Amérique 
française ne sont pas d'un égal 
intérêt. La littérature franco- 
américaine, comme telle, n'a ja­
mais existé; ses trois principaux 
écrivains, Louis Dentin, Henri 
d'Arles et Rosaire Dion-Léves­
que, ont écrit en fonction du 
Canada français. Quant à la lit­
térature louisianeise, elle a eu 
quelques flambées d'originalité, 
mais il n'en reste que des cen­
dres : un domaine réservé è l'é­
rudition. Les aventures littérai­
res d'Haïti et des Petites Antil­
les, par contre, conservent un 
très grand intérêt, parce qu'el­
les se poursuivent en des écri­
vains de premier ordre, trop 
peu connus chei nous. Et nous 
apercevons là des problèmes, un 
drame d'une très haute portée : 
une tentative de fusion des hé­
ritages africain et français, dans 
un milieu physique éloigné è 
la fois de l'Afrique et de le 
France. Malgré la conclusion 
pessimiste de M. Viatte, è pro­
pos de ces littératures, on hésite 
è croire -qu'elles ne s'affermi­
ront pas dans una originalité 
dont les signes principaux sont 
déjà donnés par un Aimé Césai­
re, un Pierre Marcelin, et quel­
ques autres.

E» ceci nous ramène, finale­
ment, au problème d'une origi­
nalité canedienne-française. De 
toutes les littératures françaises 
d'Amérique, selon M. Viette, la 
nôtre est le mieux en point. Ma 
foi, tant mieux. Mais c'est aussi 
celle qui se laisse le plus malai­
sément définir. Qu'a-t-elle é di­
re, cette littérature, qui ne 
puisse l'étre en France — et è 
peu pris de ta même façon ? On 
pense è la boutade de Crémexle, 
rêvent d'une littérature cana­
dienne en langue iroquoise... Je 
pose la question, je ne réponds 
pas. Et je doute qu'il y ait ac­
tuellement une réponse possi­
ble. Comme le Canada français 
lui-même, notre littérature se 
cherche, et l'importent est sens 
doute qu'elle apporte è cette re­
cherche la vitalité at l'ardeur 
dont M. Viatte lui rend l'hom­
mage.

Tatouage
De l’enfer 
Par le vent 
Tout le sang 
Sur la mer 
En attaque 
S’est brouillé 
Et les flaques 
Ont traçé 
A l’envers 
De l’oragr 
Un amer
Tatouage...

Maurice Champagne

î ts-cee-e-e-es

ENTRE LES LIGNES

Un Québécois, MAURICE BRIL­
LANT, vient de voir publier par 
une maison do New-York, Cornet 
Press Books, un "thrillor" intitulé 
"Vision of Murder". M. Brillant 
est è l'emploi du Canadien Na 
tional.
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‘Les Oiseaux n’y savent 
pas chanter”

(Arthur Conte)
Le pays où les oiseaux ne savent 

pas chanter, c’est l’Afrique noire 
française à travers laquelle Arthur 
Conte entreprit récemment une 
grande enquête politique et hu­
maine. C’est son “carnet de route” 
qu’il nous livre aujourd’hui. H con­
clut: pays dç contrastes, pays mau­
dit qu’une intelligence politique 
doit aider dans cette lutte contre 
les éléments redoutables. Le livre 
d’Arthur Conte est préfacé, par M. 
Vincent Auriol, “ancien président 
de l’Union française”. (Juilliard)

“Prière de l’art”
Quatre nouveaux volumes vien­

nent de paraitre dans la collection 
“Prière de l’art”. Ils ont pour su­

jets: “Les Saints”. “Joies impéris- 
sables”,^ “Pères et fils”, et “La 
Nuit de Noël".

On connaît déjà le but et la mé­
thode de cette précieuse collec­
tion. Elle veut nourrir notre foi en 
nous faisant recevoir le message 
de l’art. Chaque volume comprend 
vingt-cinq illustrations (dontquel- 
nues-unes en couleurs), précédée 
d’une introduction de H. Lütze- 
ler. La présentation matérielle est 
extrêmement soignée. (Desclée de 
Brouwer).

“Par-delà L'Est et l’Ouest” 
(John Wu)

Ce livre est un véritable roman 
d'aventures. Sur le plan humain 
d'abord: John Wu, fils d'un négo­
ciant de Ningpo. est devenu am-
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Nerveux-Timides-Mélcmcoliques
I.—La Névruse: maladie trop peu comprise.

278 pp. $2.50
II.—La Névrose: cette grande

misère humaine, 275 pp. . $2.50
HI.—La Névrose: rempart de le maladie,

270 pp. $2.50
IV.—Névrose, Conscience, Religion,

268 pp. . $2.50
V.—Fautes à éviter en Education,

175 pp.............  $1.50

par André La Rivière
Pnyrhtnalj'te consultant et rathntl.,ar. de Montréal 
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__ _^
hassadeur de Chine au Vatican, 
iur le plan spirituel ensuite: cet 
.nfanj. élevé dans les trois reli- 
tiens de la Chine, se convertit au 
catholicisme.

C’est donc aussi un récit de con­
version. Et cette conversion-là est 
singulièrement actuelle. John Wu 
gst authemique Chinuis et authen­
tiquement chrétien. En devenant 
chrétien, il n’a rien abandonné de 
sa culture orientale, il n’a pas brû- 
;lé e* qu’il avait adoré. Il a compris 
joue la Lumière éclaire tout hom- 
;me en ce monde et l’appelle "par- 
delà l’Est et l’Ouest”. (Collection 

î “L’Eglise vivante”, chez Caster- 
raan).

LIVRES REÇUS
Sainteté d’aujourd’hui, par Pier­

re Blanchard. Etudes Carmélitai- 
: nés, Dcsclee de Brouwer.

“Le Mcnetier". roman par Per 
Olof Ekstrom. Traduit du suédois 
par Jacques Debarge. Robert Laf­
font.

T,a Maison sous les eaux ", par 
Henri Suquet. Collection “Moni­
que". chez Marne.

‘La prisonnière de BeO-Castel”, 
par Bertrande de Rivière. Collec­
tion ‘Monique”, chez Marne.

“La Grotte de cristal”, par Rose 
Dardennes. Collection 'Monique”, 
chez Marne.

“Le message du cygne”, par 
Marguerite Soleillant. Collection 
“Monique.” chez Marne.

“Contes du vieux Paris”, par 
Pierre Jalabert. Collection “Folk­
lore". chez Fernand Lanore. 
leseeo doA( H

“Antibiotlquei, médicam*n*t 
miracles"

A une époque fertile, en décou- 
ve-tes J" toutes sortes, cel'e de
la pénicilline représente un de ces 
événements majeurs qui marquent 
une date capitale dans l’histoire 
des sciences, et partant, dans 
l'histoire des hommes. Comme le 
proclamait Pasteur, ce sont en ef­
fet quelques découvertes scienti­
fiques et leurs applications q u i 
orientent une civilisation.

C'est d’ailleurs cette grande fi­
gure française que Fernand Lot 
évoque en ptemier lieu dans cc 
livre. Créateur de la microbiolo­
gie. Pasteur fut, en effet, l'initia 
leur dont les travaux devaient 
conduire à l'ibtcntion de la pé 
nierijne et des nombreuses autiT! 
substances analogues, connues au 
iourd|hui de tous sous le nom 
d’antibiotiques et qui ont révolu 
tionné la thérapeutique des mala 
dies infectieuses.

Encouragez
nos

annonceurs

Gillts MARCOTTE

<1) Presses Universitaires La­
val. Québec — Presses Universi­
taires de France, Paris.

Après avoir donné un regard au 
.Prodigieux des infiniment i 

petits dont certains représenteni ! 
une terrible menace pour les 
hommes, les animaux et les plan 
tes. Ferna d Lot retrace les éta-, 
pes de ces conquêtes récentes qui! 
ont permis de remporter sur 'es 
microbes d’éclatantes victoires.

Lauréat de la Fondation Amé 
ncaine pour la Pensée et l’Art 
r rançais, l’auteur — “riche d'un 
savoir bien choisi et ouvert à tau- 
tes les curiosités de l'intelligen­
ce , dit Jean Rostand, préfacier 
oe sa monographie sur Charles 
Nicohe — s est classé au premier 
rang de nos “diffuseurs” scienti­
fiques pai ses reportages et scs 
chroniques du Figaro littéraire et 
de la Radiodiffusion P fallait l’é­
tendue et la sûreté de son infor­
mation pour présenter sous ses 
tuvers aspects le complexe domai- 

I ?e. d” antibiotiques C'était, en ef­
fet, une tâche délicate d’aborder 

j ces problèmes qui, par leur n- 
lure biologique, débordent de 
beaucoup le cadre déjà si vaste 
de la thérapeutique.

Illustré d’images '’parlantes’’. Ie 
texte de Fernand Lot se recom­
mande par un style qui q/bé la\ 
précision à une entraînante viva­
cité. (Manie).
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‘Emourie”
Le mot émouri* signifie — dans les parlers populaires 

du Saguenay — une impulsion subite donnant lieu à une 
action brusque et imprévue. Exemple: “Quelle émourit qui 
y eux a pris d’partir une affaire de même ?”

C'était le titre tout désigné pour des cahiers de poésie 
au Canada français. Emourie — fondé par un groupe d’étu­
diants de l’Université Laval — vient de faire paraitre son 
deuxième cahier. Tout n’y est pas d’une égale qualité, mais 
on a l’impression d'une dépense assez extraordinaire de 
jeune talent. On lui souhaite longue vie; et, soit dit en 
passant, on peut se le procurer à 67. avenue Ste-Geneviève, 
Québec.

La terrible histoire du “Diable au corps"
Il semblait jusqu'à maintenant impossible que Le Diable 

au corps, écrit par Raymond Badiguct à seize ans, ne fût pas 
le récit d une aventure personnelle.

Or c’est cela que met en question, d'abord, le document 
sensationnel publié récemment par Le Figaro littéraire — et 
signé de la main de celui qui correspond au “Jacques” du 
roman, le mari de “Marthe”. Cet homme, qui vient de mourir, 
soutient que le roman a été inspiré par le Journal de “Marthe” 
(volé par Radiguet); et que les scènes d’amour attribuées au 
romancier et à Marthe ont été vécues, en fait, par celle-ci et 
son mari.

Le plus grave et le plus triste de l'histoire, c'est que Ra­
diguet n'a pas volé seulement le Journal et les lettres du 
couple: “Il a volé lehr vie”, pour reprendre l'expression de la 
signataire de l'article, Dominique Arban. A la parution du 
livre. "Jacques” ne mit s'empêcher de <! oer do son énmi r. 
et même il refusa d’accepter l'enfant qu’elle mit au monde, 
parce qu'il le croyait fils du romancier, .Malgré les protesta­
tions de “Marthe”, ce doute ne devait jamais complètement 
disparaître de son vivant. Et l'on n’est même pas sûr que l’af­
firmation de “Marthe” sur son lit de mort — “Tout ce qu’on 
a écrit sur nous est mensonge. Je ne t'ai pas trompé. Je n’ai 
rien fait de mal”—ait vraiment convaincu son mari. Une exis­
tence rongée par le doute, brisée, à cause d’un roman ....

Il faudrait être bien féru de littérature pour soutenir que 
la création d'un roman équilibre cette somme de souffrances....

m

burton’s
libraire

PRIX RENAUDOT 
LE PASSAGE

Jean Reverzy ....................................... i nq
PRIX FEMINA 
LA MACHINE HUMAINE

Gabriel Véraldi «............................ o çç
PR IX GONCOURT 
LES MANDARINS

Simone de Beauvoir ...................... t on
AU PIED DU COURANT

Denison-Grandbois j oo
VINOBA OU LE NOUVEAU PELERINAGE

Lanza Del Vasto ......... j «ç
PROUST ET LA STATEGIE LITTERAIRE

Léon Pierre-Quint...........  * 15
LES IMPOSTURES DE L'ART .......................................

Fernand Demeure ......... j no
LA SCIENCE ECONOMIQUE ET L'ACTION..................

Mendès-Franee et Gabriel Ardant î 15
ANTHOLOGIE DES ECRITS SUR L'ART

Paul Eluard.................... (3 vol) 23 75
LA COMEDIE HUMAINE (Edition anglaise) 30.00
PICASSO (Edition Françoise) 35 40

GRAND CHOIX DE VOLUMES A PRIX REDUITS

1004 ou«st, rua Sta.C.fiw»;..» 6-8771

PAS PLUS CHER QU'A PARIS
Vous payez moins cher en com­
mandant toua vos livres français 
» Part» par la librairie du NOU­
VEAU MONDE. 1290 rue Salnt-De- 
nl«. coin Sainte-Catherine. Mont­
real. AVenue 8-3947. Catalogue en­
voyé sur demande.

LA JOIE DE LIRE K
Cécile ou l’érolp d<*s Pères 

JEAN ANOUILH
•

-L’Etoile contre la croix .... 
FRANÇOIS DUFAY

Au royaume des Incas ..........
8. HUBER

Les prêtres ouvriers .............
DOCUMENTS

Vinûbà ou le .nouveau pfleri- 
naçc

LANZA DEL VASTO

Le render-Tous d’Essendilène , 
ROGER FRISON-ROCHE

L’esprit et rtiistnlre
D-H. SIMON

L’impossihle alMame
J.-H. SIMON, O M f

La poésie à travers les «rts 
STANISLAS FUMET

Portraits d’une amitié .............
VKROORS

Poésie noire, poésie blanche . 
RENK DAUMAL

Clair-Obscur .....................
JEAN COLTEAU
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LA CITE DES LIVRES
4440 ru* ST-DENIS

LIVRES RARES
ET D'OCCASION

Pour bibliothèques 
dt Monastèrti. Séminairos. 

Paroissiales et Publiques.

jjr

15.000 livres religieux
25.000 livres documentaires
20.000 romans d’Amour et 

Policiers
Poésie, Théâtre, Médecine 
et volumes sur la Femme

70,000 volumes à des 
prix d’occasion

FORMATION DE LIBRAIRIES 

A PRIX SPECIAUX
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4440 rue ST-DENIS
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Montherlant au T.N.P.
est I» première fois qu'une 

oeuvre de Montherlant est pre­
sentee a Montréal et, au même 
moment, où, à Paris, sa derniè­
re piece, Port-Royal, remporte 
un succès considerable.

Je ne puis m'empêcher de 
retrouver devant Le maitre de 
Santiago cette même impres­
sion de froideur que j’avais 
ressentis en voyant La Reine 
morte il y a quelques annés, 
ma.s je corrige un peu. C’est 
une froideur qui brûle. C’est la 
perfection de l'objet fabriqué 
qui laisse cette première im­
pression. Les sentiments agités 
sont extrêmes et même exces­
sifs : la lave est refroidie.

L’intrigue est des plus sim­
ples._Nous sommes en Espagne, 
en 1319. Un chevalier d’un des 
grands ordres espagnols tout 
à sa vie intérieure refuse les 
compromissions qui font la vie 
courante. L’ordre est décimé 
nu presque, mais il y croit en­
core; parfaitement ruiné, il a 
une fille. On lui propose au 
Nouveau-Monde un poste- qui 
l'enrichirait en quelques mois

par Louis-Marcel RAYMOND

Cinéma de Paris

fflicÂUc

MORGAN

Tr7tai4 _
___ tU fatmc* ifut ~

et lui permettrait de marier sa 
fille et de la rendre heureuse., 
Il refuse, décide d’entrer au 
couvent et y entraîne sa fille, j

L’oeuvre admirablement écri­
te, est éminemment statique.! 
On n'y trouve, pour parler 
comme Racine, ni meurtres, ni 
reconnaissances, monnaie cou­
rante du théâtre. Les trois ac­
tes ne vivent que des seuls 
mouvements, ou plutôt des 
seuls reculs du coeur. Le 
deuxième acte, particulière­
ment beau, a été bien joué, 
jeudi soir. Le premier, surtout 
la réunion des chevaliers, n'est 
pas suffisamment coordonné. 
Quant â la toute dernière scè­
ne, bien exécutée f celle duj 
double renoncement), person-' 
nellemcnt, je la trouve d’une 
exaltation intolérable.

Nous étions plusieurs à en-, 
tretenir les plus grandes crain­
tes devant le choix de Jean 
Dalmain pour le rôle si diffi­
cile du chevalier rigoriste. Tou­

tes nos appréhensions se sont 
vite évanouies dès son appari­
tion en scène, costume et tête 
à la Greco. Il a la hauteur, cet 
orgueil qui ne veut pas dire 
son nom, cette attitude "en 
deçà du christianisme” qui ca­
ractérisent Don Alvaro. Il n’a 
qu’4 chercher à éviter un peu 
de précipitation à la fin de cer­
taines longues répliques.

A côté de lui, Françoise Fau­
cher joue, avec beaucoup de 
tact et d’émotion, le rôle de 
la fille sacrifiée. Sur Henri 
Norbert, on peut toujours 
compter. Qu’il bredouille ou 
hésite, il n’en demeure pas 
moins un pilier important dans 
une pièce de théâtre comme 
celle-là. Son métier lui permet 
de soutenir le second acte, tout 
en conversation.

Jean Gascon a assumé la mi-j 
se en scène; décors et costumes! 
sont de Robert Prévost. Il a: 
bien rendu la grisaille particu­
lière à Avila sur laquelle l’au­
teur insiste tant. Maquillages 

l excellents. On se croirait de­
vant la galerie de portraits du 
Prado.

11 y a lieu d'esperer que le, 
public ne se laissera pas dé­
concerter par le caractère aus­
tère d’une oeuvre, qui compte 
parmi les plus marquantes de 
notre époque.

Xa Uie musicaleL
par Jean Vallerand

La gazette artistique
HORAIRE OIS CINEMAS!BU?Dh
ST-DENIS :

Destinées", 12 h. 20. S b. 4». 
h. lé, 7 h. il. 10 h. 00.

les amours finissent à I _
l’aueV, 12.00, 3.20. » SS; "prefoU" J-SOW’S “A SUT is Bern”, 10 1», 10 
1.3». J.06, 8.31. ! h. éO. 3 h. 25. S h. 15, S h. 55.

CINEMA DE PARIS : "Destinres", 10 h. _ ... ..
SO. 1 h. 27. 4 h 04. 0 h. 41. # h. 18 ORPKEUM : “«he Outlaw's Daughter", 

LA SCAIA st LS CANADIEN : “Alee- 1 h. 20. 2 h, 4 h. 40, 7 h. 20, 10 h.
“ro!i '§ * $ ’ ^ ^ sl’ ’| ,o h.. „ h. 40. 3 h. 20.

PAIaACE : «Dé*lrée’\ 10 h. 05, 13 h.j « * h. 40.
20,2 h.wm

CAPITOL :
12 h.
• h- 25- ! S h. 15.

PRINCESS : “ * -----“Track of the Cat", 10
h. IS. 12 h. 30. 2 h. 
7 h. 23. 9 h. 40.

. 30. 5 h. 03.

Au Ciné-Rire
On a lit avec justesse que seul 

un Français sait se moquer avec 
esprit d’un Américain ; nous au­
rons une merveilleuse occasion de 
le constater au programme-ouver­
ture du Cinéma du Rire, diman­
che prochain le 16 janvier alors 
qu’on nous présentera “L’Ennemi 
Publie No 1” et "Les Aventures 
des Pieds Nickelés”.

I.a première comédie est l’une 
des meilleures de Kernandel ; 
tournée à New-York, où nous y 
retrouvons des images de gratte- 
cieis très originales, le scénario 
est amusant et comporte un bon 
nombre de gags.

"Les Aventures des Pieds Nic­
kelés” est une autre parodie d’une 
histoire de gangsters. La bande en; 
question se trouve aux prises d’une 
oart avec des policiers grotesques, 
et. d'autre part, avec de vrais mal­
faiteurs.

M. Gnv Hoffmann, fera ies com- 
ront à 2. 5 et 8 lires; les propos 
mentaires de ces films oui passe- 
de notre brillant comédien aiou- 
teront encore à la bonne humeur 
des spectateurs. (Communiqué).

;Du 23 décembre au 13 Janvla»: Peintu­
res à l’huile de Ou? Miction. « 

littérature facile. Je crains fort,1 lEehoune.
au contraire, que certains ama-du 9 au 23 janvier: Peinture» et 
leurs ne soient désappointés de les deealna de OJtin Stewart. AU Art» 

; trouver si concentrés sur la seule Club. 2027, rue Victoria.
matière musicale de l’oeuvre. 11!Du 10 au 22 Janpltr : Peintures de

Rowell Bowles, à la Oalerlc Anaéa 
Lefortt 1304 ouMt, rue Sherbrooke.

”Ali Baba” à 
l’université ce soir

„Ali-Baba” avec Fernandel est 
le dernier film du grand réalisa­
teur français Jacques Becker. Il 
sera présenté en primeur eana- . ,
dienne à l’Université de Montréal,!Pr*,,r» ro1* d* Marian* dans
samedi soir le 15 janvier. ’j "Le Maître d* Santiago".

Lors de sa sortie parisienne, il

FRANÇOISE FAUCHER, qui inter-

y 3 quelques jours, le critique
Jean de Baroncelli écrivait dans; jP®Cf3Cles et Concerts
ee m h ré0 ri e r nVm- a'ITroK U f*C" 10 llu '* Janvier: Blaclutone, magicien,
cembre dernier , Ali*Baba est un au Hcr Majesty’».
des films français les mieux mis A compter du IS Janvier 'Le maître 
en scène que j'aie vus celte an- as o.iutlago”, au tnm 
née. Il abonde en détails exquis Janvier (matinée et aolréol : Anna,
en notations savoureuses. C’est dii Rus*n- »u Mw Majesty#,
travail au petit point. . Ali-Baba,l" ^“c'cS^îv.Voire. Cl,,“e d'°r'
''°!!St.1c *avF f,est. ternan-juu 20 Janvier au 3 février: "L'auber-
aCi. Il est Simple, drôle, touchant;! ge du cheval blanc*', aux Variété® 
bref, tel que nous le retrouvons, Lyriques
chaque fois qu’il est dirigé par un 21 et 22 Janvier: ‘ Le Bal Masqué", de 
metteur en scène assez énergique ^erd-’ a 10per* Quil<1 <Her Ma* 
pour le maintenir sur les chemins 
de la sobriété ’.

w» , ;24 au 30 Janvier: "Sunahine Town".Voila qui promet beaucoup aux! comédie musicale, au Her Majea-

INITIATIVE BOOK-OF-THE-MONTH CLUB
Le Rook-ui-t h c- M on th-LI ub qui » donné à des centaines 

de milliers d’Américains le goût de la lecture par le plus 
ingénieux système de publicité littéraire jamais inventé* 
vient de lancer il y a quelques mois une nouvelle initiative : 
celle du “disque du mois”. Cette fois l’idée n’a pas été inven­
tée par le Book-of-the-Month-Club, mais elle a cependant 
été perfectionnée. Au lieu de faire parvenir à ses membres 
un disque choisi parmi les meilleurs du mois, le Book-of- 
the-Month fait graver un enregistrement spécial et qu’il 
n’est donc pas possible de trouver dans le commerce. Mais 
ce n’est pas tout : chaque disque, en plus de l'œuvre, com­
porte une analyse détaillée. La nouvelle initiative porte le 
titre de “Musk-Appretiation-Record”.

On s'abonne au "Disque du mois”jbrcs étaient pour U plupart défi-aurait évidemment été plus com- 
selon la même procedure qu’au gurés. mercial de faire de la littérature
Book-of-the-Month. Chaque mois, Le perfectionnement de la tech-aulour <*c l’oeuvre; c’est un piège - 
la société envoie à ses membres un nique permet maintenant au di«-Nu* Thomas Scherman a soigneu- 
feuillet descriptif et critique du que de capter toute cetle éehellelsement évité. D’ailleurs, les notes _ 
disque à venir avec une carte que de vibrations. En plus de conser-inui sont imprimées au dos de Ten- j 
le membre remplit et retourne s’il ver aux timbres leur authentique vc,0PPe 1,11 disque avertissent cha- ! 
n’est pas intéressé à recevoir ce,physionomie, la technique permet H'^kmcnt 'es nmateurs de dis-" 
disque. S’il veut au contraire le au disque de reproduire assez fi-^ues que Thomas Scherman, à qui 
recevoir, il n’a qu’à se tenir “pei- dclement ce qui caractérise une esl confk le soin de rédiger les 
nard” et à attendre ; le disque lui exécution en direct : la perspeeti- commentaires de tous les disques 
arrive avec une facture qu’il ac-jve des plans sonores. Ce sont les a venir du Book-of-the-Month, évi- 
quitte ensuite par chèque ou man- résultats ainsi obtenus que l’on dé- tera les controverses sur la signi-
dat-poste Au bout d’un certain ‘ J------------- ”—
nombre d’achats, le membre a droit 
à un disque-prime qui lui est en­
voyé gratuitement.

A titre de “promotion”, le Book- 
of-the-Month Club a fait parvenir 
à tous ceux qui en ont fait la 
demande un enregistrement-criti­
que de la Cinquième tymphoni* an 
Do mineur de Beethoven, exécutée 
par la Symphonie de Londres sous 
la direction de Norman Del Mar.
L’analyse est faite par Thomas 
Scherman avec le concours d’un 
orchestre de musiciens américains

: "ne,iree”. 10 n. 03, 12 n.j " » •*-
h' h- JJ?:.-1.5',il 5' H- : ALOUETTE : "Voleta Cloa”. 1# h., 1» 
,, ',0 ï' î»'l h 30. 3 h. 33. « h. 40. • h. 30.
23. 2 h. 40, 4 h. 53. 7 h. 10. ■•serenade d'amour”, 11 b., 2 h. 08.

Expositions

£R MAJESTY S
CE SOIR 

A S H. 30
> Mat- samedi 

à 2 h. 39 
A LA SCENE 

EN
PERSONNE 
LE PLUS 
GRAND 

MAGICIEN 
QUE LE 

MONDE AIE 
CONNU

Verdi.
Jeety’s).

24 Janvier : Rom Pratt, planiste, au
Illt/--Carlton.

signe par les termes “haute-fidéli- hcation des oeuvres et se limitera 
té” ou en argot des adeptes de a metu:e en lumlere ks thèmes et 
cette nouvelle vogue “Hi-Fi”, ab-les cléments architecturaux ies 
bréviation de “High-Fidelity”. plus simples.”

Le disque-modèle offert par le Une autre qualité du disque- 
Book-of-the-Month Club est remar- type du Book-of-the-Month consis-
quable du point de vue de la fidé- te en ce que l’analyse est remar-
lite acoustique. Le hautbois et les quablement fidèle dans ses tempi
violoncelles en particulier y re- et ses dynamiques à l’interpréta-
trouvent leurs véritables caractè-tion de l’exécution intégrale qui 
res et les étagements de plans so-jest pourtant dévolue à un autre 
norcs y sont parfaitement repro-'orchestre. 
duits. L’exécution est quasi par-;
faite, à l’exception de deux ou trois! Ce disque-type vaut donc que

_____ ..... vétilles et d’une franche défailian l'on recommande à l'attention des ? ...... .......... ........ . . ^
constitué spécialement" a cette "fïn ce : ces défauts sont plus que com- amateurs de musique l’heureuse Mat. : TjCr.*'i'.4«j'’i:73V'tàxâ'inel»«»
Il s’agit évidemment d'un disque Pensés Par Ia satisfaction que l’on initiative du Book-of-the-Month- ' toutes lis Heprksfntationi
à “haute-fidélité”, la vogue de a a entendre un orchestre surmon- Club. > "
l’heure étant au “Hi-Fi”. jkr enfin les deux passages sca-|-----

jbreux du premier mouvement où 
Cette expression “Hi-Fi” néces- l’on a presque toujours l'impres- 

site des explications. On sait quelsion que l'orchestre “s’est foutu! 
l'échelle des fréquences sonores dedans”, et qui sont vraiment des! 
perceptibles à l’oreille s’étend en erreurs d'orchestration de Beetho 
moyenne de 30 à 15,000 vibrations ven. (Je fais allusion aux deux! 
jpar seconde. Or, jusqu'à ces der-| notes répétées par le basson et 
|nières années, ia technique de par la flûte soli: il y a indubita-1 
| l'enregistrement et celle de fabri- blement un trou à ces deux en- 
! cat ion des phonographes ne per-droits de la partition), 
mettaient pas à la reproduction par! Les commentaires de Thomas

1001 merveilles
BONS BILLETS 

ENCORE EN VENTE 
Soiréts : 2.00, 1.50, 1.00

ty’s.
Ym® Sumac, au Her Ma-

EN PRIMEUR AU CANADA
Grand Gala sous le Haut Patronage 

de la Société Artistique de l'association Générale 
des Etudiants de l'Université de Montréal

Ciné-Fronce présente samedi, le 15 janvier 1955 
à 8 h. 30 p.m. à l’Auditorium de l’Université 

le dernier chef-d'oeuvre de Jacques Becker
//Ail DADA//'AU BABA'

en Technicolor avec Fernand*! et Sami» Gamal 
Scénario de Cesare Zavattini 

Comme complément : "La Naufrage Volontaira'
Prix d'admission : 73c. — Etudiants : 50c 

Service d'autobus de Bellingham â partir de 7 h. 45 p.m.

spectateurs qui se rendront, sa­
medi soir, le 15 janvier à 8 h. 30,|30 Janvier: 
à l'auditorium de l’Université de 
Montréal Ces films en nrimenr Du 31 J|lnvler *u * février : Escudero X • l?rimeul: et va troupe de danaeurs espa-
seront présentes, grace a la com-j «qoia, au Hcr Majesty's,
pagnie Ciné-France, par la société 2 lévrier : Gérard Sou&ay, baryton. 
Artistique des étudiants de l’Uni-i

disque de “couvrir” une telle éten- Scherman aont d'une belle dignité 
jdue, avec le résultat que les tim-’et ne vont jamais s’égarer dans la

au RltzXarlton.
versité. Service d'autobus. Siègesi ..I **'-'ner. pour deux aemaine*: 
non réservés. (Communiqué). sk-Me,Her0mj*es'tivmM1<’ mu'

CELA NE S'EST JAMAIS VU , DANS 
UN THEATRE \

ftirtv» rritiv

Toma-Sgi
L'HISTOlB® 
D'UN HOMMK

Pour fair» suit* a la atmando 
genaralt da «a nambrauoo clian 
talo. la dlrectian Rardara 
vadatt» pour un» 2ama tamaifi» 

COMME ARTItTE INVITEE

ALYS kOBI
• re-Lj,

r* rKCttmm K»*: i _ r' 
i-asmit aavuusi .' b

sans PAMiUI M t»ON£t

procédé 
TECHKICOLOa

SIGNALEZ RESERVEZ vos SIEGES MAINTE-
AVenue $.7102 N*NT au theatre ou Far la

FOU* vos 1?7SSTE1! 2h'
RESERVATIONS dL l ,,m' " <,u
e . . . . * M-50. Sam. *« Dim., èGu.ch.t auvart Sh. p.m.. «.40 * $1.75. T.u, U,
tau. la. ,*«r, 4 IkAO .- 5J.40 » $1.75. (T.a*.,

I0h. a.m„ A 9n. p.m. compntoi). *
(Dim: midi à 

*k p.m.)
rî/OYe*

m 0f

Y, Monfré®

NOUVELLE REVUE

''AU BEU QUI RIT"
A portir du 19 janvier

MOULIN-ROUGE PL. 0194

Eloi de Grandmont et André Roche 
présentent

en collaborotion avec 
COMPAGNIE FRANCE-FILM

le Théâtre 
de Paris

Direction artistique: ANDRE CLAVE

DU 71 JANVIER AU 10 FEVRIER
Alraandre R1UNALI.T dans

“Le Capitaine Smith”
< nmrdlt-bnuff» d* Jran Manchon — *?m- Anna CARRURE

DU 11 AU 24 FEVRIER
Martha MF.R( ADICR al Suranna DANTKS dan,

“Le Don d'Adèle”
romédlr df P Barillet et J.-P. Grédy

DU 25 FEVRIER AU 10 MARS
Alain CUNY al Lila KEDROVA dans

“L’Ile des Chèvres”
d'U*o Batti — Adaptation de Mau rie a datai

DU 11 AU 24 MARS
( laudr DAUPHIN dana

“Une Grande Fille toute simple"
r«mérita d'Andr* Rnuasln

DU 2S MARS AU 7 AVRIL
•Iran CHEVRIER dan»

‘‘Un Nommé Judas”
___ ________ Ha r.-A. Pu;at at P. Bn»t

Maquettai at roatumas :
Erant-ina GALl.lARn-Risi.ER at Mlchal AMBROGI 

n*cors : Marrai SAI.ETTE

Abonnement eux 5 ipectaclet : S12.50 
COMMANDES POSTALES ACCEPTEES

Abonnar-voua «»• malntanant et soyar aaturé du marna (a.na.iii 
pour las 3 apartaclas

dnæm-i 1563 est, rue Ste-Cathcrinc
Téléphone: FAIkirlt 1104

A partir de DIMANCHE
EN MEME TEMPS QU’A PARIS

VOLETS
CLOS

Massimd r.iBorn
CIHINOPA KU5SI DPdi.O 

- : r.lUllf 1 fA MASINA \
h M &£4vr- I Aïoi/ErrE

1

L'eventure d* FERNANDEL depuis ti longtampi attandue
EN TECHNICOLOR

Toute la magie et la richesse fabuleuse de l'Orient. 
Les extraordinaires aventures d'ALI BABA 

qui passionneront tous los spectateurs, dans un 
TECHNICOLOR somptuaux et le plus dispendieux, 

réunissant

FERNANDEL
et la danseuse la plus admirée au monde

SAMIA GAMAL
EN DOUBLE PROGRAMME

"LE NAUFRAGE VOLONTAIRE" en couleurs
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La recherche du pétrole en Saskatchewan est grandement profitable à son économie
Mines de potasse découvertesPOTINS FINANCIERS SïïrïïSl

Les acheteur* paraissaient plus viendrait Jaya Explorations Limi- 
encouragés, sn fin do semaine, sur ted, et la réorganisation de son 
la Bourse de Londres. Il en était eipi„,.,ttioni 4 rliM„ d.unt nou

sur nos deux marchés 
locaux à bestiaux

Formation de la Brasserie Labatt Ltée i Amélioration du
Pour exploiter l’établissement de $6,000,000, Crédit d@ Ville 

érigé à Ville LaSalle Jacques-Cartier
Regina (PC). — Des trous, forés

London, Ont. — A l’assemblée des membres du conseil

Gisements de potasse
jdans le vain espoir de découvrir de En plus de servir à la fabricatioi 
l’huile, ont contribué, néanmoins, d’engrais chimiques, la potasse eq 

I à'diversifier l'économie de la Sas- tre dans la fabrication, des expie- 
ikatchéwan. I sifs, du verre et des savons. Ul

! Canada en importe aetuellemen 
compagnies de pétrole n’ont pOUr des millions de dollars chaqw 

toujours prospecté en vain année.
‘s ont creusé quelque 1,100 puits!

productifs. Mais même aux endroits Les travaux en cours pûur ej 
dans certains cas, la dccou ploiter cet immense gisement di 

l’importants minéraux. potasse sont considérés comme it—
plus grande entreprise industrieH(^ " 

ainsi que, dans le nord de de la province. Deux compagnia •
-r«0Ô0’d^ip«’V;n;\\V«V. moutons demeuraient stables. a Vtne Labauc, près Cartter dans le comté de Cham- u n'y t'aU6 pas’une^se^TouÛe Sirs^^nifl^'

Wall Street eut passablement I al- n(>min,|, de $1.00. Pourvu que la BOVINS __ Les arrivages de ho le* autre* innmhro* ôt„- ^ y’ en se pp^ant a r al^e de cet- d’huile, on a trouvé, en 1940, un cherches sur 500,000 acres de tel .
«V'^dés^rVr ^'ITutant oluî comP*9ni» obtienne les lettres pa- vins ,e 'ch}ffraient a 9400 tètes ce Le d’administration a 4(1 sont MM labatt V P Crc C munlelpalltes- • gisement de 400 pieds de chlorure rcs de la Couronne. Déjà, quelqueqûë îlus l.t vileurï' blursière. c ,en**‘ ‘p4e‘âlV. qu. est 450 de plus que la semaine conlié la direction de la filiale a nyn, A,s. Gr^ydon R <î heV w '- Par une loi votée en 1951, a-t-il de s<hKi‘u.m °1' s<!l df ‘able, et une $25,000,000 sont engagés dans l’ett.

nadiennas** «mme* .îu.erlï 3«nière, 11 y ïv.it>5 bovins de M-,.W.-U Shortreed, jui était se- Jarvis_. Hugh-X^Macke^ie et expliqué, le gouvernement a ga- d* t'iif1,0^^. I UePrisc’

d admi*

Actuellement, on extrait le chlo 
qui "a “âidéX viHe“à cônîmëncër ‘".l|re de sodium en grandes quan- La Western Potash Company j 
i’AénKi;______ _ __ __ :__ tites et les mines de notasse net»- déjà enfonce un puits de piedJ

• r un I11CI c. ü y avait uuvms ut’ . ’ — — ------------ — — u.-rv. jai vis. MUft____  ,r.„^
monteront, plus la réaction s.ra T:” "u" 11» n<m ,ction7 à 40 cts*! I’0u*st’ la plupart des bouvillons cretaire de la compagnie mere de- Arthur Sullivan. ranti un emprunt de $5 millions
accentuée lorsau'elles auront ah » j a* ,”r'uw ... moyens et bons, inclus dans les of- Puls I949 et qui occupait le poste qui a anje la ville a commencer ... , , -
teint le point jugé culminant On ** °inn non e°l|-Ÿr*nf i^ean,,C»,"l fres et près de Ù00 sujets venant de directeur général adjoint de- Se référant aux déclarations sur l’établissement de ses services t)tea e*’ *®.s mine* .de potasse per . - - ninrt t n <rino w r&nti ^9pA. .I^, d° SoO à SÔ de l’Ët Se POntado puis 1951. M. Shortreed démém.- les ventes de la compagnie que d’aqueduc et d’égout. Le gouver- md'^e„? ? t «d3OoHi^s La^oS'
voir prie ses profits. ë^i.aut «nditinn, nrdinaic.x géra à Montréal 1 automne pro- contient le rapport annuel, M. nement a remboursé le capita) et ncnsr Hln nes d uraruum du grand sement est a 3,000 pieds. La çom

_0_ conts, aux conditio 0 nairos. Le pourcentage de bouvillons chain pour y assumer ses nouvel- Labba.tt s’est exprimé d’une façon les intérêts de cet emprunt. Ac- nord-
.0_ offerts _se chiffraient à un peuples fonctions. optimiste. ,tuellement, le montant remboursé Nouvollo industrie

Nominations ‘‘Au cours de la période de s’élève à environ $500,000.h'JC!i,-M:^r<iud.îuéP,à,rî°7t31o‘ “ ~ plus de 20% tandis que les vaches
000 Ym* Ytvenu de l'tntrtpriw .0n •PPrtnrf • Bours# C»n«- formaient surtout la balance des
dépassarait las $500,000 par année. Ltd" e*ann*léM*ne enhrnhTcooran* °nr''' a été nommé directeur de l’usine ‘e. rapport annuel,” dit-il, "la tem- tre, Jacques-Cartier a continué à , urn|r s„ iivr- * fabrication uuc

te avec E. H. Pooler & Co., Limi- A l’ouverture, les transactions et M. T.-M. Kirkwood, de Mont- a entraîné organiser ses services et son cré- de fa glaM^èche^ en IxStant uîl’U x

pagnie doit utiliser le procédé dL' 
, réfrigération pour solidifeir la 
! couches très souples ‘qu’elle ren 
contre dans la construction de sos

M. K.-D. McNamara, de London. douze mois sur laquelle repose Depuis lors, a ajouté ie minis- acc^dentelletî^enT'de'î^^herëhë puits de nline' Elle enteild con*- 
été nommé directeur de t’usine *e. rapport annuel, dit-il, “la tem- tre, Jacques-Cartier a continué à aiC.c i cr.c le truirc une raffinerie tout près d»

___ _____________  _______ a sur les bouvillons étaient passable- réal, directeur general des ventes. 4ne diminution dans le volume dit n’a fait que s’améliorer, si h■ nvvHp Cr!n-’hnninnp*0ri^n*1 U|ë Quant à la Prairie Sait Companij..
fed anticipa qua la* racattaa da conelua la 10 ianviar 1955, aux ment actives et les prix stables Monsieur Kirkwood est actuelle- des ventes de l’industrie dans son bien que la ville prévoit de pou- ’.,1 Ho la Saskatrhèwan eEe exP'0i|e ,e gisement de s« a. _j.._ An /-_______ . L.. .. , i___________ *. ___ ___ * __. _i . , ■ pnçprhhip Vn*ro auu uuc-ai uc id odbiidiuicwdii. depuis 1949. Jusqu ici, la Saskat

Dominion Securitio* Corp. Limi* ^ecj^ qu'un* nouvoil* *nttnto

^outrtTë'posW Maill.ur. t.no. hi.r d.pui, Yu'ndil‘i""8 P^hudl ^ rePriSe
M. Prévost a donné ces explica- ___, .

. ..ons pendant la reprise de l’étude pat la liquefaction et la
1 de son budget et en réponse à so lddlcatlon du ®az naturel.

Canadian Ôil Compagnia* Limitad umïà* luivant* : 100,000 actions è mais devinrent lentes vers le mi- ment gerant de la succursale duifn,s®rtlb’f- .Yot.r.e compagnie a tou- voir boucler son budget, en 1955. 
accuseront une hausse substan- 75 cj,( |a moitié valable au comp- lieu de la semaine et les prix fié- Québec de la compagnie. teiois bénéficié d’une légère auc- La situation va toujours en s’amé- Là où un puits avait été creusé L’be'van n avall produit que 811
tiellc pour 1954 par rapport è 1953 tanf at |, ,0^, 4 30 jours; 100,000 chirent jusqu'à .50 cents en cer- „ . „ „ , ... mentation et nous avons réussi à dorant et les services publics, tels et abandonné en 1951, la Gas-Ice Linnes de sel. L’an dernier, la pro
alors qu* les profits après toutes 4Ctions à 75 cts éché*nt I* 10 avril tains cas. Le plus grand nombre ***• A.-S. Graydon, directeur des la. maintenir dans les trois pre- Que ceux de la voirie, de la pro-1Corporation (Canada) Ltd. est à Ruction de la Prairie Sait atteignJJ"
charges avaient été équivalents à ^955; 200,000 actions è $1.00, le de vaches offertes en vente cette ventes d exportation, qui est reve- miers mois de Pexercice courant.” 1ec^on contre les incendies, s’or- ériger une usine de $250,000 a ^ e“e seule 34.000 tonnes.
$1.06 per action, et elle croit, mê- juillet; 200,000 à $1.25, le 10 semaine a été le principal facteur nu ,au service de la compagnie ~ m 1 • - ganisent efficacement. $400,000. La glace sèche, fort em
m», que les progrès d* cette en-0Cf0bre 1955; 200,000 à 51.50, pe- qui a contribué à la baisse, allant apres avoir reçu son diplôme d’a- RniiKeA Hp Tnrrmtn M Prévost a donné rn* nvnlira 'ployée dans la réfrigération, sera
treprise, eu cour* de ces derniers yab|„ |, io janvier 1956. Le corn- de .50 cents à S1.00, enregistrée vocal à 1 université McGill en «« I UrORTO Krevnsr a nonne ma nvnnra. s . .
temps, augureraienf bien pour son pagnie compte 1,212,495 actions au sur cette classe. Les taures et Icsil949, occupera e neutre le poste
•v'nir’ m trésor et 3,787,505 en cour». lUureaux très peu nombreux se|de secretaire qu’abandonne M. *ur ce marché ' des questions du député libéral Tout ceci a incité le ministère

— •— ^ vendaient a des prix stables allant bnortreed. M. J.-P. Labatt serai Toronto fprï r «o é de Vcrchères M Arthur Dimré I ,0.1 • , a ,e niimsteie
■e juMiu'l .50 cents plu, ch.r, tté,’ modéré. K “J —.........-y’*----------  ! KTîriÆ.'T’^’T ^

-i.*.-'. . . . i**;•»«>*«“» et taures -*»-»«> •»«««.«-«»• sss.'r»5K,te"&‘ideMontreo'“Sf-X'ssasrjfaK;per |our, per suite de '* mise en Fedara, Tradjng and Agency Corn- Des bouvillons mélangés bons et fu-!et d« ia filiale, M. Labatt passaient rarement $1, mais l'en- L'irrégularité fait place è un ton (lu mjnjstèrè des échantib
execution d. sonprogramme d ex-pany ud , Uvé |ib4ré 200(000 choix ont rapporté d« $20 50 à a declare : “On est a constituer semble du marché affichait sa I soutenu : loasdcsd“escouches de soi
pension de 530,000^000. ê£tions 4 10 ets en vertu d'une Ç2L00, bons $19.50 à $20.00. moy- la P^ ^ o^amsaüon possi- meilleure tenue depuis lundi. Montréal. (PC) — Les prix rencontrées. On compte trouver

^ entente en date du 30 novembre ens $i7 00 à $19.50, communs b'e’• •.p°nr axsuier que la compa- Le virement fut de 6.759,000 (•.taiVnt rn haussr à foi-mp -e ainsi des gisements de phosphate 
On annonce a le B?ur“ 1954. Le prochaine option, soit $8 00 à $17 00 Les taures étaient »"ie du Quebec soit en mesure actions et on a enregistré 36 som- d , Bourse de MontréafTier à cl d’iode. Quant au gisement de

dienne que (assemblée générale 200,000 «étions é W.çtSj. P«- tables se vendant de $13.00 à de. concurrencer avec succès dans mets et aucun bas pour 1954-55. , sl it d’uneséânce actiëe ’ Potases du sud de la Saskatchewan
Selon les indices de fermeture, u -u u-!’Ld"v,: dluve i:,.. ---------- ---------------- -----

MacMillan & Bloedel Limited est 
an train d'ériger un moulin à pe-

COURROIE SCELLOS V
rn maillons de cuir 

à l’épreuve de l’huile, de la chaleur 
et des arides

lubrication française .w

971. St-Jacques ouest - Montreal
un. e-ass.*»

DOMINION BELTING

spéciale des actionnaires de Klon- yable le 28 février 1955. On comp- $15 00 pour ceIles de quanté moy- cet lmPui’tant marché. selon les indices de tçrmetiire " Le*’"titrcT industriels'"divers I» est le plus considérable de l'Amé
dike-Keno Mmes Limited se tien-,a 399,999 au trésor de le compe- nueloues-unes de meilleure r, a , 1 , l®® industriels ont monte de 1.01 . Les ,l ,s .ustrieis dners. . , *, , s„|on 1.dra le 7 février 1955. On mettra gnia e, 3,100,001 actions en eircu- ouali'té^u au à $16 00 îos commu i161?!** supplémentaires au à 378.56, les mines d’or ont monté Papeteries et les services PU ! des compagnies m' rôlièîcs
......................... - J- ’ 2m àq$12.50 ’ commu.sujet de la nouvelle comoaenie. H» in à 81 66 les métaux non fer- W'w ont avance, tandis que les acs eompagmes petiolieies.

VACHES. — Le
(type à boucherie) ------„n a* no à loom i ie au marene industriel était gè

néralement stationnaire. Les titres

à l'étude le changement de raison |ation. 
social* de le compagnie, qui de-

cnuiues au a 378.se, les mines a or ont monte v-;’. * ^ .*. ,.,**.*
, , - compagnie, de .19 à 81.66, les métaux non fer- j!1”1,ont avarjce, tandis que

Ie* bonnes varhe* dont lcs noms des administrateurs reux ont monté de .52 à 161.94 et distilleries et les métaux majeurs
valaient He en et des autres dirigeants, seront les pétroles de l’ouest ont monté accusaient de légers gains. Le res

...... .. v._ communiqués dans un avenir ran- de .02 à 103.91. te du marché industriel était gé-

La Banque Provinciale 
du Canada

Dividende no 213

à $12. quelques-unes $12.50, bon- ‘•°m,"un^ués da“s un avenir rap- de .02 à 103.91 
nes (type laitier) $10.00 à $ii. Proche.
moyennes $9 à $10, communes $8 £n rapport avec la construction
a ACT°TvmuneST^ a* elle-même, M. Labatt a déclare

TALHEAUX. -- Les taureaux aux actionnaires que les travaux
se vendaient a des prix stables, sont “beaucL ip plus avancés qu’on 
allant jusqu a 50 cents de plus, pavait prévu.” En dépit de la sai- Prix payes par les marchands de
Les bons rapportaient de $12 à $13ison rigoureuse, dit-il, la bâtisse légumes au marché Bonsecours,
quelques-uns jusqu a $13.M), com- prcn(| forme rapidement. On s’ai- hier. Ces prix sont sans les conte

Fruits et légumes au 
Fjlarché Bonsecours

COMMENTAIRES SUR
l'iCTUAUIE ECONOMIQUE

En dépit d’une bonne réponse aux ventes 
saisonnières, les faillites augmentent

Les ventes saisonnières au détail furent nombreuses la semainej muns et moyens ’$9 à S11.50 
dernière et elles rencontrèrent une bonne réponse dans le districtj VEAUX. — Veaux offerts 
local voilà ce qui se dégage du rapport hebdomadaire de l’agence: ce qui est environ 300 têt 
commerciale Dun & Bradstreet of Canada Limited. Dans le gros, plus que la semaine précédente
les ventes furent généralement soutenues et les établissement ma- Les veaux étaient en bonne
nufacturiers ont été aussi fort actifs. Quant aux recouvrements, ; mande et rapportaient d'­
ils furent généralement satisfaisants. On lit encore dans le rapport stables. Les veaux de lait ............. , ,
ci-dessus mentionné qu’il-y eut 16 faillites commerciales dans notre choix se vendaient S23 à S25. corn- Commentant es récents rap- 2 00 tombées j ^ la 5oite 
district, au cours de la semaine écoulée, représentant un passif de muns et moyens $14 à S23 Les p°'î?. a * Ail: Marché inchangé, 2.50 à 3.00
S365.168. contre 6 faillites représentant un passif de $44,886 seule- '®aux d herbe valaient de $12 à pacitc excédentaire de production lg douzajne de tresses,
ment durant la même semaine l’an dernier. Une telle comparaison SlS^yeaux d’un an S8 à SU. _ nî .uJi*^ ’I Betteraves: .90-1.10 pour 50 li-

COURS DE L’OR AVIS est, par les présentes, donn»
que le Conseil d’administration d(.

miniers étaient en hausse et les Paris (pC.) — Le napoléon, an- La Banque Provinciale du Canatfc 
pétroles de l’ouest étaient mixte' clenne Pièce d’or française de 20 a declare, pour le trimestre finis 

Des 276 émissions transigées. franc.s, était évalué hier, à 2,650 sant le 31 janvier 1955, un .divd 
91 ont monté. 71 ont baissé et 114 francs sur le marché libre de l’or’ en ,e dix-huit cents par actic^l 
étaient stationnaires. On a enre- ^’anÇa^s' L'aigle, pièce d'or amé- J}11 'e capital-actions versé de li 
gistré 18 nouveaux sommets et 1 ri(,a'ne de dix dollars, était coté à B.an9uc- payable au bureau pnflC 
nouveau bas pour l’année 1 6,620 francs. «pal a toute succursale de I»

H . __«a_ Banque, a partir du 1er frvriei
Selon les moyennes de fermetu Londres (P — I nme ri’nr 1955. aux actionnaires inscritltend maintenant que la nouvelle nants et nous sont fournis par le

défavorable fait bien ressortir les effets désastreux de la concurrence 
plus vive dans le commerce.

Ce n’esf pas parce qu’un sfock est bas 
coté qu’il faut l’accumuler

S'il faut en croire certain courtier, le marché actuel à la hausse 
serait dans sa 3ième phase et l’attention des spéculateurs se porte 
rait, maintenant, vers les titres bas cotés, ainsi que vers les valeurs 
stagnantes ou qui n'ont guère monté. Incidemment, ce n’est pas 
parce qu’une valeur est bas cotée qu’elle doit, être achetée — tout

dans l’industrie en son ensemble, |
PORCS.— Total des porcs, 1.900 M- Labatt a appuyé sur les asser- vres 

têtes. Les porcs se vendaient S2.50 tionls ôue contient le rapport an- carottes: Marché inchangé, 1.00 
de moins, avec ceux de la catégo-|nue! de la compagnie. p0ur 59 livres,
rie A à $27.50. catégorie B1 S26.-1 “Cette nouvelle brasserie, “dit-j choux: 1.50-1.75 pour 50 livres, 
50: un petit lot a rapporté $28 il,” va alléger la’tâche de celles choux chinois 1.00 la douzaine, 
pour les A, S27 pour les Bl. Les!de London et Toronto et, ce fai-: Laitue: 2.00 pour deux douzai- 
truies valaient $1.50 de moins,1 sant, «épondra à la demande ac- nes •
soit $18.50, quelques-unes fuient S tuelle. De plus, elle réduira gran Menthe: 1.00 la douzaine de pa- 
vendues à S19.50. | dement les frais de transport et qUets.

AGNEAUX ET MOUTONS. permettra ainsi de mettre en p!ei-j Navets: .75-1.00 pour 50 livres. 
Les agneaux et moutons se chif- H" JilWI.

au contraire, elle doit être évitée, bien des fois. Mieux vaut payer fraient à 195 têtes. Les agneaux c0™Parable à edui de 1 Ontario 2.(K) pour 501 ivres,
plus cher et être assuré d’u bon rendement ou de pouvoir ravoir offerts se composaient surtout de U' H^HpveïniïSLÎl.n'î rpm^rn^anal1s: L50-2.00 le mmot 
sa mise de fonds que de transiger sur des prospects ne comportant beliers de qualité commune et 7, , , pp ■ d .9 . Persil, sauge et sarriette. 40
aucune perspective fondée de plus-value, bien des fois. Comme le moyenne, qui se vendaient pour ^ f . ?,J? . cnrt CCn,s. a dou7^lne d,-paquets'
gros des stocks boursiers ne cessent de monter depuis des mois, la plupart à S17 les 100 livres. Les L J.,,1 HWr.on°^e^ Poireaux: Gros, .75, moyens .50,
sauf la réaction de ces derniers jours, ce n'est pas sans raison que moulons étaient stables et ceux , n,PJi?£ pe*“f i25 doilzaine de pa?uet5-
Bâche & Co invite le public à s’arrêter, regarder et écouter fstop. de bonne qualité allaient de $9 à 9UebeC’T, a,oT „ d auU?' S?lslfls: 100 la douzalne de pa'
look and listen, selon l’expression anglaise courante) puis, ensuite. $13, communs $5 à_J59. de slx a 1,111 lc nomt)lc quets.
à ne s’engager que modérément à là lumière des recettes courantes| 
des entreprises visées, et, après avoir tenu compte de leur position | 
financière, de leur actif physique, etc.

Il y aurait lieu de ne pas encourager la spéculation 
sur marge de la part des petites gens

Conférence à l’Ass. 
des Femmes d’Affaires

^ Le mercredi soir. 19 janvier, 
l'Association des femmes d’affai 
res de Montréal, a comme confé-

Bourse de N.-York
Fléchissement, suivi d'améliora­

tions, hier, è Wall Street
New-York, (P.A.) — I,e marché a

Tomates: De serre, 2.00 pour 10 
livres.
Y . ét.GàBTv 7v SH SH SH S................---------------------------

Bourse de New-York

missions minima. Comme on sait, ces derniers marchés et la Bourse accompagnée de Mme Suzanne pa. 2,630,000 actions, 
de Toronto maintiennent les exigences de marge à SO*’!, et. ce pour-, quette-Goyette, assistante-directri- Le marché a débuté sur un ton 
centage doit être constamment maintenu, alors qu’à Wall Street. ce au Conservatoire Lassallc, qui, ; ct a graduellement perdu
les autorités permettent aux courtifers de laisser baisser les stocks | a,ve?, se? élèves, présentera un ,du 
de 25% avant de demander à leurs clients de rencontrer leurs

re arabe contemporaine les prix avant la fermeture.
Entrée libre. 8 h. 30, 853 est 1 . .La moyeJîn?.de la Pr!fe0 

rue Sherbrooke cice pour 60 ,ltre* 3 perdu 8

A noter... | baissé de 80 cents la veille, 
moyenne de la section industi 
a perdu $1.10, celle des che

exigences de marge de 50% — ce pourcentage en vigueur depuis 
le 20 février 1953, vient d'être porté à 60%. Il est, certes, heureux 
que les autorités des Bourses de notre pays s’en tiennent stricte­
ment Sux exigences de marge décrétées, car, la présence d’un nom­
bre de plus en plus considérable de petites gens dans le marché 
pourrait rendre ce dernier plus vulnérable. Ce n’est pas un secret 
pour personne que “plus les achats se font au comptant, plus le 
marché se trouve en meilleure, position technique”. Comme la
Plus^lue des stocks canadiens depuis 6 mois excède les $4,000,-1. conclu .vec Afateir'Corporation ÏO ccnts. ' ‘
000 000 et comme le mouvement ascendant dure depuis septembre Ltd, U 10 janvier courant, un* en- On a enregistré 59
l»03. U y aurait heu de décourager la rentrée dans le marche des:tenta selon laquelle Alator a levé deux bas pour 1954-55 
petites gens dans I intérêt national. et acquitté 200,000 actions d* ca- A la bourse américt
1 • _ ■ i.* . , , pital è 55 cts. En
L accroissement des populations en Amérique du 
Nord, un facteur favorable pour ses industries

Selon M. G.-S. Moonev du Service des

a obtenu an exclusivité les options de 1,120,000 actions.
suivantes: 100,000 actions à 75 Les valeurs canadiennes ont fié-
cts, échéant le 10 avril 1955: 100,- chi.

, - -------- .. ---------------— Recherches Economiques 10. Lu',le,,;n/! n!™0?
de la ville de Montréal la population de la Métropole canadienne! , rn',' .! .1d ?f,01b«i *
augmenterait au rythme de 25,000 âmes par année, d’où une oonu- j,7°( !! n
latmn elnhalp nrpvm» vwtn«* n/vtra avjtA o nnn nnn mon r\___« ▼'•'5, payables le 10 avril 1956. Il

Denrées alimentaires
lation globale prévue pour notre cité de 2,000.000 dès 1980. Quant y , «oooo 
au Canada, il aurait une nopulation «e 25 à 30,000.000 d’âmes, dans . actions* au trésor de la des denrées tels que fournis à

ricain toutes les 8 secondes, soit environ 10,800 par jour. Comme Les action* des entreprises sui- snécTâl A-grM 35
car"lour "il le,s. 21 .*eco.ndes. au taux dc 411 ] ventes s* vendront aujourd'hui ex- moyen 32; A-pouicUe 30; B
par jour, il s ensuit donc que 1 excédent naturel de la population dividende tant par action ordinaire C 23 Caisses reçues- 987 xe poursuit au rythme de 2500.000 personne, par année. Si l'on ou privilégié.^ Crown Cori To* ^urre Prix de gros aiVa i
ajoute à ce chiffre celui des immigrants, il est nermis d'en conclure Mount Royal Rice .30; Ont, Steel >4 AnùvaEes courants du Ou
SrOeJ„aC-r0,SSH?ent.est T°re pIus marqué- De ,eIles statistiques 25; priv 1%%; R.itm.n, .10. 6i S^irre de crèmerie orem 
progressives démontrent donc oue la demande pour les produits! oualitéTt envefoo^ Mà 63
durables et autres ainsi que pour les services ne peut qu’augmenter Les entreprises corporatives sui- iP* recu(,s auciin„ 
en Amcnquc du Nord. Quoiqu’il en soit, les manufacturiers peu- vantes paieront aujourd'hui é leurs Froma"è- Ontario blanc 30 
vent s attendre a une concurrence de plus en plus vive, tant sur «ctionneires les dividendes qui sui- i01.p an'7 F a h froma^eiie < 
leur marché domestioue qu’à l’étranger, d’où l’importance d’une v*n,: Bell Tel .50; Com'w.alth Int k„* ki J: )□. in .
same cooperation entre le capital
à la concurrence d’où qu’elle vienne.

L. E. Waterman Pen Co montreraif un profir 
après 4 années de pertes d’exploitation

dation .37Va; priv .75; H. Walker ",a"c 4’
.75; Int Power .60; Estabrooks pr ÇUppm^^dnH

— a J V* MS.

blanc 30’». coloré 31. Boites re-

(Suite de la page 9)

Nor. American 2«'2 28 28
Nor Am Aria 5.4 52 % 52%
N or. Pacific A8 6714
Ohio Edison • 4;$ 40 44’*,
Ohio OU BT. *r„
Owen* 111. G. 110 101 110
Pac Gas et El 455, 451 ? 45* «
Paramount 37 at 371 - •ii3.
Penn R R 23% 23’, 23%

1 Pepsi Cola 19’, 18’» 18:
Philips Pete '72’a 70% 70 V
Procter et Gsm 94’, 94
Pullman Inc 68':. 67 67’
Remington Rand 34’» 34 34'»
Republic Steel 79'', 78% 79%
Reynolds Tob «I'* 414» 41%
Revmolds Metals 11444
St. Rp'gls 39% 38’* 38%
Schenlcv Ind 25 ^ 25 25»,
Soars Roebuck 70i « 78% 78%
Shel OU Co 60 59% 59%
Simmons Co 43’i
Sinclair OU si'. .51 51%
Skelv OU 51 % SI'4 51’iSmith A O 39

; Socony Va 52 U sm 51%
Southern Co 19i H 19 '19
Sou. Rallwny 76', 75'2 76
Sperry Corp. 42% 4? 42* it

! Rtd Brands 39% 39% 39%
Stand OU 0*1 76U 75% 75%
Std OU. Ind 40-, 40 40%

i Stand OU N J 109", 108% 109%
j Stand OU Ohio 43% 42% 43» :
| Studebaker Packard 14% 14% 14%
t Texas Com 85% 85 a5»4
Texae O Suln 44% 40'i 40%

\ Trl-Coht Oom 25% 26*.
30»?.Twentieth CFF 31 % 30",

Union Ha» et P .71 70% 70%
; Union Carbide 84% 83% 83%
! Union OU Cal 55^ 55 55
Union Pacific 145% 142* . 143

i Unit Aircraft 
! Unit Corp

76 U. 
6<;

75>» 70
i United Prult 63% 53*', 53’.| Unit Gas Co 33% 33»^ 33» .J U S Rubber 42% 42%
S U S Ruber ofd 16’ % 1*’

U 8 SmeRera 56% 54 M’.;! U S Stel 71% 70:!4U s Steel Pf 161% 16’} Vanadium Corp 38 37*é 37%j Warner Ptc’s 18 18%
W"st Penn F.\ 51% 51 51
West n Un Tel 79 77* ,
Westinghouse El 79% 77»,
Wolworth 51 % 51 * 5 V»'.
Whit* Motors 36 *4 35% 35%
Youngst S et T 73*4 74 75 "

$35.22 1-6 (251 chelins, 7 deniers). MontréaL le 27 décembre 1954^^1

COMPTABLES AGRÉÉS
MEMBRE. D*

L'INSTITUT DES COMPTABLES AGREES
DE QUEBEC

C.-D. Mellcr, C. A.,

THE INSTITUTE OF CHARTERED 
ACCOUNTANTS OF QUEBEC

— Etabli en mo _
See. Administratif - 430, Edifice Canada Cement Tél. : UN. 1-1891

|. ARTHUR W. 
ARCHAMBAULT & 

ASSOCIES
Comptables agréés

A.V. Arcliimbiult, C.A. A. I.fnnd, C.A. 
O. Ilarchaad, C.A. J. Hrnri Bni*ia. C.A. 

Gérdd Arbour. C.A.
159 ou.st, ru* Craig, UN. 1-1491

ARMAND & FILLION
Comptables agréés 

Edifice Transportation 
132 o., ruo St-Jacques, PL. 8476 j

ROLAND R. BEAUDRY
Comptable agréé 

3999 est, Ontario AM. 6434

BEAULIEU & DUCRE
Comptables agréés

*1bi» Paul Iraulitu, C.A.
* . Rog«r Dugré. C.A.

10 e«t, rnt St-Jacques MA. 5144 
ISS rue Jacques Cartier 6-7041 

ST-JEAN

LORENZO BELANGER 
ET ASSOCIES
Cemptables agréés

L. Rflangcr, C.A.
H. Bertrand, C.A.
J.-J. McMorrow, C.A,

6.70 ouest, rue Uorchester. UN. 6-6»1

J. BéUntrf, C.A. 
R. Beaudin. C.A.

BELANGER & DAHME
Comptables agréés

10 ouest, ru* St-Jacques 
BE. 3475

CLARKSON, CORDON 
& CIE

Comptables agréés
H- M. C*ron. C.A. A. ▼. Gtlmour. CA. 

G. F. Keepling, C.A.
Assort** résidents 

507 Place d'Armes PL. 9015
Montréal - Toronto

Hamilton - loniton - Wlnnlpoc 
Régine - Cal*ary . Vinrourrr

COURTOIS, FREDETTE 
Cr CIE

Comptables agréés
P- I. Courteit. C.A. B. Council. C.A.

j F. Vrtdttu. C.A. R. R. FouÜci, C.A.
; M. latsunrm. C.A. R. Poupin, C.A.
, O. Charmé, C.A. R. A. •Poiri»r, C A.
i IB oaest. me tt-Jtcqurs PL. 643*I - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -

DENIS. ROULEAU 
& CIE

Comptables agréés
Jetn-Faul D«ni*. B.A.. B S A.. L.S.C., C.A. 
Jean-Paul Rouleiu. B.A., L.S.C.. C.A.
Mircel André. L.S.C., C.A.
Jicqun Huard. L.S,C., C.A.
H»rv4 Fafard. B.A.. L.SC. C.A.
Olivirr SmmtIIIc, B A., L.S.C., C.A.
Bcraard Oumaii, L.S.C., C.A.

276 ouest, rue St-Jacquet, 
MONTREAL Tél. : HA. 5?68

GRANBY
237. me Principale Tél. t 54M

|. Arthur DESCHAMPS
comptable agréé 

1411 Crescent, Montréal 25
HA. 7812

McDonald, currie
& co.

Comptables agréée 
Montréal. Québec. Ottawa. Toronto, 
Salntq.lean. Sherbrooke, Vancouver. 
Hamilton. Charlottetown. Edmonton. 

Rimouski.
Edifice Aldred. 507 Piano d’Armes, 

Montréal MA. 6311

NADEAU, PAQUET 
& CIE

Comptables agréé*
* Vit.,u. A'k.rt r..o«, C.A.

Cuv Ouimet C.A
1290 St Dent* UN.’6-4881

PELOQUIN Cr HUNTER
Comptables agréés

Je.r-c. nie,.i., C A.’ T.G. Hunt, C.A. 
132 onMt, rua St-Jscqnes HA. Ï7SI

RENE PROULX,- 
B.A.C.A.

Comptable agréé 
SA7 Plaça D'Armai. eh. SOS 

MONTREAL MA. SUI

.25; priv 146%; Reitmsns .10. H „ P,0mJ??s ?l«.terrPJ numpro un. 
tional Steel Car .37'/,; So Can He-du-Prince-Edouard 2.10 a 2 25 

r r o . _ Power nr 1 Vs*4• Suoer Pet* 40 A le? ** livres; Quebec nouvellesa» m , m,e bavard & Hart membres des Bourses Canadiennes M 1.25; Journal Publishing 20 6 20 ' 65 à 1.75 Ips 75 livres; Nouveau- 
de Montréal, vient do publier une intéressante étude sur L. E.r 9 ^ Brunswick nouvelles blanches, 1.90
waterman Pen Co Ltd. On y lit que ses affaires ne cessent de s’a-i Las 365,000 actions ordinaires a 200 ,cs 75 livres, 
mcliorer depuis qu une nouvelle direction en a pris le contrôle et d'uns valour nominal* de $2.8o! *
io« Pr0*ï-11aii a.crol,re quelle accusera des gains substantiels en d'Anglo-Scandinavian Investment 

i0.0*1011 de, nouv,eaux produits aura une influence bien- Corporation of Canada seront né- 
laisante, tout comme la prise du contrôle (51% des actions) de gociebles é la section officielle de

Le Change étranger
üy„T„“"’ "'n* ,a F*,»e «u comroie acs actions) de goeieoies a la section officialla de . _ Cours fournis par ICents f25c) nar ai-tinn n

InC’ ‘î6 N Y’ 11 y est fentionn^. en outre, la Bourse Canadienne la lundi 17 ’• Banque Canadienne National* c|aré payable sur les actions nrHi S 1e,ldoJ>récltee <lue, ' entrepri*e réalisera un profit net d'cnl1 imvitr. dès l'ouverture. L. symbo- v „ ' P y " 'CS att,0ns n^ri,•
\iron $100t000^au cours de l’exercice financier qui se terminera d* télétype ter* "A N S”. Les dollar
31 janvier 1955, au regard d’une perte nette durant chacune des 365,000 actions ordinaires sans ve- Angleterre, livre 
4 années fiscales précédentes. Rien d étonnant que les titres de cette l,ur nominal# d'Anglo-Norwegien; I,'ranc®- franc 
entreprise aient été fermes, cette semaine, à la Bourse d'autant !Ho,din®* L,d *oront retirées de |*| Belgique, franc 
plus que l’on rapporte que sa filiale acquise en janvier 1954 nousi‘,e,ion officielle d* la Bourse Ca-i Suisse, franc
avt\na tin m m A c- f « I L t .* - r . .1  : a e _ : i j . .. nArîi*nna ■ i • rri'Hi • • IA SamuSab L Ilnllnnrlf» flor

The Sherwin-Wi!Htiim 
Comoany of Canada, Ltd

AVIS es» par les présentes don­
né qu'un dividende de Quarante- 
Cinq Cents (45c) par action, pour 
les trois mois se terminant le 30 
novembre, 1954. • ainsi qu’un divi­
dende additionnel de Vingt-Cinq

CAMILLE BENOIT

Comptable agréé

*393. Root Rosfmont RA. l-ISM

BERNIER & BERNIER
Comptables agréé*

J. Lucifn Becnitr. C A.
G«orfn Bfffiler. C.A

6# ouest, rue St-Jacques HA. «474

(Claré payable sur les actions ordi 
non 17/32 na'r<,s'Ie'a comPaknip. sans valeur I 
o ™, I nominale ou au pair, le 1er février, i

avons nommé Presto Lighters Ltd, avait fait de bonnes affaires au n*di,nno «uiourd'hui 14 janvier, à Hollande, florin 
cours du dernier exercice financier et ces dernières refléteraient co* «otion» sont refl-'Norvège, eouroi
cette année, l’introduction de nouveaux modèles r*** * '• *“'*• d'un» réorgenise- Danemark, cournouveaux modèles.

Marcel Clément.

couronne 
onne

tion d* capital et d'un changement, Suède, couronne 
d* raison sociela. (Tchécoslovaquie, erne

2.68’a
0.002764
0.0193
0.2253
0.2548
0.1353
0.1400
0 1867
0.1341

j 1955. aux actionnaires inscrits aux 
registres le lOièmc jour de jan- 

jvicr, 1955.
Par Ordre du Conseil d’Admi-1 

, nistration.
P.-W. Hollingworth

Secrétaire-Tre.sorie.'
Montréal, P Q,
le 2 décembre, 1954,

PAUL E. BONNIER 
& CIE

Comptables agréés
132 ount, rue St-Jarques EL. 2UI

CHARTRE, SAMSON. 
BEAUVAIS. BELAIR 

& CIE
Comptables agréés 
■ AL!L GONTHIER

•eioeié A titre particulier

ROGER CAUVIN 
& CIE

Comptables agréés
Roger Gtuéiti, C.A,

Maurice G»u*»ti. C.A.
144B ouest. Ste-Catherine. U^. 6-7134

RAYMOND, CHABOT. 
MARTIN, PARE & CIE

Comptables agréés
J. Rarm'.nd. C.A. 
C. Martin, C.A.
R - Mctiaac, C.A. 
R. Dlonnr C.A.

G. Ch-.W, C.A.
I Paré. C.A.
R. Caron. C.A. 
t -P. Rondeau, C.A.

I3Z ou.st, rue Xt-.larqn.s HA. tlta

GERARD LABELLE
Comptable agréé 

3414, Avenu* du Parc 
Suit* 309 UN. 6-0897 1

LAVALLEE. BEDARD, 
LYONNAIS. MESSIER, 

GASCON
Comptables agréé»

R Btdard. C.A.

RUFIANCE, LEBLANC 
Cr CIE

Comptables agréés
î- I Fufimjr. L.f C. -C.Â.

Fernand E. l.tblaac. L.S.C, - C.A.

418, ru* St-Sulpic* PL. 2703

ROBERT ST-DENIS 
Cr CIE

Comptables agréé*
«45» ».o Christophe-Colomb 

r»ngl. Brsubl.nl OR. 2111

H l.aaallé*. ( .A.
R Lyenneu. C.A. 
l innel Gticon, C A. 
Fanl H. Drouin. C.A. 
Paul L. NtmeuV C Au 
1*ar» Gaudrrau C.P* 
Paul Nadeau C.A.

Jein !«itiir, C.A.
J. Deimiriii. C./. 
Fmtla Fortin. C.A.
R. Sénécal. C A. 
Datid Crockett. C.A.

E ncouragez 
nos

annonceurs

4r~L9tiit. C.A. Robert faceuci. C.A.
Cdiflce K*nt - 10 est. 6t-Jacque* 

MA. 7085 - MONTREAL
SHERBROOKE • TROIS-RIVIERES

L’HEUREUX, 
L’HEUREUX Cr CIE

Comptables agréés
J. Ar»hur (.‘Hturrua, C.A.
Lan « O. L'Hrurtua. C.A.

30 *t. de rt.pe*. Outremont CR. Z«4«
«coin Lnurier oumi»

Paul E. TRUDEL
Comptable egréi 

Edifice Aldred AV 8-8201

LUCIEN VIAU b~ 
ASSOCIES

Comptable* agréé*
C. A. Dfirnchaa, C.A.
Ffrnand Rbraulr. C.A.

159 outst, ru* Creig UN. 6-8648

VIAU Cr ROBIN
Comptable* agr4Ai

L.-D. Vi.., C.A. H. U.ul K.bi«, C*.
|u..« K. Ck.ailtm, C.A.

«93» a.e Verdun. Verdun. VO. *<42

E ncouragez 
nos

annonceurs
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BOURSE DE MONTREAL
Court, fourni» oo. * Pr„», Canadien no

■sot Rsa rrna
2440 Abtl 26% 2634

220 Abti P 26 «a, 26% 26%
2® Acadia 8%

50 Acadia A p 22
900 Agnew
9® Algoma

8
51% 51%

1067 Alum’m 72 7l*i 7228 Alum p
83 Alum P

26%
107

26 Anglo Téi
325 Argus

10 Argus

48
22% 
11V.

47%
22%

147*3 Act'estos JV'1 . •‘V* *>éi.
290 Atlaa 14*

mut Mtl 4+
140 Bk Can Natl 37*
462 Bathurst A 60

T Bathurst B 39
1515 Bell 46
2576 Brazil 8
2® B A Bk Note 21%278 B A OU 28%

60 B C Elec 103%
20 B C Elêc 5 pc 53

1310 B C Forest 9%
550 B C Pow 261 -,
745 B C Te 45%

10 Bulolo 650
10 OCalgarv Pw 1®

50 C Cernent 145%

5»»,« eo

48 C CemMit 4 
200 C Iron 
58l C Bk com 

0*08 Cdn Bk com 
780 C Brew 
100 Canner*
525 C Car 
125 C Car A 
125*0 C^r A 
250 C Cel

3P4 .... 
23 >4
40

325 315
2SK 25 «i

17ft Cel P 36 35%10 0C Chem
685 C Cott 6%

18
1096 C Ind 22% 22

640 Odn Oil 174; 17 %4® CPR
890 Cdn Petro’na

29%
20

123 Cdn Vickers 31% 31 *
50, Cockshut
97, Coghlin

8
15% i4%

1125 Smelters 29% 29%
10. Cons Glass
300 Corby A

50 Corby B
27%
17
16*; 16 <'2450 Seagrams 32’’.

15 Dom Bank 42%
650 Dom Bridge 183'»

25 D Coal P 10%
1® Dom Corset 13
1® D F’drles 19%
275 D Glass 37
935 D Steel 17%

29%
17%

60 D Stores

173i

20%

17%

3845 D Tar 
200 D Tar 
440 Tex 

1275 Donohue 
100 Dow 
425 Du Pont 
590 Fam Player*
155 Found'tlon 

1730 Praaer 
125 Omtineau 
25 Oatineau 

450 Oen Dvn'lc*
100 Oen SU Ware* 
30 Ooodvear 

200 Grt Lake*
315 How Smith 
482 Hud Bay U 
485 Imp OH 

19090 Imp Tob 
20 Imp Tob 

1145 Ind Accap 
30 Ind Accep 
25 Ind Aocep 

1494 Int Nickel
144 Int Paper 

5 Intt Pete
600 Inter Pipe
150 Jamaica 
25 Labat

100 Lake of Wd* 
1050 Lauren tide 
265 MacMillan 

10 Mailman 
50 Mailman Pr 

3044 Maasev 
100 Mltchel Rbt
145 Molsons A 
65 Molaons B 
25 MU Loco 
50 Morgan

170 Nat SU Car 
250 Niagara Wire 
268 Noranda 

1256 Ogilvie 
625 Ont Steel 
140 Powel River 
360 Pow Corn 
936 Price

40 Prov Tran*
5 Rolland

385 Royal 
675 Royalite 
50 St Law Cp 

564 Bhnwirn
151 Shnwirn 
110 Slmpsona

65 South Cn 
175 Steel

41 Thrift 
3750 Triad Oil

100 Utd Steel 
200 Walker 
35 Zeller*

■ant Ras Fera
10% 10’, 10%
23
7% ’iü •7%

26% 25*4
25
27% 21»; 27%
27% 27*4 27
18%
26% 23*4 26%
27%

111
74% H’l
10%
52’;
293i 2#’i 293*
30% JO
54% 54
38% ;i*»4
10% 10 V. ib%

25 35
51 30*4 51
50%
50 1j 
56% si <; 56%
81% 81 81%
26 «-
28% 28’ ii
17
22
45
13 12.4 13
29 2(>, 29
20
21

9% ri
20
24
23
18%
18%
26% 2»<,
38 37*4 38
82 81*4 82
35% 34.* 35
23%
41%
49%
46 45 46

40 C Fire 450 ■
19® C GUI 13% 13 13%

131580 O Hall 35 31% 34
1260 C Howey 215 310

165® C Malar 15 11% 14
85® C Hie Mao 361 255 2®
33® C Moth 72
3060 C Smelt 29% 29% »H46050 C Nlch 27 24% 25

111® c Orlac 13»4 12% 12%
19266 C Pak 15 14%
♦6050 C Nlch 27 24% 25
18566 C Nootb 80 82 87
111® c Orlac 13% 12% 12%
19206 C Pak 15 14% 14%

8® C Que 62
65® C Ranwlc 50 48 50

944® C Roch •% 08
680 C Gas 233| 23 23%

4616 Con west 360 335 360
9125 Cop Man 13% 13 12%
5® Corby A 17% 17

4480 C Sud Baa 230 216 234
255® Coule 47 43 46

Haut Bat Ferm Haut Bas Fern

Pwr

54 53%
51% 51
19
46%
43% 43%
34

495 490
14%
67 66%
53

BOURSE CANADIENNE
Cour* fournis par i* Presse Canatfimn*

•»ant Bas
2125 Anglo Nfld 10», 10%

loo Anglo Odn P 36%
i4%2355 Brown 15

40 Brown l»t 108 107 %
120 Brown 2nd 52.40

1 Burns B 45
225 C»n 8ug 21% 21%

25 Can Mat 68%
50 Can Packer» 35%

200 Can Vinegar» 16%
50 Cdn Dredge 16%
20 Cdn Marconi 7%

120 Cdln Silk A 9
45 Weatinehouae 60
29 Cons Diver 70

66%2504 Cons Pan 87
100 COn» Tex 21
IS Crown Z»ll*r 57% i4%895 Dom Maen’m 15

300 Dom Oilcloth 36
190 '1500 Fleet 195

710 Ford 103% 101
75 For Pow Sac 58% 55
10 Int Paint» 12

100 Invest Found 33%
100 Loblaw 70%

58%

15 McColl 
36 Mexican Lltfht 

215 Minn et Ont 
27,5 Moore 

10 Pow Corp 2nd 
75 Reltmans 
10 Couth Cn Pw

22ft Std Paving 27
200 Traders IFn 45%
933 Trana Mt Oil 35 34% 35
125 Union Osa
a® Watermans

46 45 46
13 12% 13

Kie Weater] 22%
K> West Cn Br 23%

- MINES
•

4566 Alta 
80(E) Am era ni um 

8(g> An aeon 
sqp Amo 

50QP Amora 
HID Beaucsae 

3 060 Belle Chib 
7536 Boreal 

145<j> Bouse’lac 
90® Calumet Ur 

R® Camp Crib 
2290 Cstfnegle 
4060 Celt*

866 Chem Researc 
10® Cltra Lartic 
5® Cons Cent

20

9Qb Cons Den’n 325 320
5958(1 Cs Rochette 0 8 , 9

100 Cs Sudbury 225
16500 Coulee 47 43 45

500 ornruoC OfluhH
SiJ) Cournor 10
3QD Dom Ascb’toe 18
6® Bast Sul’n 515
200 East Smelts 250 245 250

1900 Paradsv 203 196 203
210® Fab 45 40 45

$> Falc’brldge 23%

21

Haut Bas I
18
n3; io% 
16% 16 Vi 

235 230
52 47

60
5 4

10
600

6
22
45
71

121 115
66 58
72 68

122 117
92 88
5% .... 

67% 67 
370

16% I6V4 
235 230

18
28 5 300 
640

34 30 
144 137
150 143

11% 10
9 8

60000 Grand Inès 
1300 Gunnar 
300 HoHlnger 

7300 Insp’tion 
21600 Iso

500 Joliet Quebec 
28500 Ken mayo 
3000 LaJayette 

300 Lake Shore 
1000 Llngstde 

27000 LouVcourt 
500 Mackeno 
100 McIntyre 

19300 Meta 
17800 Merrill 
9900 Mo*ad or 

27150 Molvb'nite 
4800 Nw Pacific 
2500 Nw Santiago 
3500 Nw Thurbols

100 Normetal
300 Holllnsrer 

7300 Insp'tlon 
1000 Obalskl 

14900 Opemiska 
100 Pato 

13500 Que Chib 
19900 Que Copper 
4500 Que Nickel 
9500 Que Smelt 

15166 Rovran 
250 Sherrltt 
138 Stadacona 

1000 Standard 
600 Steep Rock 
500 Sudbury 

2500 Tazln 
300 Teck Hushes 

1000 Trebor 
1000 Utd M ban 

26100 Vlnrlnia 
25500 Weedon.

5500 Wendell 
1® Wlllroy

hulks

2000 Altex 
200 Bailey Selb’n 

32® Calait»
3® Calvan 

14® cdn Admiral 
3® Cdn Atlantic 

15® Cdn Dev'n 
2500 Cons A 
5® Del Rio 

175® Empire OH 
2300 Gaspe 
203 Home 
400 Jaap^r 
2® Nat Pete 

10® Norpax 32
130 Phillips 165

16® Que OH h
20® Sapphire 450
5® Trlcan Pet 38

17® Tri Tor 82
5® Utd Oils !»

45® Westbume 7Ô
165 Induatrlele* 83,8®.
Ill Mines et huiles 573.4®

20® Crest 
20® Croft 
25® Crowaho 
5® D Horn 

60® Deldon 
10® Dein It*

407® Del Rio 
201® Dett*

14® Dev Lad 
1185 Dis Sea 
1® Dome 

15® D Asb 
170 D Bank 
1® D Coal P 

50 D Fab 2pr 
525 D Fdry 

3505 D Msgn 
40 D Scot P 

3® D Stl Or 
265 D Stor 

23® D Tar 
275 D Tex 

48® Donalda 
125 Dow Br 

198® Dragon 
35® Duvex 
85® Dyno 
20® E Amph 
49® Ea Mai 
1960 Ea Bull 

241® Eh Met 
50 Econ In 
85 Eddy 

1®® Elder 
17® Eldrlc 
10® El Pen 
90® Em G lac 
56® Estel 1 
74® Eureka 
10® Do Wt 
6153 Falcon 

535 F Play 
25 Fanny F 

63555 Farad 
3050 Fargo 

20 Fed Fire 
105 Fed Ora 

15 Do P 
20® Fed Kirk 
1364 F Pete 

163® Fenlmor 
2*0 Fleet 

1® Ford A 
430 Found at 
240 Fraser 

67® Froblsh 
30 Do WU 

23® Galtwtn 
655® Gas Ex 

150 Gatin 
1945 Geco 
3® G Bake 
1® G Dynam 

23 G Motor

06%
115 117
23% 24% 

101
1® 163
20

175 180
32% .

42%

29% »% ..
10»a 10% 10%
*73a 7% 7%

38% ..

21

70 71%

145

204

39
25%
22 
21

110 105 1®
07% 07 Vi 07% 

275 273 275
520 505 5®

85 83 83%
32 % ..
34 
79 
62 
07 
30 
12 

145 
.37%

24 23Vi ..
28 27% 28 
26 Vi .-

209 195
208 ®5

48
27%
29
10% .

425 4® 425
39 37 38>i

1® 185
101% 101 101% 

18% 18
26

440 430 ..I
90 . 4
58 54
76 75 76
27% 27% 27% 
10% 10% .. 18% 8 .. 1

I8V4

625 G Pete 625 610
3450 Do A 630 «10

15 GP Mfg A 42%
302® Genev 18 16

530 Giant 780 765
469® Glenor 25 23

1® Gods L 77 73
45® Goldale 30
32® Goldcr 18% is

780® Go Eag 15 12
94® OF UR 61 59:

m
625

15

795 800

35 57

1®

13® GO Man 
257® Gold haw 

15® Ooldora 
440® Goodfl 

90 Goodyear 
5 Do p 

1® G Mackay 
14700 Gra Bous 
85® Grandln 

255 GL Pap 
1® G Gas 
1® GR Plain 

49514 Or Sw Or 
4® Grid oil 

5000 Gulf L 
36235 Gunnar 

4640' Do Wt 
1® Gurney 

45® G will 
75 Gypsum 

236® Guelch 
375 Har Car 

55® aHr Roc 
25® Hasaga 
10® H Lake

06%

37 33%
18 V'4 18
29% 29% 29' 

540 
19%

400 
840 

10 
12 

540 
425 

11
55% 53% 85 Vi 

110 102 110 
8 Vi 8 Vi 8%

34

365 4®
835
09% 09% 
10% 11% 

4® 525

146650 Headwa 29 23 27%
3550 Heath 09% 09 00%

114® Hi Crest 20 19% 20
1® Hi Tow 10 08 10
630 Holling 16% 16% 16%
525 Home 850

210® Horn Yk 16 15
3347 H Smith 30% 30
1320 Hoyle 305 285 295
854 Hud Bay 54% 54 54%

20® Hu Pam' 26
15 Hur Erie 1®
25 Do 20 P 

9® Husky 
105® Hy Charg 

1® Imp Bk 
1587 Do Wt 
763 Imp Oil 
5® Imo Tob

770
32

775 750
10% 10
46% 46% 46 Vi

38% 38 Vi
m

50%

Bourse de Toronto
Court fournit oar la 
?rotta Canadienne

10J62 Abitibi 
160 Do P 
CtK) Acad At 
140 Do A 

1225 Acad Ur 
20® Acme 

30 Agnew 
118® Ajax 

700 A kail 
3U25 Albsr 
80*5 Do Wt 
8® Alta DIS

fAp Con 
Algom 
Algoma 
Alumln 

Do Rt
*5 Alum 2e P 

85B7 Am Ed 
23)0 Am Neph 
3fco Anacon 
3400 Anchor 
2861 Ang Cdn 

•60 Ang C Pulp P 
lJ>o Ang Rouy 

SOQO Anken 
•45 Anth Imp 

47® Aquar 
48® Area 
î>0 Argus 

14abo Arjon 
28® Armist 
79® Ascot 

560 Ang Ex 
IfX) Do Rt 
Ç5 Ashdown B 
$0 Atl SU 

29® Atlln 
369® Aubel 
65® Aumaq 
f® Aunor 

7®0 Avili» 
l5® Bag am ac 
5900 Ball Sel A 

21747 Banff 
1®X) Bankfl

Montréal

Haut Bas Ferm

26% 26% 26% 
26% 26% 26%

76 80

115
32 35

35 41
13 13H
7i% 7i% 

235 257

130 135

305 310
8 8% 

515 530

10% 12

18 18% 
60
22% 22%
17 18 
12 12% 
48% 49
18 18%

12Vi 13

770 775
221 235

44% 44%
$:> Ban Toronto 58% 58

5Wi0 Barnat 127 126
14733® Barvue 150 145

340 J>o Wt
6300 Barymln

30
259 255 259

489® Base Met 51 46 49
191(H) Bsska 40 39

i9.18500 Bata r % 13
33® Bath M 93 90

• 3 Bath Pow A 60
980 B Duq 26

390700 Beauca 390 385
l|)0 Beav Lod 49
]®Q Belcher 40
75® Bellek 9 6 9

339 B C Pow 
205 B c Phone 

92® Broul R 
1® Bruck A 

1833 Brumhur 
29® Brunsm 
10® Brunst 
1®5 Brunswick 
54® Buckle 
11® Buffad 
20® Buff Ank 
5® Bulldog 
5® Bunk Hi 
125 Burlingt 
25 Burns A 

5 Do B 
132® Calder 
35328 Can Met 

5® Cal Ed 
60® Callin 
92® Calnor 
30® Calvan 
4057 Camp Chi 
8215 Cam R1 

50 C Bre B 
15 Can Cem 
7 Do P 

13 C Cr c 
25 C Foils 
35 Cl Fdry 

110 C Life 
1665 C Oil Lan 
10® Canao OH 

32967 C Ad 
1325 C At Oil 
1213 C Bk Com 
1548 Do Rts 
1862 C Brew 

541® C Brit . 
335 Cdn Can 
658 c Celan 
220 Do 1.75 

1067 c Collier

Haut Bat Ferm.

160 185

9
13% 14 
22 24
10 10«.

120 125 '

14%

26%

9® Do P 7%
7® Ind Accp 51 50*
20 Do 1.50 P 50%

582 Do $2 P 50»; 50
1® Ingéra a 8
7® Inglis 11% 11

19060 Inspira 235 226
15 I Met A 34

3®3 Int Nick 58% 561
50 Do P 135% 135

782 Int Pet© 27% 26»
2225 Inter PI 28% 28
20® Jackni 7 6
10® Jack W 11
10® Jaculet 8%
800 Jesper 130 158

100® Jell I c 14 13 >
25® Joburk 10 9'

174® Joliet 61% 60
3365® Jonsmlth 53 49

25® Jupiter 2® 195

890

Ston

OH

Km

Wt
55

1899 CUJ>ecaU 
1 C Efcv Pet

_ Res 
P R 
Petro P 
PI Pet 
Tire 
Util P 
Vick 
Wall B 
Will

Pete 
Oil

1V3 Bell 
100 Bellet 

39® Beta
43800 Bexvourt 

. : 1 Bi* is 
3fi00 Bobjo

10400 Bonvll
121® Boy mar 

R)0 Bralor 
5Ç14 Brazil 

102jÔ0 Brew!»
3490 Brlllun 

2950 Brltalta 
2F5 B A Oil 

<10 B C El 4
•20 Do 4%
•75 Do 5 n
£50 Do 4%

2, n ^
.90 B C Pack 
•oo Do B

27 28
18
11% 11%

7%
10Vi

P P

7%
10

182 195
350

28% 28%

31%
9% r.i

20650 C
75 C Dred 

375 C Home 
2160 Cdn OH 

10 Do P
3780 Do Wt

936® C O C 
733 C 
320 C 

6350 C 
5 C 

20 C 
150 C 
1® C

15® C ...
2176 Canto 
2® Cnnso . 

20® Cariboo 
9113 Casslar 
2® Cen Ex 

193® Cen Led 
6® Cen Pat 

95® Cen Por 
32® Centre I 
39® Chamber 
17® Chart Oil 
26® Chem 
20® Che*klr 
30® Cheater 
26® Chi Ex 

24825 Chimo 
®750 Clt Lar 
3085 Cobalt.
12® Co Will 
6® Coekhu 

27® Co Reco 
10® Coin t. 
40® Colds 
7® Com . ».
110 Condulet
1® Coning 
8® Conlaur 

758® C Allen 
56® C 

7®55 C 
♦845 C 
13® C

53 
«55 

39%* 39V i 
315

1 25 25%
136 164
30% 30%
24 24%
35% .

940 9®
65

199
16% . .

215
17 Vi 17%

310 335
68 Vi 81 
29%

151 155

445
263

56%

26%

«%

14

110® Kavrand 8% 8
30 Kelvin 20%

345® Kenvil 8% 7%
1326 Kerr A 16% 16%
2600 Kevbov 15
4®0 Kirk H 49 45

114® Kirk L 50 46%
290® Klondlk 10 9
115® Kristin 16 14%
154® Krov 134 128

1® Labatt 22
475 Labrad 9® 8®

130® L Dufault 85 82
594® L Ling 24% 22

110 L Shore 6®

B

Re
185

159

25® L Wasa 
3® Lamaq 

46® Lapa 
75 Lapa 
75 Laura S 

750 Laurent 
1000 Laval le 
1100 Leltah 
40® Lencrt 

959® Lexind 
165.50 Lib Pet 
42® LL Lac 

1® Lob A 
60 Do B 

20® Lomega 
13®0 LI Pete 
21650 Lorado 
210® Louvlct 
75® Lyndh 
50® Lvnx 
5® Macassa 

2500 M led on 
65® MacFie 

535® MacKen 
4500 MacLeod 
1810 MacMtll 
72® Madsen 
90® Mignet 
51® Malirt 
9500 Man Ea 

35 M L Mlg 
11000 Maralg 
130® Marben 
4®0 Margo!
40® Martin 
4800 MSrwav 
2®05 Mass H 
2833 May brun 
255 McColl 

10 Do P 
278 Mrlntyr 

1®0 M:Kenz 
769® MeMarm 

5® MeWstt 
Ml Mentor 
470 Merrill 

4896® Meta
860 L P

4®0 Mill Cl 
22® Milt Br 

210® Mtndam 
25® Mlnda S 

450 Min Cor 
10® Mo ietH

49

132

20
415

13
SHRDLU CMFW 

17% 17% 17%
r 12% 13

10 8%
29 26

3® 365
64 63
44 Vi
71 70%

4 Vi
15 12

415 4®
21 19%
52 49%
7% 7

VSO 178
601 
13%

180

Pet*

Astor 
Deni* 
Di Cov 
Ea Cr

15 616 Moore
405 , # 13950 Multi M

*0% 10 io% 103® Naco
170 :30 N Drug

.50 250 Do P
2 2Ô 22 46900 Nat Ex
12 11 580 N Groc

325 315 320 ! 950 N Hoa B
285 275 282 3® Nat , r.
44 325 N St C*<-

71%

121 115 111
*''' i 1''%
28% 28 28 Vi

305 300
60 57 5»
7 6%

17 Vi 17% 17 Vi

33% 32% 33 
20* 1") 2®

34 27

14% 14% 14%
1C 9 10j

11% 11%
5% 5

200 pn
26% 26% 26 Vi

25 N Trust 
17® Negus 

224® N Labin 
65® N Alger 

109® New Bid 
223® N Brlst 
lôM N B Dom 
48® N C*à
1187 N Concord 

111® N Contin 
15® N Davie#

231® N Delhi 
6770 N Dick 

156® N Fortu 
25® N Athon 
2975 N Huscoe 
2375 N Harrlo 
22® N High 

16825 N Hu Mai 
18®0 N Kelor 

5® N Laguer 
37® N Lard 

281® N Marlon 
653® N Mylam 
85® Newnorth 
95® N Norz 
10® N Pacalt 
10® N Rouyn 
60® N Ryan 
40® N Sénat 
2026 N Super 

200837 N Thurb 
90® Nib Yel 
35® Nick R 
12® Nlpiss 
50® Nisto 
5® Nor Acm 
230 Nor^d 
5® Norlart 

71® Noriiiit 
241374 Norpax 

14® N C OH 
75168 Nor Inc 
12® Nor Star 

120® Nor Trl 
10® Nor Can 
32® N Que Pow 1 P 

20 Oak Wood 
1®5 O’Brien 

100® OU Bel 
10® Oka 1 ta 

625® O’Leary 
21® O’Jock C 
4® Do Wt 
285 O Loan 
2® Ont SU 

167680 Opemisk 
175 Or ang c 

55® Osisk 
65® Pac Ea 
2855 Pac Pt 

170 Pag Her 
2120 Pam our 
68® Pan West 

485® Parbec 
217® Pthfi 
21750 Paymaat 

340 Pea Rlv 
5050 Perron 

272® Pruv 
214® Petrol 
18® PI Crow 
8® Pioneer 

52600 Pit Ore 
21750 Pathfl 
217® Paymaat 

340 Pea Rlv 
272® Peruv 
214® Petrol 
18® Pi Crow 
8® Pioneer 

105® Prairie 
600 Pr Met 

1340 Preston 
805 Pronto 

1820 Do Wt 
5® Pros Air 

1®0 Purdy 
522® Que Chi 
414® Q Cop 
23® Q Man 
30® Q Metal 

766® Q Nick 
2®0 Queenst 
47® Rad lor 
30® Ravroc 

230® Red Pop 
750 Rexspar 

3691 Rla Pro 
24® Rix 

352® Roche 
80® Roxana 

115® Roy 811 
330® Sand Rlv 

50 Stl Cor 
28925 Sapphire 
91819 Scurry 
65® Secur 

135 Shnwgri 
40® Shawkey 
4655 Sherri t 

55 Sicks 
5 Simpson 

25 Slater 
18® Souris 
15® Spooner 
3® St Pav 

3399 Starr&t 
10 8ted man 

?08 Stl Can 
10® Steeloy 
4003 Steep Ro 

75 Stuart 
135® Stung 
344® Sud Con 
3650 Sulliv 
380 Sup Prop 
50 Do P 

280 Suptest 
102® Surf 

4® Swltson 
154® Sylvan 

40 Tamblyn 
1314 Do Rt 
20® Tandem 

15441 Teck H 
3® Tex Cal 
5® Thom L 

3850 Tombll 
4® Torbrlt 
165 T Gen Tr 

20® To wag mac 
2285 T Fln A .

255 Do 5 pc P 
15417 Tran EnT 
13133 Tran Era 
3793 Trans Mt 
57® Tran Res 
37® Trend 

22231 Triad 
4750 Tungst 

25 Union Acc 
465 Un Gas 

107® U Min 
16470 U Asb 

50 U Corp A 
2® Do B 
80 U Fuel A 

1025 Do B 
16® Unkeno 
5® U Mont 

101® Un OH 
1® Un Stl 

14® Upp Can 
3349 Ventur 
2® Viceroy A 
1® Do B 

35® Vicour 
21®0 Vlolam 
15® Vulcan 
1655 Waite 

418 Walk Gw 
50® Weedon 

158®0 Wekusko 
90® w Malar 

125 Westeel 
50® W Ashley 
506 W C Brew 
102 W Groc 
60 Do A 

157® W Tungst 
295 Weston 
60 Do P 
25 White H 1 P 

99® Wlllroy 
6700 Wilrlch 
40® Winchest 
40® Windward 

20 Win El p 
1222 Wpg Cent 

475® Wlnora 
1®® Wr Harg 
124® Yale 
5®0 Yan Can 
29® Yk Bear 
1® Y Knit A 

137® Yukeno 
140® Zen mac 

CURB

16% 16
235 . 2® 235

13 11 13
38 36 38

135 1® 132
230 229 230

60 58
75 73%
50 45
23 21

124 114 m
252 241
32 31 32
50 49

Bourse de N.-Y.
Cours fournis pgr 
A. M Kiddtr A Co. 
27é St Jacquot ouest

Haut «a» Ferm

4V4

14

129
240

il

63 #7
125 4 129

10

81% 82

43

2® 3®

50 S3

AbboU Lab ries 
Admiral Corp 
Air Reduction 
Allied Chem 1 
All is-Chalmers 
Aluxn’m Ltd 
Amerada Pew 

j Am. Airlines 
g Am. Oan

Amer Gas et B 
Am. Loco 

M Am. Radiator 
> Am. Smelting 

12i/!Am. Steel Fdry 
g7* Am Tel et Tel 

Am. Tobacco 
Anaconda 
Arm co
Armour et Co 
Atchison 8 F 
Atlantic Ref 
Avco Mfg 
Baldwin Lima 
Balt et Ohio 
Beudtx Avia n 
Bethlehem Steel 
Boelne Air 

j Borden’s Co 
! Borg. Warner 

art - ! Budd Co 
™ ! Canada Dry
" I Odn Pacific 
73 Case J I 
|0% Caterpllar Tr 
11'• Celan ese Corp

Chance Vougpt Air 
Ches et Ohio 
Chrysler
Cities Service Co 
Coca-Cola Co 
Colgate Palm 
Col. Gas System 
Com. Solvents 
Com Credit 
Con Ed’s N Y 
Cont. Can 
Oont. Motors 
Cont. OH 
Crane Co 
Crown Zeller 
urtis Wright 
Deere et Co

45 44%
29% 26% 
31% 31
99
74%
89

Del et Hudson 
Diet. Seagrams 
Dome Mines 
Douglas Air 
DtrPo

Haut Bas Ferm

53% ...

Pont De N 
Kastman Kod 
Elec. Auta Lite 
Eversarp
Firestone T et R 
Oen. Dynamics 

44% Gen. Electric 
^%;Gen. Food 
31 [Gen. Motors 

OHlette
73% 7J% Goodyear 
88Va 88 » Graha mPaige 

218% 2x5 216% Greyhound
22% 22 22 Orumun Alrc
42 i", «44 4ïs,°“,f 011
22% 22V, 22V, Walker

33%
18 17% 17%!

125% 124 124
163% 162% KVAj
70% 69% f*V
38% 38 38
14% 14 14%
112 11 1 12
77% 7JS;
50% 4')»:, 49r
76% 76% 76%
95’ 94% 95
70%

105 104 1043;

10%

23% 23 23 iHomestake
Flnadce

173% 173 ijHouston Oil 
65% 65% 65‘41 Hudson Bay 
50% 49 49%;in, cent Rv72% 71% 71%!.: J 
15Vi 15% 15%lInt* Husine# M 

127 12%% 127 Int. Harvester
38% 38% 38% Int. Nickel

6 Vi 6 6% j t p.n#r
14% 12% 12 > Int paper
36 Vs 37% 3<%

104 1® 104
109% 107% l<m-.
71% 70% 70%
63% 62% 63%
38% 37% 38%
17% 17 Vi
15% 15 15%
30% 30% 30»4

lint. Tel et Tel 
! Johns-Manvllle 
Jones et Laughlin 
Kcnnecott 
L O F GU* 
Lockheed 

(Loews Inc 
Mack Trucks 
Macv Co 
McIntyre Pore 
Merck et Co 
Monsant Chemical

Province de Québec 
! District de Montréal 
1 No 364,938

Haut Bas Ferm
MU 25*2 jJ’ J**0*"* ,WaM 

Motorola
35 3S»i B1,cult

lfM1, ..., Nat. caah Re« 102*2 too*. 101'-,. Nat. Dairy Prod
67*. 67*1 Nat. Distiller» 

jo NY central
20*

21*
29 
74

■ant mu Psnm 
M'i 7* r.44
4»,t 47*» 4**,
43 ..................

104 io3*. loan
30 38», 3(%
22»; 22»t 224» 
34*4 33*. 34
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22*; Province de Québec 
.... i District de Montréal 
_ 'No 366,236

COUR SUPERIEURE

1®% 110’ 
56’56% 56 

«2% 61%
359

37% 37 
58% 58% 
85% 83%

COUR SUPERIEURE
«r

37*,!

lis*; ns'.

ARTHUR J. SHAW, employé de 
chemin de fer, domicilié et ré- 
lident dans la eifé et le district 
de Montréal,

Demandeur, 
vs

JEREMIE JOHN MONTGOME­
RY, autrefois de Ville-Jacques-! 
Cartier, district de Montréal, et 
maintenant de Oak Bay, dans ia 
province de Québec, au Canada, 

Défendeur,! 
et

R. DAIGNEAULT,
4ri Ids Antoine Boileau, notaire, No 757.! . Mis-en-cause.
88*;|Côte de la Place d’Armes. Chambre 101 il est ordonne au defendeur JE 
«6,i M?P.tré*1\ **r? T*fi'lu. » l’enchère pu- REMIE «JOHN MONTGOMERY, de

Vanl-, par licitation

AVIS PUBLIC
___ AVIS PUBLIC est. par les présentes.,
.. ..donné que lundi, le trente et un Jan-: 
24% Tler mil neuf cent cinquante-cinq, à 
31 i trois heures de l’aprés-midl, su bureau1

62 60% G0> .
16% 16% 16%
22% 22% 22%
51% 50% 503;
45% 45 4 5%
77 74% 75%
13% 13% 13%
74% 733* 73%
38% 38% 38%
60 59% 59 .
17% 17% 17%
32% 32% 32%

chériaMur, pu i^unVtaireAntoîi;;:“'"paraître dans le moisbllque. au plus haut et dernier en-i

Boileau, spécialement commis à ___
vente. l’Immeuble cl-sprés décrit, n p *, i oîc V' 
partenant. par Indivis, à C'alre La- 
marche, interdite, et s Jean Lamarcne.
Raymond Lamarche, Marcel Lamarche,
Hélène Lamarche, Jacques Lamarche. ,, 
tous majeurs, savoir : Me Maurice BOL/R ASS A,

Un emplacement borné en front par, Procureur du demandeur 
la rue Jeanne-Mance, en la cité de
Montréal, et étant la moitié sud-est----------------------------------------------
du lot numéro onze, de la rcdlvUion 
officielle du lot numéro seize, de la

SAMUEL TERREAU, gentilhom­
me des cité ot district do Mont*
réal.

Demandeur, 
Vf

DAME RITA TERREAU, demi* 
cilié* au No 320 N.W. 10* Ave. 
nue. Miami, Floride, Etats-Unia 
d'Amérique, épouse séparée do 
biens de Damingo Dolorèt, do* 
mêmes lieux, et c* dernier pour 
autoriser sa dite épouse aux 
fins des présentes.

Défenderesse, 
et

TELESPHORE BROSSARD, en 
sa qualité de régiatrataur pour 
la division d'enregistrement do 
Montréal, cité et district de 
Montréal,

Mis-en-cause.
AVIS

Montréal, 14e jour de janviers, 11 est ord°nné à la défenderess# i55 •’ de comparaître dans le mois.
G. BLANCHET Montréal, 12 janvier 1955. 

Deputé-Protonotaire MEUNIER. HEBERT
& BARBEAU

Procureurs du demandeur

214

13e

comme Défense dans les!5Un».nce? JnronU

29% 28 
68% ....

465 455
181 161 
220 205

545 53Vi
8% 8 »/2 

505 495
27% ...

Commission Royale
d’Enquête sur l’allégation^110'11*’ cett, dudit lot come-

d’Aliénation Mentale 
nme Défense dans 
Causes Criminelles

La Commission Royale d’Enquê- 
te sUr l’allégation d’aliénation men- 

52 taie comme défense dans les cau- 
-- ses criminelles, a été organisée 

pour faire enquête et donner 
rapport concernant les questions 

• •••l* savoir si la loi criminelle au 
Canada relative à la défense d'a 

Jlifnation mentale doit être amen­
dée sous quelque aspect que ce 

lsoit' et advenant ce fait, de quelle 
manière et jusqu'à quel point”.

Une réunion publique de cette 
h# Commission Royale siégera dans 
jj la Chambre 21, nouvel édifice de 
»7 la Cour, 100, rue Notre-Dame est,
17*^1 Montréal, commençant le 7 février

■ • ■ • ! 1955, à 10 heures du matin.
132’ ! Toute personne désirant être 
44 'entendue devant cette Commission

■ Royale doit s’inscrire cher le se- 
29 jerétaire le ou avant le 4 février

1955 et produire un sommaire

subdivision officielle du lot originaire! 
! numéro douze <12 s.-e 12-16-11), des! 
'plsn et livre de renvoi officiels du! 
i village incorporé de la Côte Saint-!

Bureau à louer

nant vingt-cinq pieds de largeur par 
quatre-vingt-treize pieds de profon- 

Ideur, mesure anglaise, plus ou moins, 
née : en front, par ladite rue:
-Mance; en arriére, par une ______________________

ruelle; du côté sud-est. par le lot Dl„ _ #
No 12-16-10 sur ledit plan; et du côté ^refu pour professionnel ou autres, 
nord-ouest, par l’autre moitié dudit J?f”pr|,nant 3 éclairées chau
lot No 12-16-11: avec maison portant ^ "
les Nos 5705-5707-57® de ladite rue ,944*
Jeanne-Mance et autres bâtisses y -Vrl- 
gées; avec droit de passage, en com­
mun avec qui de droit, dans la ruelle 
située en arrière dudit emplacement;
Icelle ruelle commune et publique, de 
douze pieds de largeur, mesure an­
glaise, composée, pour partie de douze 
pieds de largeur, mesure anglaise, lais­
sés et pris à l’arriére dudit emplace­
ment par toute la largeur d lcelul;

Ainsi que ledit emplacement se
trouve et avec tous droits et servi- _________________________
tudes y âttaché»; D»ux 3 pléc», moderne», chauffé», eu

Avec et sujeu : ledit emplacement ; f»çe de rhôpit»! Maisonneuve. *70.00

Petites annonces di "Deifoir”
EfcV de métier

APPRENEZ A CONDUIRE
nuiu-uuttsi,. unr i autie inuiuc uuuil ‘ . -I ^ ....... *-»_ ___ » _ . » » « •*
lot No 12-18-11: avec maison portant, f7*« Face »** thé&trc St-Denis.^ MA En quelques ICÇOaS. Auto doubl*

17-1-.. conduite. Plus de 25 ans au ser* 
“ *i«e du public. Ecole Fédérale,

Chambre et pension 1521, rue St-Denis. — PLateau 4803

152 écrit d’une soumission proposée. 
2“ i R- N. DICKSON
53»; I secrétaire

Chambre 1315, 67 Yonge St. 
Toronto 1 
Ontario

505

Aux personnes Usées, site idéal, mai­
son moderne, excellente table, atten-! 
tlon d'une Infirmière 5486 Côte-St-An-I 
tolne. N.-D.-O. 23-1-55

Logements chauffés

pt la moitié nord-ousst du lot No|60® Lemay. Tél CL. 2409. 
12-16-10 desdlta plan et livre dp rpn- 
vol officiels, aux servitudes telles

17-1-55

qu’établies en l’acte enregistré à Mont­
réal, sous No 603,193.

Cette vente est faite sous l'auto­
rité d’un Jugement rendu à ia Cour 
supérieure de U province de Québec, 
dans et pour le district de Montréal, 
par l’honorable Elphége Marier, l’un 
dea juges de ladite Cour, le vingt-trois 
décembre dernier (1954), No 2168 des 
dossiers de ladite Cour.

Pour les conditions de la vente, 
s'adresser à :

Antoine BOILEAU, notaire 
757. Côte de la Place d Armes 

Chambre 101 
Montréal

Montréal, 15 Janvier 1955.

4 4 5 pièces modernes, pout avril ou 
mal. Prés de l'église et des tramways. 
Adultes Références. Ecrire à Case 30. 

‘Le Devoir”.
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CITE DE MONTREAL

Livres à vendre

i Appelez un Spécialiste
Transport-Camionnage

ROUSSILLE Transport. Déménagemtn* 
'Ula. campagne at longue distança. 
Spécialité : pianos, poêlas, idfrlgéra- 
•ura VE 3786. |.>*.

Collection complète du Cahier dé» Dix. 
Ecrire à Case 36, "La Devoir".

Logement demandé

MEUBLES

LES
ENCHERES
CHERRIER

Maison essentiellement canadienne- 
françalse. Aubaine» : neufs *t usa­
gés. Meubles d» toutes sortes. 
UN. 6-4797. 907 St-Antolns.

30%
7®

30%

118 119

22%

«7

Expropriation de certains immeubles sitnés sn sud de la rue de Mésy, à 
l’est de la rue Ranger, pour les fins d’un parc et terrain de Jeux.

La Cité de Montréal donne, par les présentes, svls public que le 15 fé­
vrier 1955. à 10 h. 30 du matin, ou aussitôt que conseil pourra être entendu, 
elle présentera par le ministère de ses procureurs soussignés, à la Cour supé­
rieure. ou à l’un de ses honorables Juges siégeant à la division de pratique. 
Chambre No 31, au Palais de Justice, à Montréal, province de Québec, une 
requête demandant :

a) de fixer le Jour où la Régie des services publics devra commencer les, 
travaux 4 faire pour constater et évaluer les Immeubles décrits cl-dessous 
que la cité de Montréal entend acquérir, en vertu des articles 421 et suivants 
de sa charte et amendements (62 Victoria, chapitre 58), ainsi que les dom-; 
mages résultant de cette expropriation et les prix et Indemnités à être payés 
par la cité de Montréal pour l'acquisition desdits Immeubles;

b) de fixer le Jour où la Régie devra faire son rapport.
Les immeubles 4 acquérir situés au sud de la rue de Mésy. à l’est de la rue 

Ranger, sont les suivants :
Les Immeubles ou parties d’immeubles cl-aprés décrits, tous du cadastre 

officiel de la paroisse St-Laurent, division d’enregistrement de Montréal et 
montrés sur le plan C-18 Cartlerville, déposé au bureau du directeur du 
Service des travaux publics ce la cité de Montréal. (Le numéro d’ordre Ins­
crit en marge de chacune des descriptions suivantes correspond 4 celui qui 
apparait sur le susdit plan en regard de l'Immeuble décrit.)

1. — Une partie du lot 44-402 dudit cadastre, avec bâtisse dessin érigée 
portant le numéro civique 3770. rue de Mésy. de figure rectangulaire, bornée 
au nord-est par une autre partie du lot 44-402 (rue Grenet), au cud-eat par 
le lot 44-424. au sud-ouest par le lot 44-403, au nord-oueat par le lot 44-180 
(rue de Mésy); mesurant quinze pieds et quarante-deux centièmes de pied 
(15.42’) de largeur et cent pieds (100') de profondeur; contenant en superficie 
mille cinq cent quarante-deux pieds carrés (l,542')t mesures anglaises; le 
tout tel que montré sur le susdit plan.

2. — Le lat 44-403 dudit cadastre, avec bâtisse dessus érigée portant le 
numéro civique 3770 de la rue de Mésy, de figure rectangulaire; contenant) 
en superficie deux mille cent pieds carrés <2.1®’), mesures angllases; Je tout; 
tel que montré sur le susdit plan.

3. — Le lot 44-404 dudit cadastre, avec bâtisse dessus érigée portant le 
numéro civique 3770 de la rue de Mésy. de figure rectangulaire; contenant 
en superficie deux mille cent pieds carrés (2.1®*), mesures anglaises; le tout 
tel que montré sur le susdit plan.

4. Le lot 44-414 dudit cadastre, avec bâtisse dessus érigée portant le, 
numéro civique 12135 de la rue Ranger, de figure rectangulaire; contenant 
en superficie deux mille deux cent soixante pieds carrés (2.260’), mesures 
anglaises; le tout tel que montré sur le susdit plan.

5. — Le lot 44-440 dudit cadastre, sans bâtisse dessus ‘rlgée, de figure
rectangulaire; contenant en superficie deux mille deux cent soixante pieds 
carrés <2.260'). mesures anglaises: le tout tel que montré sur le susdit plan.

6. — Le lot 44-441 dudit cadastre, sans bâtisse dessus érigée, de figure
rectangulaire: contenant en superficie deux mille deux eapt soixante pieds
carrés (2.260 ), mesures anglaises; le tout tel que montré sur le susdit plan. |

CHOQUETTE 8c BERTHIAUME 
Procureurs de la Cité de Montréal

Hôtel de Ville.
Montréal, le 15 Janvier 1955.

Jeunes filles demandées

Demolaellea dactylo» pour trayall de 
secrétariat. S'adresser à Mile Rachel 
Larlvlére, Oratoire St-Joseph du Mont- 
Royal.

TARIF

Annonces classifiées

"Le Devoir" _ BEIair 3361
434 Notre-Dem* est

(Commandes prises jusqu'à 4 b., 
la veille de la pukllcatlon.)

ANNONCES ORDINAIRES. — Te- 
rlf minimum de 48 o. pour 4 U an sa 
(24 mot»).

Compter 8 mots à la ligne. Un*

fiartle de ligne compte pour une 
igné entière. Le» abréviations, Ini­
tiale» comptent pour un mot; lee 

mot» compoeés pour autant de mots. 
Chaque nombre pour un mot. Ajou­
ter 6 mote par insertion pour Indi­
quer le numéro de la case. Pour le» 
réponsea devant être expédiée» per 
la poite, ajouter 5 e.

OROS CARACTERES. — Un» ligne 
en caractère gothique 12 pointa (30 
lettres ou espaces) «qulraut à 1 
lignes.

Naissance», eervlcea. services an­
niversaires. grand-mesaes, remercie­
ments pour condoléance», etc., 3 
cents le mot; minimum, SL00.

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES
ASSURANCES

Horace Labrecque
et Fil* Lté*

COURTIERS D'ASSURANCES
Nous invitons its communautés 
religieuses à se prévaloir de nos 

ærvlces particuliers.
1411, rue Crescent 

Tél. M Arquette 2383-2384

AVOCATS

Trudtau, Beaulieu, 
Ethier & Morel

AVOCATS ET PROCUREURS
Maurice Trudeau. C R.. Roger Beau- 
lieu. J - Alfred Ethier Françola Morel 
294 ouest, Notre-Dama - LA. llZI-7-t

DACTYLOGRAPHES
Royal — Remington — Underwood —.

L. O. Smith. Co­
rona silencieux, 
régulier et por­
tatif. Protee* 
taure d» cbA- 
quee. d u p M • 
cateur*. calcula- 
te un et machi­
ne» à addition­
ner. Venta ad

N. MARTINEAU & Fils
Iflt, RL* BLIURY

'Entra Vitré et Lagaucteetlère) BR. ISM 
ervice. Echange. *00*tlon. achat.

LAITERIE

BREVETS D'INVENTION

^Manuel de l’Inventeur
' Av et formule.</e preuve

€>cr/v'&z
'ALBERT FOURNIER

reoocuHuo^BafviTSJViiviNTim
^934 SIÎ CATHERINE ïü MONTRÉAL

RA T-S23S — ?S99 Holt, ROSEMON*
LAITERIE

Laiterie canedleane-françalaa 
A. PATEN AUDE, propriétaire

MEDECINS

CITE DE MONTREAL

Expropriai ion ét possession préalable des immeubles requis pour l’ouvert urej 
de l’avenue Linton, entre le chemin de la Côte-des-Neiges et l’avenue Ueceile». |

La Cité de Montréal donne, par les présentes, avia public que le 18 fé­
vrier 1955. à 10 h. 30 du matin, ou aussitôt que conseil pourra être entendu,! 
ei> présentera par le ministère de ses procureurs soussignés, à la Cour; 
supérieure, ou à l'un de ses honorables Juges siégeant à la division de pra-j 

< tique, Chambre 31. au Palais de Justice, à Montréal, province de Québec.j 
j une requête demandant :

a) de fixer le Jour où la Régie des services publics devra commencer les
! travaux à ialre pour constater et évaluer les Immeubles décrits ci-dessous 
: que la cité de Montréal entend acquérir, en vertu des articles 421 et suivants, 
i de sa charte et amendements (62 Victoria, chapitre 58). ainsi que les dom-j
; mages résultant de cette expropriation et les prix et Indemnités à être payés
1 par la cite de Montréal pour l’acquisition desdits Immeubles;

b) de fixer le Jour où la Régie devra faire son rapport 
L*-s immeubles à acquérir pour l’ouverture de l’avenue Linton. entre le

chemin de la Côtc-dcs-Neiges et l’avenue Decelles, sont les suivant* : 
i Les immeubles ou paitles d’immeubles cl-aprés décriu. tous du cadastre!
I officiel eu village Incorporé de li Côte^dea-Nciges, désignés au plan L-36 
• Côte-des-Nelgcs par les numéros Indiqués en regard de chacun d eux.

1. — Une partie du lot 61 (avenue Linton homologuée) dudit cadastre 
! avec bâti'ses dessus érigées portant le numéro civique 6®1 du chemin dej 
! la Côte-des-Nclges. de figure irrégulière bornée au nord-est par le lot 61-272

i avenue Linton) du même cadastre, au sud-est. à l’est, au nord et au nord-
! ouest par d’autres parties non subdivisées dudit lot 61 du même cadastre,’
; au sud-eues par une autre partie non subdivisée ciudlt lot 61 (chemin de|
I la Côte-der-Neiges) du même cadastre: mesurant quatre-vingts oie cl s <3')),^
1 dans sa llgn'* nord-est cent dix-neuf pieds et sept dixièmes de pied (IH*.?’); F

et cinq cent trois pieds et neuf dixièmes de pied (503.9’) dans ses 1 3rnes sud ' 
est. quinze pieds et un dixième de pied (151) dans sa ligne e>t. cent quinze 

niviflen/4** pied* et neuf dixièmes de pied «115.9’) dans sa ligne sud-ouest, trente-deux. X
~«vi«svnuc> pieds et six dixiémes de pied (:2.0 ) flans sa ligne nord et cinq cent quarrm e- '

deux pieds et deux dixiémes de pied (542.2’) et soixante- Ix pieds et sixt St. Lawrence Flour Mills Co.1 dixièmes de pied (66 6) dans ses lignes nord-ouest; contenant en sup'jficlej...... *'l I...... M M . . ..... .11 . s 4. ...... ..A..# 1 1n(V i nx Act, vae O .

Brevets d’invention
MARQUES DE COMMERCE 

DESSINS de FABRIQUE 
en tou* pays.

MARION & MARION
avmonri*A.. Robtc et Alfred Bastlec 

1516, rue Draramond, 
MONTREAL

DACTYLOGRAPHES

165 Ang Cdn P 38% 33
1®0 Ang Nf)d 10% 30% 10 -,
630 Asbe«toa 38 35 36
6*0 Brown 14% 1*%

45 Don ’st P 103 107%300 Bui Mo 64S 630 «45245 Cdn Pug . ?” .
50 C Vln 17
20 Or Inv 3f>
m c 1 l a*”
3® c Marconi % 75,70 S ost 61 60

i0f>n D-lb^rsie 10
325 T> BtI-’tc ’9 t8% 19740 Dunont ?R ?7%
125 Lo* Tnc 50 58 59200 Og'lvle 35
462 Peto 640 635 «40
4V) Pend Or 5*0 50'900 Price 41 41%

15120 Yuk Con 63 61 62
Totaux 6.759.0®.

---------------------- i^i 4

'TOUT POUR LE BUREAU"
Dactylographes, macht > 
ne* â additionner, à ^ 
écrire «ea chèque*, fi- * 
dérea pupitres, chai- 
aea «tramtre» etc etc

Canada Dactylographe Inc.
44 o.. rue St-Jjcques, Montreal 
Tél. BE. 3491 R.-T. Armand

EIsctrirltA •oMIcaIs Hxyom» Z

Dr Maxime Brisebois
L.QJLC. r.E.C.Se.

Os ia Faealtt de Médecin* de Pana 
Maladies génitales andoortnlenna*. 
urinaire* digestives, -irculatolres. 

FR. 3232 818 gherbrook» wt

Dr. C. Melillo
gradué d’Europe

Maladies genlto-urlnalrea. peau, 
sang, glandes. Désordre* aexuela, 
nerveux (Impotence, complexe d’in- 
fériorlte, anxiété, dépression, bégaie 
ment, alcoolisme, ulcères, spasmes) 
circoncision, rhumatisme, obésité.

151 ouest, Sherbrooke - HA. 0356

134% par action privilégiée, paya­
ble le 1er février aux actionnai­
res inscrits le 21 janvier.

Canada Safeway Ltd., SI,25 nar 
ction privilégiées, payable le 1er 

mars aux actionnaires insjrits le 
’er février,

Consolidated Theatre, 13 cen,.s 
par action ''A", payable le let | 
mars aux actionnaires inscrits let HAU) dP Vlll(,
1er février, f I \m i

cinquante et un mille trois cent neuf pieds carrés (51,309’),* mesures sn 
glaises; le tout tel que montré sur le susdit plan.

2. — Le lot 81-272 (avenue Linton) dudit cadastre, sans bâtisse dessu e* 
érigée, de figure rectangulaire, borné au nord-est par ic lot 61-271 (avenuei 
D<celles) du meme cadastre, au sud-csV par une partie non subdivisée du 
lot 61 et le lots 61-277-2 et 61-274 (avenue Deceive) du même cadastie. auj 
.,ud-ouest pa»- une partie non subdivisé» du lot 61 (avenue Linton homolo-j 
"uée), du même cadastre, au nord-ourst par les lots 01-270-1 cl 61-270-2 <Àu 
même cadastre; mesurant quatré-vtnjrtf; n. Js (?0’) d- ’arg v o nt ' ; 

liante pied» <150’) de longueur; contenant cn superficie douze mi le pieds 
arrés (!?.®3’), mesures anglalres, le tout tel q • montré sur •» suuUt . :.ai

CHOQUETTE 8c BERTHIAUME j 
Procureurs de 1s Cité de Montréal J

ASSURANCES

ipagnie 
^Assurance swrhVk

paubeptbe
MONTREAL

NARCISSE DUC HARMS, présidai*



DIX LE DEVOIR, MONTREAL, SAMEDI 15 JANVIER 1955  . :

Horizons spoTtifs Les Rangers triomphent du Chicago
(par BERT sOULieRE) ■ ___________ ____________ _______________________

Frank Selke, le gérant général des l^ajiBOi la rlnlt Matu uarlrMi» l'amna^a ' r--■ : ^ i i, • •m.L J-Frank Selke, le gérant général des 
Canadiens, a nié catégoriquement la 
nouvelle voulant que les Rangers lui 
aient offert Dean Prentice en échange 
pour l’ailier gauche Dickie Moore. Il n’a 
pas spécifié toutefois que Dickie Moore 
n’était pas sur le marché. Ce qui signifie 
apparemment que Moore pourrait fort 
bien passer à un autre club de la Ligue

Le club new-yorkais l'emporte 
par 6-2 sur les Black Hawks

Chicago, (AP). — Les Rangers| siteurs conservèrent leur avance 
| de New-York ont écrasé, hier d’un but. Chrystal compta d’abord i 
; soir, les Black Hawks de Chicago* avec l’aide de Edgard Laprade.j 
au compte de 6-2. Puis, dans les dernières minutes!

. .de jeu, Sullivan déjoua Worsley1— .-------- _ .... , . Andy Bathgate a ouvert le poin- ...p Hes nasses He Watsnn et FHHie:
de hockey Nationale éventuellement si les Habitants obte- tage dans la sixième minute de jeu Litzenberger 
liaient en retour du matériel de calibre. La direction du sur un bel effort individuel, dans " premirrr période
TVîenînvp n’ost ivis intéressée à se deoartir des services prcmièie péiiode. 1 \ow-\ork, Bathgate . 5.33incoioie nest pas inieiessee a se ot^i ui ue c Lome Worsley, le gardien de Punitions: Bathgate 2.03, McCor-
de Mooie moyennant-seulement une somme g . * ijU(S Rjngers> qUj avajt effec- mack 4.43, Chrystal 10.44, Mickos-'
joutes de hockey ne se gagnent pas avec des omets \eits. tué 19 arrêts dans la première ki 19.32.
Il faut des buts et ce sont les joueurs qui les comptent, période, bloqua quatorze lancers Deuxième period»
Les Canadiens représentent sûrement la plus formidable dans la seconde période, où les vi- —New-York. ChrystaU 
équipe de l’heure dans le circuit Clarence Campbell, mais; | |_ I
ils ne peuvent se payer le luxe de laisser partir un ailier nOCKCV
gauche sans en obtenir un autre en retour. Dickie Moore hij.r 80|R
a été un joueur irrégulier depuis le début de la course au 
championnat, cette saison, mais comme nous 1 avons déjà Rangers 6 Chicago a. 
souligné, les Rangers - exception faite de Danny c.eveUnd a.
ki __ n’alignent actuellement aucun ailier gauche supe-jyj,,, intercoiiéitiaies
rieur à Moore. Et la direction des New-Yorkais commet-* ü- ^ Mont"alJ 
trait une grave erreur en cédant son meilleur compteur 
Lewicki, pour Dickie Moore.

12.16

Mcom «.

La direction des Habitants a 
fait jusqu'ici plus que sa part 
pour \enir en aide aux Black 
Hawks de Chicago. On peut être 
convaincu que Dickie Moore ne 
sera pas échangé au club de la 
Ville des Vents, d'autant plus 
que l’instructeur Frankie Ed- 
dolis ne pourrait offrir aux Ca­
nadiens un ailier gauche aussi 
bon que Moore. Les Bruins de 
Boston, aussi bien, que les Red 
YVings de Détroit et les Maple 
Leafs de Toronto n'ont entamé 
aucune démarche pour acquérir 
le jeune Moore. 11 faut donc en 
conclure que cet athlète du parc 
Extension demeurera avec le 
Bleu Blanc Rouge. Puis, Dickie 
Moore ne doit sûrement pas 
être intéresse d'aller s'expatrier 
à l'étranger pour gagner sa vie 
au hockey. Àloore sait aujour­
d’hui ce que Frank Selke pense 
de lui comme joueur. Le fait 
que le gérant général du Trico­
lore ait déclaré que Moore est 
appelé à devenir un 'grand ac­
teur” plutôt qu'uh "grand jou­
eur de hockey” — laissant sous- 
entendre qu'il appartiendrait 
beaucoup plus à Hollywood que 
sur la patinoire du Forum — 
devrait le faire réfléchir. Cette 
déclaration de Frank Selke est 
en sorte une réprimande pour 
Dickie Moore. Et si ce dernier 
est le moindrement intelligent, 
il n'est pas sans savoir que sa 
situation avec les Canadiens est 
plus ou moins en jeu. Or. s'il 
veut demeurer avec les Cana­
diens, il n’a qu'à jouer du hoc­
key comme il est capable de le 
faire. Qu'il améliore son jeu 
dans les parties à venir et il ne 
sera plus question de l'échan­
ger.

Si le plan soumis par Frank 
Selke senior pour développer 
de futures étoiles pour la Ligue 
Nationale est mis en exécution, 
le hockey junior devrait connaî­
tre une vogue sans pareille dans 
le Québec l’hiver prochain. Ap­
paremment. tous les clubs dans 
le circuit Campbell — sauf les 
Rangers de New-York — consen­
tiraient à appuyer financière­
ment une équipe junior dans la 
province de Québec. Les clubs 
de ce circuit seraient formés 
des meilleurs joueurs d'avenir 
— d’âge junior naturellement— 
appartenant aux clubs de la Li­
gue Nationale. L’idée de Selke 
est excellente. Non seulement le

; Li(UP Nationale
Détroit à Canadien. 
Boston à Toronto.

Llfue Américainehockev junior connaîtrait une providence à Cleveland,
grande popularité auprès des springfi.id » Hpr.hev.
amateur de hockey, surtout si Buira.o à Paubumh 
on réussi à bien équilibrer cha-; Ll8Uv\?1“v£“1*b? Chicoutimi, 
que club, mais on ne tarderait demain
pas à développer de nombreux ^ ^
loueurs susceptibles dp graduer Toronto à chicaeo. 
un jour dans la Ligue Nationale' New-York à Détroit, 
pour y figurer avantageusement. Llf^roAl”^nceiT mufam 

— #— Herehep à Springfield.
Les Rangers de New-York ne u«“« fu «>'eber 

sont aucunement intéresses: wnevf,é” a “"bec.
dans le plan du gerant general Hors-concours 
des Canadiens, alors que les di- ShawiniRan à T.-Rivières, 
recteurs des autres équipes le 
sont. C’est le privilège de Frank 
Boucher, des Rangers, de pen­
ser quoi que ce soit au sujet de 
la suggestion de Frank Selke. National#

s'il v a aujourd’hui un' J *
-------J*— 42 25

42 25
42 17
40 12
43 9
41 8

Le classement
mais s u y a aujourd’hui un 
club dans la Ligue de hockey "
Nationale qui pourrait amelio- Toronto 
rer son système de clubs-fermes, Boston 
c'est le New-York. Aujourd’hui, Chicago
les Rangers se lamentent qu'ils, „_Parti« d’hier non comprise» 
n’ont pas d'étoiles dans leur 
club. Muzz Patrick, l'instructeur Lt,je ■'m*r*caine 
de l'équipe, l'a affirmé tout ré- SprlngllrW ^ f0
cemment en declarant que les Pittsburgh 37 n 
Canadiens alignaient au moins Hershey 37 1?
huit étoiles, alors que les Ran-^lev*'and ij® ’®
gers en n'avaient aucune. Les Buffalo110' 38 14
New-Yorkais n'ont qu'à conti­
nuer à s’opposer au plan de;Llsue du Québec 
Frank Selke pour ne pas décou- , , '• *•
vrir d'étoiles. Pourtant, si les |b“",in!*an 39 ^9
Rangers aspirent un jour à rem- Québec 
porter le championnat dans la Vaiieyfteid 
Ligue Nationale, ils se doivent 
de réorganiser, sans plus tarder,! 
leur système de clubs-fermes et Québec

(Lapradel
! 3—Chicago, Sullivan

(Watsun, Litzenberger) 18.38! 
Punitions: Guidolin 3.20, Mort- 

: son 5.37, Stanley 11.54, Evans! 
16.18. Morfson 19.50.

Troisième période
! 4—Chicago: Watson •

(Sullivan) ................... 2.33
j 5—New-York: Laprade

(Popein, Chrystal) .... 8.32
|6—New-York: Ronty ....... 12.31!
7— Ney-York: Lewicki

(Ronty) ........................ 17.30
8— New-York: Bathgate

(Chrystal) .....................  18 48
Punitions: Toppazzini, Martin. 
Arrêts: New-York 50; Chicago 

20. Assistance: 3360.

Canadien Jr 
bat Frontenac

St-Jean, Québec (PC) — Le Ca­
nadien junior a fait un effort hierj 
soir pour se hisser vers les me­
neurs en infligeant une défaite de 
6-2 au Frontenac de Québec. 1 

Première période 
1—Canadien. Kennedy

p o pp pc pt. <Sans aide> ....................... D.SO
io 7 n* as s: 2—Canadien, Hynes

55 (A. Pronovost, Atwell) 13.01
Vs 3—Canadien, A. Pronovost
30 (Konyck) ...................... 15 44
25 Punitions : Rousseau 0.38, Ri-

Les Carabins de l'université de 
Montréal défaits par McGill, 6-1

Un but compté par Bernard Deuxième période
Quesnel a évite le blanchissage 5—McGill: Henderson 
au Bleu et Or de l’Université de (Baltzan) ’ -1“
Montréal qui a baissé pavillon de- Punitions: Dingle (2). Houle,
vant l'équipe de McGill, hier Troisième période
soir, au Forum, au compte de 6-1. Q—McGill. Constable

Bernard Quesnel donna un (Currie) ......................... 3-H
avantage éphémère aux Carabins 7—McGill, English
de Montré.»! dans la deuxième (Henderson) .................. 12.53
minute de jeu. Mais les étudiants Punitions: Perreault, Lamou- 
du McGill prirent une avance de reuXi Baltzan, Day, Desroohers.
3- 1 avant la fin de la première ARRÊTS
période. Constable, Henderson et GimVremont ........... 4 9 10—23
English déjouèrent tour à tour le won® 6 9 6L-21
gardien de buts Guèvremont. ----- "—-— » --------- -----

Henderson porta le compte à
4- 1 vers la fin du deuxième en­
gagement.
^ McGill a complété le pointage 
à la dernière période en ajoutant
deux autres buts à leur total. L'université de Toronto a- dé- 

SOMMAIRE ,{ajt |es étudiants de Laval, hier
, „ . Prfra^re Ver‘ode soir, au compte de 12-7.
1— Montreal: Quesnel Toronto et Laval comptèrent
o wR^y’,, Da8enals>, ........... 1-3° chacun deux fois à la première
2— McGill: Constable . période, mais les étudiants qnla-
o If'jr.V,6'.. j.................. 3 35 riens déclenchèrent une offensive
3— McGill: Henderson rje quatre points à l'engagement

(English, Dingle) ......... 1105 suivant alors que Giguère comp-
4— McGill: English ............  12.12 |e troisième but de son club.

Punitions: Robertson, Dingle,)-------------  i » »r--------------
Lamoureux.

Al FORFM BIENTOt1. — Le fameux patineur RICHARD 
DWYER est l'une des glandes vedettes que le public

U. de Toronto 
bat Laval

De La Salle contre 
Ottawa e "

Rocket "400' 
à Ste-Agathe

montréalais verra à l’oeuvre lorsque la troupe des “Ice au^ont-St-Louis. 
Follies 1955” présentera sa revue annuelle au Forum à 

compter du 6 février prochain.
Hanover, N.-H. (AP).

C’est ce soir que le club De La , ....
Salle du Mont St-Louis rencontre Un Rocket 400 a atterri a Sain- 
ra le club Ottawa au Catholic High te-Agathe. Vendredi matin, dans 
School, rue Durocher. Demain ce petit village pittoresque des 
après-midi, le club De LaSalle sera Laurentides, une rumeur circulait 
opposé au club Champlain, N.Y., qu'on aurait une visite d un

12 5 110 81
12 13 83 70 
16 12 88 108 
22 12 81 127 
24 8 87 136

Le CNR triomphe du club Dow, 4-3
Dans la Ligue Montréal, hier 1.1. Gauthier) 

soir, le C.N.R. a eu raison du Dow 5—CNR, Verilli

Nombreuses demandes
Robert;

s n i*H n trt a ntf loi» 1 05 kennedv «u compte de 4-3. Dave Molson. q.Molson, Bossy) .. ..- chard OpOS Lang ois l Oo. Kcnnedy B Verüii et McNamahan 6—CNR, McNamahan
, lî*' ont compté pour les vainqueurs.

d2 jay A Pronovost 8 0°’ ° Reilly. Nicjt verilii a réussi deux des buts

36
35
33

16
17
16
19 8.12 1-

Canadiend'engager des recruteurs compé- T'Rlvlerp8 
tents qui connaissent la valeur 
d’un joueur de hockey.

J. BT.
21 12 
21 1120 8

8 107 106 40 ^ ,
6 123 127 36 Deuxième période
3 148 126 35 4—Québec, Carter
5 126 lin 33 (Huneault. Gagné)

Aucune punition
Troisième période 

n. dp pc pts Troisième période
3 il® im « 5—Montréal: Vinel
1 127 120 36 .(Richard, Knonyk) ..
2 ;« 125 29 5—.'Québec: Gagné 2—CNR

■3 103 120 29 (Carter, Amadio) ......... 5.1l| Punitions:
n pp pc pts 7—Montréal: A. Pronovost Gauthier.

3 63 53 27 (Atwell. O'Reilly) ........ 13.14

des perdants participant à l'autre.
Première période

Rocket-400”. En peu de temps, 
des centaines de personnes se 
rassemblèrent à cet endroit.

Quelle ne fut pas leur surprise
| “Red” Rolfe. directeur athlétique de.voir d«cendre d.'u.n 

du Dartmouth Colle, a dit ne ?,UIP® .entlere du. c:'ub de, h?"kfiy 
pas savoir qui sera le prochain >anad!fnn'

2 23 instructeur pour succéder à Tuss meux tR(K’krect R'cbara1' , ^ 
McLaughrv, dont le contrat s’est fn rout^^rt^?nireai’ ^htic 

3'24| terminé lé mois dernier. i tournee d^xh bitions a Val d Or,
iisrmriPi 4 4R Red- anciennement joueur des Amos et Mont-Laurier.

7_now*0Callaghan............. YankeeS Ct geran' deS TigerS de
Rpns.iH !" 11 nn Detroit, a dit avoir reçu environ

R- Labeile. Bigg°s0 ^n4%odeniandeSaPOnUr l'emploi

.35

-Dow. Marion
(Callaghan).................. 13.32

Punitions: Butts, Verilli.
Deuxième période

Changement de venue
New-York (AP). — La conven-

L'idole de tous les fervents du 
hockey était donc parmi nous, 
pour quelques minutes du moins. 
En peu de temps, suivant un ap­
pel à M. J A. Ratell, directeur 
général du Carnaval laurentien, on 
fit mander une tuque et ceinture 
fléchée qu'on présenta au Rocket,Vickers gagne

,e Vickers a'défait le Beauhar tion de la National Boxing Asso- qui a aussitôt accepté de les porter, 
s, hier soir, au compte de 2-1 ciation aura lieu à Détroit, du 15 Cette tuque et ceinture fléchée 

CR Molson (Bossv) 14 45 ^ans u?.e régulière de la au 17 du mois d'août, au lieu du sont l’emblème du Carnaval d hi-Lns Prôvo L vi ilii G „M_?n^L.,U"dr„y .l1 mois de septembre, tel que d'

x—Parth-s d'hier non comprise».-----------  —p t -------------

Ligue Métropolitaine
» i 52 66 i? 8—Montréal: Richard

CE SOIR
Maisonneuve vs Roussin, 1 h., au

L’avenir chez les Rangers de 
New-York n’est pas beaucoup) 
plus rose que celui du club Chi­
cago. Et si les Black Hawks ont -™’*!?1 
accepte la suggestion de Frank rorum- demain 
Selke, nous ne voyons aucune ,, demain
raison — sauf celle concernant;l.^Ial?onn®uve vs ^oussln> au co'' 
le côté financier — pour que les egIe0
Rnnoarc c’tr sxhiAotrxnt T’A* l>aKe5nOie

Troisième période

(Pronovost) ................. 17.41 3—CNR. Bowman
Punitions: McN'iftf, Burke. (Paul, McNamahan) .

O'Ree, Majrue, Prelsye, Amadio, 4—Dow, Callaghan 
Marcotte, Longarini.

^ mond ont compté pour les vain- projeté, 
queurs, tandis que Benoit a réussi: 
l'unique but de Beauharnois.

abord ver laurentien, qui aura lieu du 10 
au 22 février prochain.

1.45

Eminent' professeur 
décédé

Le festival du 
Catholic High

Rangers s'y objectent. Tôt oui 
tard, les Rangers devront admet­
tre que les bons joueurs de hoc v, 
key ne s’achètent pas. Les étoi-,

chine.
Lachine, à La- Los Angeles (AP). _—Te Dr \\ il- C'est vendredi soir, le 28 jan- 

liam Ralph Laporte, âgé de 65 ans, vjer, à 7 h. 30 p.in., qu'aura lieu

COMMISSION ATHLETIQUE

Cinq membres 
à désigner

L» conseil municipal procéder» 
aux nominations jaudi prochain.

Rochon est vainqueur

Parc Extension vs Verdun, au en charge de l’éducation physique au forum le 17e Festival annuel 
forum, 7 h. 30 p.rn. à l’Université de la Californie jiu ^ Catholic High School

les ne sont pas à vendre. Il faut! N.-D.-G. vs Hochelaga, 
les découvrir puis les former 1UIT1,_______________

St. Petersburg;!!, Floride,1 
(AP). — A! Harum a causé 
une sensation lorsqu'il a dé­
fait le champion junior fran­
çais. en sets consécutifs, au 
tournoi de tennis de la Côte 

ce de eudi prochain, sera appelé ^cfidenLile de la Horide. Ha-Le conseil municipal, à sa séan 
• de eudi prochain, sera appel* 

à désigner les nouveaux membres

Frank Selke vient de donner un 
excellent moyen de les dévelop­
per. Frank Boucher la rejette 
11 pourrait fort bien s’en mordre 
les pouces. Car si jamais le hoc­
key .junior disparait à cause 
d une crise financière occasion 
nee par un manque d’intérêt 
chez l’amateur de hockey, l’ave­
nir dans la Ligue Nationale sera 
alors en danger.

Rencontre non officielle 
des directeurs du Big Four

au Fo- Sud depuis 41 ans. est décédé des '‘“Les" DréparatiTs'DourTétle gran à, dési*ncr les nouveaux membres ,illm * «U raison du favori 
suites d une attaque cardiaque. dc fête vont déjà bon train et olu- de la Commission athlétique. L’an Jean-Noel f.nnda au comp--------------------------------------------- « fete v»" ad^n p^u commission continue son te de 6-:! et 7-5. Son frère aï-

existence en attendant la nomma Dave Harum. avait triom-sont au programme.
L'attraction principale sera la ’^‘“"ét'Vganfsnm'^st composé de pll<1 ,ln P*'11 Pllls tôt de Sid-

cint< membres. Elle est présente- ney Schwarts, de New-York, i fi VZhat i ment composée ainsi: M. Jean-Paul
tenu par le M.-St-L. î! LAiit !U p® -1* 1 ne ai,t,e t»el>P «U r prise

... Les élèves des écoles locales de p. )hi r. . P1 esI<!rj1 ü’i™1 e ^ut ta victoire de notre com- 
nar U'.R. Wheatley son a declare qu il ne voudrait „„ati-ième à la nenvième'-année Gauthier, membres: MM. Elzear , ..__• » .Montréal. (P C.) - Les dircc pas du poste même si on le lui onqt éligibles dans les courses ^lm?rd’ Dave Rochon et T' r h»-n' 1-” R{.,chon- f e

leurs des équipes et du circuit de offrait avec un salaire annuel de „„,lr ,^„a Heale''' dernier la emporte en trois

Lutte serrée entre Viau et 
Lefebvre chez les compteurs

pour garçons pour le trophée T.P.football du Big Four se sont.ren- $25,00(L Robertson a declare que ,Gorm^n‘\ccor^é

Jacques Viau et Yvon T.efeb- André Racine, s»**-» 
vre. des Sages, continuent de se tjuddv O'Connor, orad» 
livrer une chaude lutte pour le Gcr^Trrmbtav'^Hobof 
championnat des compteurs de la b. Laverdu». Sascs 
Ligue Dépression. Viau domine,Grapv.eI ,To'5mK 
encore, mais il ne possède qu’une Raymond&vac Hoboa 
avance d'un point sur son cocqui- J‘‘an Bruneau. arad« 
pier. j Claude Laolerre Totem

Lors de la dernière joute dis- o'u° Lefcbm. c”t«5
putéc par les Sages, ecs derniers m. "Tremblay, Totem___
ont réussi seulement un but, mais 
il fut compté par Lefebvre, tan­
dis que Viau s’est mérité une as­
sistance.

Lefebvre est le meilleur comp­
teur de buts de la Ligue avec

510a10
8
3 9 
5
4 
3 7

tionale des Etats-Unis à enterrer 
la hache de guerre. Ces magnats 
du football dans l’Est du Canada 
ont cependant passé la majeure 

« la partie de la réunion à discuter do que 
8 .................

que
Importante question Les étoiles de la

n
6 
9 
4 
6 11
4 
8 
9

10 13
5 12

phée l'an dernier. »•
En plus des différentes compé- 

. * *• . titions de hockev et de courses,
A là^queMiorde^Américafns1 plusleurs attractions supplémen

'I questions de régie interne comme canadianisés sera réglée dès au mêHip''pf I flIITPtltlPnHO
le celles du partage des recettes, de jourd’hui. Il semble cependant d r.^md vaudeville seront au LIIJUC LaUreilTienne 
-5 ]a nomination d'un commissaire, que les opinions sur la question proRramme 
Il des importés américains et des éli- sont très variées. Hier, certainsj 
u minatoires. ; clubs se sont prononcés en faveuri
n ’ d’une restriction plus serrée dans’

Absenct d»» Argos ie nombre des importés tandis
)3i que d’autres se sont prononcés!

Les aspirants à la Commission sels, par 7-9, 6-4 et 6-1, sur 
doute en grand Orlando Garrido, de La Ha-

athlétiquemdere Mont vane- Gf'rido était considéré 
réal est vivement convoité. comme le quatrième meilleur

joueur et Hochon ne fitriirait
meme pas parmi les favoris.

FORUM
Co soir, à 8 h. 15 

Ligua da hockay nationala

DETROIT
CANADIENS

Billets i SI.V» dan» la terrasse, en 
vente ce matin, à 10 heure». Ad­
mission générale, SI.50, S1.25.

Dimanche, le 16 ianvitr 
à 2 h. 30 p.m.

LIGUE DE HOCKEY 
DU QUEBEC

(HIC0UTIM1 vs ROYALS
Prix: Sièges réservés, $150. $1.75, 
$1.00. Admission générale, $1.00. En­
fants, $0.50. section* non réservées. 

Billets en vente samedi matin 
à 10 heure*

Eliminatoires pour 
le trophée Laurier

La Ligue Laurentienne a déjà 
jeté les bases de son festival qui 
sera présenté le 12 février à Taré- 
na St-Laurent. Le clou de la soi­
rée sera une joute entre les étoi-1 
les de ce circuit et le elub Cana- 

Un porte-pa-'d*en Junior, piloté par Elmer

Les activités...
(suite de la page 11)

Des représentants de tous les en faveur du contraire. On saiti Montréal (Prt 
clubs, sauf des Argonauts de To- que ies Alouettes de Montréal rojr ()e ja i.,nTo;. dïi Oué Lach.

ætsjpsr tjsssrst * ■ .*•« '• »».«ÿts,k ïïssss mm’Ub *■ s eï„dïiÉki"“ — f.••”«««" æ “St,s£ s’.iê,rs,rr *' ^mg cour. aui<urn nui. ,m conuition. ;fnd Laurier est sur le point d’être Le Frontenac de Ville St-Lau-

w

Il a été rapporté que les repré-

1589, Jacques Blain, DO 8009, J -sortant de charge du 
Marcil, TA 1778, Yvon Gagne, n’avait pas été invité

A l’issue de la réunion d’hier,[v
séries éümi-T>e, le club Police 6, Fe Laval 4~Tes 
—’-ré a été! clubs Verdun, St-Eusèbe et ’ St- 

saison; Vincent-de-Paul une chacun.
seiau «verte unie ei queue per- n'anrès le calendrier les Flam , Prpd]homme. du club de
mettra aux directeurs, plus Trois RW ères doivent 3 P?llcî.’ d‘"8era les étoiles con-

„ , __ . .. cialement aux nouveaux venus rcilcontl.^.. i„ü ,.„„u_______ .'. i trÇ_ ,e Cajiadien Junior.
Robertson a cependant fait arée comme fes propriétaires des i„ no' 

presence a rassemblée tenue Alouettes He m-onHrr. nart anv “T

treize Tandis* que ViauTWeni:^1” f^s voudront bien ré- sentants des Argos n'ont pas voulu Vie Obeck. un des nouvW^ŒTes* dTes^s^rérwfeJir'-ent’3 <!-e"U'7 ^ -dan8-l^-uU 
le plus grand nombre d'assistan- spJ7er leur pla<-’e le plus lot pos-assister a cette reunion d hier par- propnetires des 'Alouettes, s est natoires Le nouveau tl.0phêe a ( 
ces treize siblc ce que Roy Robertson, ex-propne- fait le porte-parole du groupe mjs . ie déb . d/, ■

Gerrv "Sinatra” Gravel oui a Information: J.-P. Henri, FA - taire des Alouettes et le président; pour déclarer que l'assemblée;en cours

Nouvelle vedette Molson
LA BIÈRE DORÉE

Légèreté" et "pleine saveur"

n

vt

Big Four, s'était avérée utile et qu'elle per-Gerry "Sinatra'’ Gravel, qui 
beaucoup rcnfdk-é le Totem, <> G
étant monté en septième position VI '201' Robertson a cependant fait acte proDriétaires^des .rCn^on^ei^ les ’Warlbor?'s a^’i:oron Deux gardiens de buts six
chez les compteurs Gerry a obte- Au Châtt.u Frontenac de présence à l'assemblée tenue Alouettes, de prendre part aux!i°’c er^hia/i«er’, Pol? if* TeepTees|joueurs de défense, ct quatre li-
nu dix buts et quatre assistances dans un hôtel de la métropole. A discussions d'auiourd'hui a v e c ^ Vu at"ar-nes' e 23 Janvier. Les gnes d'attaque seron| f, r oeuvre
depuis qu'il a fait ses débuts avec Deux séjours de fin de semaine sa sortie de la sal|e de réunion, p[us "grande connaissance de „ acr^orVp ^Vréhe^er Waterlon Cfc Àchile Corbo' du club dc ,a Po­
le Totem. tous frais compris au Chateau Robertson a declare qua l'assem-cause. jj»; de. Kl-chener-\Vateiloo, le jjcet c( jacques Gaigneri. du St-

Buddy O'Connor s'est aussi ap- Frontenac, a Québec, seront of-blce d'auiourd'hui. Ralph Cooper. t,l.p r.anHanr le nré.iHent h,- ZSi Ianvlp,r . , Laurent, qui détiennent les mci-proche les meneurs, ayant porté forts cet hiver aux skieurs mont- des Tigers Cats de Hamilton, lui Tiger Cats de ' HamiUon a dû ini^rnnt^ Tnrn^ ,nM.ontreal leures moyennes à la défensive
seülementdeseptntdea moins'' que A^Mackie gérantTnéraf ’M' R ' succ-è(1cr? a» poste d<’ Président Litter Montréal avant le’ déhu” îïïîî”"1 s* % «?'•?"» .>.«.. «ardtens de buts du

Viau. vice
Selon les tsatistiques compilées dien. ;du circuit et chaque club v est re- dater dans un édifice dont il

par Pierre Paquette, les Sages; Ces séjours spéciaux, qui coû-présenté à tour 1 ” .............
ont remporté neuf victoires, subi tent $30.00 par personne, com-man. ex-gérant 
seulement une défaite ct annulé prennent le transport par train, tes, présidera
deux fois depuis le début de la de Montréal à Québec et retour,Idélibéraüons d’aujourd’hui, jus-avaient convoquée J’ailleurs —

lackie. gérant général du ser- du Big Four. Un système de rota: 3rï’Mse“mbiée après au’on l’eut vrier Dans les ZVv5;,,^ l^r /e''dub d’étoiles. ..........
des hotels au Pacifique Cana- lion est adopté pour la présidence averti qu’un incendie venait d’é-jau caLdrilr les Teepees^rem n Pii'm n' Walt«r,Mac

......................battue club y est re- dater dans un édifice dont il est'contreront les Canucks de Kitchc- c,0,na d ® Miche> Dumouchel, du
r de role. Lew Hay propriétaire à Toronto. ner. le 4 février tandis oue les 5 LVuV0î.t’,- Jea"'Guv „Jeanneau,
: général des Alouet- Les Alouettes étaient représen-Canadiens rencontreront les Fron-ii'îvad.b f.0 o*’J4"?*1 ?astvnV.du 
temporairement aux tes a l'assemblée d'hier — qu'ils tenais de Québec le 9 février La'ad, et B. Boivin du Verdun s..» i.-mi.A r ^ ». itvuer., formeront l'arriire-gardeDans la section québécoise

Lors du programme de lundi;Beauport. à 12 milles de l'hôtel 
prochain, le Totem tentera de et retour au Château Frontenac.! 
metlre fin à la poussée victorieu-; Des taux spéciaux sont offerts
se des Sages. Ces deux clubs se pour les enfants de moins de 14
rencontreront dans la première ans.
partie. Dans la deuxième joule, Les séjours ‘‘tous frais eom- 
la troisième position sera en jeu pris” pour les amateurs de sports 
alors que les Grads affronteront d'hiver auront lieu du 4 au 6 fé-! 
les Hobos. vrier. ainsi que du 4 au 6 mars.

Les meneurs sont Les skieurs partiront de Montréal New.Y0rk (PA) — Tonv Mace-
classement pour Québec par le train quittant mni fie Pr J.Hem» .

sacjes 12 9 i 2 sa as 20 Ja vp,nHrpH1ind^r.rà1iJ>iu»r à trésorier de l'Asscoiation natio-
totem ta ? 7 o m 47 io e vendredi, pour an i ver à Que-t)a|e ,je boxe par son comité çxé-
Soâo? I à ? i S 4™ J bec a 11 h 10 p m./Au retour, le cutif pour suct.éder ... rolnnei
HOBOS GARDIENS te BUTS " voyage se fera par le tram qui Harry L. ,.andry.

---- - part de Quebec a 6 h. p.m., le|
! dimanche, pour arriver à Mont

Oison affrontera Maxim
Nommé trésorier

au colonel
J. Be.iuchRitii). 8,iac 10 19 0 19
Lanxeller. Subs. 4 12 0 3. i
J.-L. Dufresne. Hobo» 11 38 1 3.4
J.-P R en sud. Totem 9 32 0 3.5
A. Mercier Orsd» 12 44 0 3.6

LES COMPTEURS
B A Pts

.îacaiH** Viati. 11 n 24
Yvon Lefebvre. Sagrs 13 10 23

réal à 10 h. 10 p.m.

attaque se-; 
joueurs du 
t de Pierre; 

andry et Renéj
Trois joueurs du club de la Pn-! 

lice. Victor Bértard, Jacques La-! 
combe ct Gilles Morin, seront 
groupes sur la deuxième ligne. | 

Guy Périard, de la Police éga­
lement. jouera en compagnie de 
Richard Diynouchel ct dc Rusa

pion mondial des boxeurs poids moyen, a accepté/h&; Q^fà U ^îaréiè^j
de lencontrei Joey Maxim, 1 ex-champion mondial des mi- che sera formée de Jacques Sa* 
lourds, dans une rencontre dont les recettes seront versées vard- flu St-Eusèbe, Marcel Gi 
à une institution de charité. Le tilie de Oison ne sera oas fllac’aducl?tv-aiire?t’. e,V Y,von Dai' 
en jeu dans cette bataille qui sera disputée au (5,w Palace 8 ' U SLV“^Laul' 
de San-Francisco, vers la fin du ntttis de février.

Le promoteur Itennie Ford, en annonçant la bataille, 
a déclaré que la question de poids ct certains autres dé-

San-Francisco. (AP). — tari “Bobo” Oison, le chant.

Loi gagne

d/

m

Après être revenus en autobus autres activités autour de l'hôtel 
du Lac Beauport au Château Fron-ills pourront ainsi utiliser la pati- 

U n 24 Ifoac, les visiteurs pourront se noire ou la fameuse glissoire de 
-- -- 23 rendre au local du Ski Hawk Club, toboggan du Château.

ou participer à de nombreuses tails n’ont pas encore été réglés. Miami Beach, Floride (AP) — 
Le puissant boxeur Duilio Loi, 
champion poids-léger d’Europe, a!

Hanna, pour garçons. Maxim et Oison ne se sont jamais lcmpor'' im* décision unanime et " " ' .i""'"'* persuasive, hier soir, contre Glen
La rencontre sera au profit du centre récréatif Mît

Votre bière doit être légère? 

Goûtez o la Bière Dorée de Molson! 
Votre bière doit être savoureuse? Vous pouvez vous 

fier à l’étiquette de la bière dont léodor est le symbole!

rencontrés. Flanagan, dc St-Paul, Minnesota. -----
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CAVALCADE
SPORTIVE

par
Gérard "Cerry” Gosselin

H CE SOIR AU FORUM

Il y a eu une scène disgracieuse vers la fin de la par- 
tie de jeudi soir, entre les Braves de Valleyfield et le k*

» . . . 0 .................. .--------- w vioam, vuus Ut: U A
a la tete. Au premier coup, un des bâtons s’est cassé sur, 
la tête de l’autre. Spectacle le plus odieux que nous ayons | 
vu depuis longtemps. Il y avait beaucoup de sang répandu 
sur la glace. Heureusement, les blessures n’ont été que 
superficielles. Mais si rien de plus grave n’en est résulté, 
ce n’est pas la faute des belligérants “qui avaient com­
plètement perdu la tête”. Qui est responsable ? Qui est 
coupable ? En tout premier lieu, nous sommes d'opinion 
que des jeunes gens de leur âge qui ne peuvent mieux se 
contenir et qui se livrent à des assauts du genre, qu’on ne 
permettrait pas sur la rue sans conduire les acteurs au 
poste de police, devraient accrocher leurs patins pour de 
bon. Ils ne sont pas faits pour un sport qui les excite à 
ce point et les expose à mettre la vie des autres en danger. 
Le hockey n’est pas un jeu de salon, convenu. Les tempé- 
raments s’échauffent, surtout quand les arbitres sont in­
compétents. Il y aura toujours de la bagarre. Il est im- 

• -possible de l’empêcher. Mais qu’au moins les athlètes qui 
ont des comptes à régler jettent leurs bâtons par terre 
et se battent à poings nus, jusqu’à ce qu’on puisse arrêter 

. leurs ébats pugilistiques.
H- *

Qui est responsable donc de 
cette odieuse scène Les parti­
sans de Valleyfield prétendront, 
que c’est Ernie Roche qui a 
commencé. Ceux du Royal diront 
que c’est le jeune Roger Dubuc. 
Nous avons bien vu ce qui s’est 
passé. Mais nous ne sommes pas 
arbitre. C’est donc à l’officiej 
de rendre sa décision. Celui 

f" qui était en charge. Jim Slater, 
fils du président du circuit, a 
dit que les deux joueurs adver­
saires avaient exactement com­
mencé en même temps à décri­
re des moulinets avec leurs bâ­
tons de hockey. Dans ce cas 
aucun des deux n'est plus res­
ponsable que l’autre. Puisqu’il 

“ faut établir des responsabilités, 
nous n’irons pas par quatre che- 

1 mins et nous faisons porter à 
l’arbitre la responsabilité de ce 
qui s’est, preduit. Il a dû voir 
comme nous ce qui se préparait 
depuis une couple de périodes. 
On se cherchait parfois dans les 
coins de part et d’autre sous 
l’oeil de l'officiel qui faisait 
semblant de ne rien voir. Il a 
manqué de vigueur quand 

.. c'était le temps de sorte que les- 
comptes n’étant pas réglés par 
l’arbitre, les joueurs ont décidé 
de se faire justice. D’ailleurs, 
nous n’avons jamais vu une par­
tie si mal arbitrée. Des hors- 
jeux de trois pieds ignorés. Des 
punitions données à la victime.

— * comme celle donnée à Bill 
J, Shvetz quand Bingo Ernst la 

méritait. Les joueurs ont argu­
menté avec Slater qui n’a impo­
sé aucune punition de mauvai­
se conduite. Si dans la Ligue 

_ Nationale on sévit contre les ar-
— bitres qui font mal leur ouvra- 
ÎT Be, on espère que le président
— Slater en fera autant contre son 

fils l’arbitre Slater.
* * *

La tenue du Royal devrait 
faire plaisir à ses supporteurs. 
Après yne mauvaise période, 
les joueurs de Pit Morin se sont 
ressaisis et actuellement ils 
jouem leur meileur hockey de­
puis le début de la saison. Mal- 
heureusement pour eux les Ca­
taractes de Shawinigan en font 
autant de sorte que la marge 
qui sépare ces deux clubs dans 
le classement ne diminue pas. 
Toutefois le Royal a dépassé 
les As de Québec qui ne sont 

, plus l’ombrè d’eux-mémes. Les 
• ■ succès du club local reposent 

surtout sur leur puissante of­
fensive. Des joueurs comme 
Bill Shvetz, Ike Hildebrand 
sont devenus eux aussi de dan­
gereux compteurs. Skippy Bur- 
chell a retrouvé sa forme de 
l'an dernier. Même si Orval 
Tessier a ralenti quelque peu 
depuis son court séjour avec le

Ÿ
Canadien, il reste parmi les 
meilleurs compteurs, comme le 
sont Kelly Burnett et Lulu De­
nis. Ernie Roche joue avec une 
fougue qui le signale à l’atten­
tion des experts. Sa haute tail­
le et sa vitesse ie rendent dan-

X

Calum Mackay sera en 
contre les Red Wings de Détroit

... -1____s___ l______* 1. ». . .. ..Canadien visite 
Boston demain

Les Canadiens de la Ligue de 
hockey Nationale auront deux par­
ties régulières à jouer en fin de 
semaine, dont une très importan­
te contre les Red Wings de Dé­
troit, ce soir, sur la glace du Fo­
rum. Immédiatement après cette 
partie, les Habitants prendront le 
train pour se rendre à Boston, où 
1s rencontreront les Bruins de 
.’instructeur Mill Schmdit. demain 
soir.

La lutte entre les Canadiens et 
les détenteurs de la coupe Stanley 
jst toujours contestée. Le Trioolo- 
e mène le bal en première posi- 

.ion dans le classement avec une 
maigre avance de deux points sur 
le Détroit Chaque club a joué le 
même nombre de parties, soit 42 
Les hommes de Dick Irvin ont! 
compté 138 buts depuis le début!

de la course au championnat, soit 
28 de plus que le Détroit.

Calum Mackay qui est inactif 
depuis plusieurs semaines sera en 
uniforme ce soir. On nesait pas 
toutefois si l'instructeur Dick l’en- 
vera dans la mêlée. Irvin a laissé 
■■ntendre toutefois, hier, qu’il avait 
l’intention de faire jouer ce soir, 
lackie Leclair. au centre, entre 
Maurice Richard et vraisemblable

ment. Dickie Moore, à l'aile gau 
che. La ligne formée de Geoffrion, 
Béliveau et Olmstead demeurera
intacte.

L'autre trio comprendra proba­
blement Mosdell avec Curry et 
Mazur ou Mackay.

. Voici les résultats des parties 
précédentes disputées cette sai­
son entre le Détroit et le Cana­
dien: .

AU FORUM 
Détroit 3, Canadien 2 
Détroit 1, Canadien 4 
Détroit X, Canadien 4 
Détroit 1. Canadien 4 

A DETROIT 
Canadien 3. Détroit 1 
Canadien 1, Détroit 4 
Canadien 4. Détroit 1 
Canadien 5. Détroit 0 
Canadien 2. Détroit 3

LN UNIFORME. — Les Canadiens aligneront CALUM
gereux. Sa sortie d’hier, à coups ^£KAV’ Ce_S®i^„?u P®n,™>.4al"s Qu’ils disputeront la 
de bâtons, est un malheureux yici°ue aux Ked Wings de Detroit. Demain, le Canadien1 
incident et nul doute que son jouera à Boston. Mackay a été tenu inactif depuis plusieurs1 r-, 1 r. s-, m ------- ?  _ . ' I, ■ .

Nouvelles 
brèves...

■ I

w'- 
l /'■J

instructeur l’avertira pour son 
plus grand bien de ne pas com­
promettre son avenir en réglant 
ses comptes avec son bâton. 
Bernard Geoffrion et Ron Mur­
phy qui s’étaient battus de cet­
te façon l’an dernier avaient en­
couru une punition exagérée. 
Une telle sanction contre Roche 
priverait le Royal d'un de ses 
piliers.

Ÿ * ¥

semaines à cause d’une blessure.

Gélineau avec les As !

A Tokyo, *u Japon, la cham­
pion oriantal de» poids-plumaa 
Shiegeji Kancko a consenti à 
défendre son titre contre le: 
champion des Philippines, Ben 
Escobar dans un combat de 12 
rounds fixé eu neuf mars. Ka- 
neko demanda un* garantie 
d'un million de yens (2,777 dol­
lars) ... L'ancien champion des 
poids-lourds, Ezzard Charles et

Québec, (CP). — Jack Gé- régulier des As, eut été blés-: 
lineau, le gardien de buts qui sé au cours de la première 
avait annoncé sa retraite du période d’une joute contre le 

Comment expliquer alors la hockey au début de la saison Royal de Montréal. Jean Ma- 
inn^nrHeinCCn,mrtC’imrlrt^nnn»î en cours’ a pratiqué, hier, rois, le gardien substitut des 
joueur du Shawinigan est bien av.ec ,es de Québet;- dé jà As, a été récemment vendu 
ordinaire et que sur l’équipe du k 1 J- u e I rofesstonnelle du aux Reds de Providence, de
Royal, par exemple, il ne se- Québec. la Ligue Américaine. Géli-|
rait pas une vedette. Pourtant. r , neau a maintenant un emploi
le club de Roger Leger conti- Geotge Imlach, le gerant - , ûlliul>_ I
nue d’émerveiler les amateurs des As. a cependant déclaré vcucucc.
de hockey en accumulant les que Gélineau ne s’est pas en- .J1. a. po.l,r ®.S.ÜAJ1 de.
victoires, toutes plus impres- ‘ 0 „„„ 19.)1 a 19.j4. En 1949-o0. ill
sionnantes les unes que les au- sprit part à quatre parties des
en SreA'ienn0ttrà ^ ^ “ Hi uins de Boston et l’annéei
dernier est plus qu’un instruc- Imlach a declare qui! a suivante, encore avec les 
leur, plus qu'un capitaine, plus fait des .pffies à Gélineau Bruins, remporta le trophée 
qu'un pilier défensif sur la gla- mercredi, après que Dave Ga- ('aider, décerné à la meilleu­
re. Il est un ami. un confident, therum, le gardien de buts re recrue de la saison.
un pere pour tous ses joueurs. _______ !____ l!_______________ |
Il a réussi à faire une famille! 
unie de tous les éléments dis­
parates qui composent sonéqui-î 
pe. Joueurs de langue française 
comme de langue anglaise sont 
de véritables amis: ils fraterni-! 
sent sans arrière pensée: se res­
pectent et s’admirent mutuelle-

V ERS L'El ROPE. — Le brillant tennisman BOB BEDARD, de Sherbrooke, que l’on
_________ _ ____ _____ voit ci-dessus accompagné de sa soeur, Suzanne, et de Paul Bédard, à gauche, secré-
vaspirant Charley Norkus, de taire de l’Association du tennis amateur dans le Québec, a quitté Montréal, jeudi 
Port Weihington, N.-Y. se ren- soir dernier, à destination de l’Europe pii il participera à plusieurs tournois de ten- 
eontreront dans un combat de nj.s au cours des six prochains mois. (Photo “Le Devoir”)
10 rounds le 18 février au Ma- ^ ,
dison Square Garden de New- 
York. Charles, classe comme 
l'aspirant numéro trois après 
Nino Valdes et Don Cockell, ne 
s'est pas battu depuis son com-j 
bat contre Rockey Marciano, le 
16 septembre dernier... A 
Vancouver, Al Pollard, des 
Lions de Colombie-Britannique,I 
a déclaré que les joueurs de 
football aux Etats-Unis se 
voient continuellement

Chris Chataway au nombre des
‘̂ célébrités sportives à Toronto

!» • "

Quatre points séparent les 
trois premiers compteurs

Toronto, (CP). — Chris Chataway, qui d’Ontario.
.................... .. servir' a établi un record mondial et s’est classé L’Association des rédacteurs et commen-

une propagande trompeuse eu deuxième dans trois autres courses au cours tateurs sportifs de la radio de l’Ontario a
sujet du football canadien. On desquelles des records mondiaux ont été éla- déclaré, hier, qu’elle a reçu la confirmation

rt'xmxque ies dubs gç rendra à Toronto le mois prochain de la présence de Chatawav à son banquet
Uuni joiîeurs*A^Toronto PjX Pour agister au dîner des célébrités sporti- du 17 février prochain.
Gaudaur, président des Tigers- ves organisé au profit des enfants infirmes
rippott v*ui• ntn q^u'h*"s*iT' su" L’allable londonien, un joviabsuivent pour assurer la présence firmes de cette province. On est 11-
le point de conclure un marché athlète l1" prend plaisir à dégus-ld’gdtres étoiles ou ex-étoiles,
ever l»« amnnaiit, h. ter sa bière, est une des quelque!*u suie* dL9 ouert «rrtire Nob 12 célébrités sportives dont la pré Ce sera le qnatrième diner orga
bv Wirkowski Rirhai-H sente réhaussera ce dîner à $25 nisé par l’Association des rédac- porté â la Société d’aide aux en-
werd de Haiitév chemnion du couvert. Tous les profits de ce.tçurs et commentateurs sportifs de fants infirmes la somme nette d«
canadien de. poids'lég.r. I.n ! banquet jieront versés ^S^téil,0nlari°’ 3 uPro{it dc* enfants

mité i la vente de 720 billets, qug 
l’on est absolument sûr de vendre. 
Les trois premiers dîners ont rap-

cera un défi au gagnant du ontarienne d’aide aux enfants 'in-
wau w>i «■«.ii au «ÿ a «y • i a • ■ ■ wwjf

En dépit de tous les efforts des consecutives mais les Flambeaux combat Van Rcsbarg-Jot Lucy!lirmesmnnt rtu’ilc e Call UtîpiL Uc IUU3 is ux.o ccv main ic» r iaiiiL/cauA
nen! mntllonomon|Se r autres joueurs de la ligue Junior, de Trois-Rivières lui avaient enle-

ne ?0nî nër«l^n^^?Sb^!^^^r»^qUeS heu-

K? St-ioriurt" Marcotte, cerbère du

{PSnf^eS^
hors de la patinoire, il est cer- corsée à mesure oue la saison pro- ayant accordé 80 buts en 31 par- 
tain d aligner contre tous les Le;se Bouchard qui a réeem- ,ies tout en réussissant deux blan- 
clubs une équipe sstisfaite. S ^ un assefive? les Rlngers chissages' H a une moyenne de 
contente, heureuse, ambitieuse. d vrew.York de la ligue Natio- 258 buts comptes contre lui par Léger Im-meme est une inspi- ” , détient le premier rang aveclpartle- Ed Johnston, des Flam- 
ration pour sês joueurs sur la " , d ,4 DOjn.s dont 20 beaux et Claude Pronovost, des
glace. Il ne joue pas lonBtemps, l . , , 04 assistanceç jj est Canadiens juniors, ont réussi leur
mais sa présence à la Hsne; “/""j taionné deprès par Premier blanchissage delà saison 
bleue est souvent le signal d’un Walter Rradlev du Frontenac- aux dépens des Canucks de Kit- 
ralliement victorieux. Voilà ilan Marie Cossètte des Flam-cnener- Claude Pronovost a main- 
donc un gérant oui comprend Kp‘a„x Henri Richard des Ca- tenant une moyenne de 3.31 points 
bien son rôle et qui, à cause des nadiepS juniors Bradlev ’n'est qu'à contre lui et Ed Jonnston, une mo- succès obtenus par ses moyens ^Ss'de Bouehard!%ant a2cu- >’*""* de 3.45 points.
en ioîi dèsSmagnaats du hockey ml,,é L8 bo1,s et (24 assistanc** a.’j MOYENNE DES CERBERES

leniion oes magnais ou nocuey. cours des 3j pai.tles auxquelles il
Tout le long de sa carrière, Le- a participé depuis le début de la pj pc bl moy

Les activités dans le skiqui sera disputé le 29 janvier! A ce diner, un hommage spé-j 
en Afrique du Sud pour le pja] epra rendu à Marilvn Bell, la _
championnat de l'Empire bri- nageuse de 17 ans que l’As ! demain, le 16 janvier, à St-Sau son actif president, Lucien Ladia-
tannique. M. Gene Létourneau, SOciation a choisie comme l athlè- veur, aura lieu la seconde excur

ger a été associé à des succès. saison. Cependant, c’est Jean-Ma- Marcotte (Front.)

tie pour l’avenir.

Neilson et Lisowski seront 
en finale mercredi prochain

». < a *1 . • a saiaiMi. V'Guciixiaiiv. v. xrav u v;«x»a-n»s> *•*“* y* auacv./ 31 80 2 2.58
Non seulement il y a contribue, rje çossette, des Flambeaux des Pronovost (Can.) .32 106 1 3.31 
î?aif»f.5*T„,;^îî;?urs unC garan"jTrois-Rivières, qui a gagné le plus Jonnston (Flamb.) 33 114 1 3.45

de terrain chez les compteurs. _ __________
ayant maintenant un total de 40 EES MEILLEl RS COMPTEURS 
points composés principalement de B A pts
32 assistances. Henri Richard Bouchard, Frontenac 20 24 44
vient au quatrième rang avec 39 Bradley, Frontenac 18 24 42
points. Jean Rousseau, du Fronte Çossette, Flambeaux 8 32 40
nac. Stan Maxwell, des Flambeaux Richard, Canadiens 19 20 39
et Guy Rousseau, également du Rousseau, Frontenac 16 21 37
Frontenac, complètent le gros-six Maxwell, Flambeaux 21 14 35
des meilleurs compteurs. Jean Rousseau, Frontenac 13 22 35

Deux des plus grandes vedettes invincibles et surnommés cham- Rousseau a 31 points dont 16 buts O’Ree, Frontenac 
du monde de la lutte aux Etats- pions du monde dans les matches tandis que Maxewll et Guy Rous- Lambert. Flambeaux 
Unis actuellement, Reg Lisowski par équipes aux Etats-Unis affron- seau se partagent le sixième rang Atwell, Canadiens 
et Art Neilson participeront à la teront alors les populaires athlè- avec 35 points chacun. Vinet, Canadiens
grande finale de la séance de. lut-tes Yvon Robert et Johnny Rou- „ vi-vu,»)! le meilleur Johnson- Flambeaux
le offerte par le promoteur Eddieiseau, gladiateurs montréalais très “la" ,in!Hynes> CanadiensQuinn au Forum mercredi soir bien quotés. ! to^Pde 21t»ndi^ oue son coéaü"'Pro,"°vost, Cnds
nuestùm ' erf*efeîUX •' ba<?men ’ cn Neilson et Lisowski ont livré un pier Jean-Marie Çossette a le plus Laéaccb’ j!>oMenacX 
question, en efet, reputes comme mgt„h à deyX a Montréal quelques grand nombre d'assistances. Eraser Flambeau*

S ma t enr^ in'rau* 'ont ^té^à même Le Frontenac a réussi à conser-Labros’se, Flambeaux 
dreonstatèr qu’ils étaient nons™-|ver la première position deja H-Presley,_Front.Des cours de 

sauvetage pour 
les nageurs

Jement des colosses de taille impo­
sante mais s’ils savaient être rudes;

gue avec trois recentes victoires Kennedy, Cnds

Les As de Verdun opposés 
au club Frontenac ce soir

à l’extrême et qu’ils ne craignaient 
jamais d’appliquer toutes sortes de 
prises les plus sournoises et bru­
tales pour triompher de leurs ri-j 

Les inscriptions vont bon train!vaux. On devine donc que Robert) 
aour les cours de sauvetage orga- et Rougeau auront fort à faire
rusés par la section des piscines mais malgré tout Yvon et Johnnv , . „___,   , r |,P_0„ »,____ , . .
le la récréation des parcs de Mont- croit pouvoir l’emporter mercredi, if nJ cl^rtcman p* j a r^ac' 11i.'°mPDriiU-r.t,0ut,Sor .V11' 
*éal. Ces cours débuteront lundi Robert et Rougeau sont en effet reni' Raymond 1'alseau■ l-Proux, Prévost et Pojrier
mir le 24 janvier à 8 heures au «ooen « tumgeau sont en etiet é tentera de conserver son pour réussir 1 exploit.
bain Rubenstë^n 1189 ruë &iS ien-COnd,.t,»n fu1*rb*. p**, ,eJen??s ivance en tête du circuit Lauren- Dans la seconde joute à l’affi- 
GeM'gesî^t's^poursuhzront durant’UU'i^sW^ntndnî^tous^îef^jours **•**•’ so1/’ 'J'W1 'T'I* b ?e’, les L?isirs d<>. St-Vincent-de-
lix semaines pour se terminer par ) dj ' Rougeau a démontre .vlslte d®s As de Yerdun'^e *F'°in piULser0nt opP°scs au club sb 
des examens les 5 et 11 avril 1955. ï”?!* U n.de SkuB Murnhv mer tcnac ,n 3 pas perdp une joute de- Eusèbe.

• iP00’:0 T Pude Skull Murphy mer-puls ]e lfi noven1bre alors qu il Important# tout# demain après-
Les inscriptions se poursuivronticredj soir dernier qu U était vrai; avait su|,j ]a défaite aux mains du midi au Centr# sportif Laval 

jusqu'au 24 janvier inclusivement.111»'11) «u faite de sa condition lut ciub dr la p0iice jr. nous n’avons Le Frontenac de St-Laurent 
Il suffit d’avoir 16 ans pour être aussi. Nos deux amis possèdent la qU'j regarder les chiffres pour jouera sa seconde partie en au-

rapidité et la force, sans doute au-consjater ja pujssance du Fronte-tant de jours demain après-midi 
cun, et ils pourraient bien causer „ac Fn „in”f „arti»c u* hom. aim-* o„’ii fn*. ... 
une désagréable surprise à Neilson

commissaire national da la Fé-|te ontarienne de 1954. pour 
dération canadienne de la traversée du lac Ontario à la nage, 
boxe, a dit hier qu’un défi offi- en septembre dernier.
BÔii^^Bo^’o}* Les athlètes canadiens seront!f^apj|a laa^ <ïp; f/a d^
nom du champion canadien ...! surtout à l’honneur à ce diner de y*'45’* '.a salle de theâtre' du
■ ■ H, II* ■ F r_:_ ^ — D ra a- *-as a 1 rtc- CS 1 fb. I

sion du club de ski Immaculée- 
Conception.

Le départ aura lieu au Centre

pelle, organise, pour demain. !• 
16 janvier 1955, une bénédiction 
des skieurs, dans la coquette ville 
rentides. Le Club Epervier du 
de SUlérftme, la Reine des Lau- 
Nord de St-jèrôme, sous la prési­
dence de M. Foisy, se fera un pial-

Le promoteur T.x . Sullivan -(février prochain, ^^'««^jskiëùrs sont tenus'd^iMer Ce^i*!^^ përt ^cettfcert
paratifs**Ve'^combat1"enëre ^ ^ <«jeunerffoni

poids-légers Orlando Zulu.te,! victoire dans le tournoi pour le;aupJixePtar1Ter.ret()ur: $2,00 pour leÆrv^ ^
New^oV'pon. M ^Vn'v^r ! CanX^’élé dernier en (Z l !membrfs S2'50. ^^ non- "ardue du Sënëmenh de. 
UUn^ur "MkVSar i “."sV^Sr CaTadlënT^emporter les^e tïSfZès'a^êfda^un111011'1’-- ^hicUleS'
venu le premier de trois fa- honneurs de ce tournoi depuis restaurant, à Ste-Rose. Les skieurs
maux lanceurs des Indiens de 1914.. Jimmy McLarnin, choisi 
Cleveland è signer son contrat comme le plus brillant boxeur ca- 
pour 1955 et ie club a engagé nadien au cours du dernier demi- 
Steve O’Neill comme assistant siècle — à la suite dune enquête 
du gérant-général Hank Greenj menée par la Presse Canadienne 
berg. Garcia aurait un salaire — fera le voyage de la Californie 
d'environ $28,000. Age de 31 pour assister au dîner

Rich Ferguson, de Toronto, qui 
s’est classé immédiatement derriè­
re Roger Bannister et John Landy 
dans la course du siècle, aux Jeux

ans, le gros lanceur droitier a 
ramporté un total de 104 vic­
toires contre 58 défaites durant 
les six dernières saisons.

qui le désirent pourront, au re 
tour de l’excursion, laisser leurs 
skis au Centre. Les skieurs pour­
ront profiter des leçons de l’ins­
tructeur M. Yves Pilon.

On peut se procurer les billets 
en s'adressant au secrétariat du 
Comité des Sports, les vendredis, 
de 7 h. à 10 h., et les samedis 
après-midi, de 2 h. à 5 h., ou en 
appelant HO 2350, ou FR 8092.

candidat. On engagera près de 100 
lauveteurs pour les piscines de 
l’ile Sainte-Hélène, l’été prochain. 
Fous doivent être diplômés.

D’autre part, la maîtrise du sau­
vetage peut à l’occasion sauver des 
vies humaines et le service des 
parcs encourage les Montréalais à 
«e perfectionner dans cet art des 
plus utile.

Le régisseur des piscines muni­
cipales, M. France Moquin, se fait 
un plaisir de donner tous les dé­
tails nécessaires à qui l’appelle à 
PL. 6111. local 169, de 9 heures 
le matin à 5 heures l'après-midi.

A Cleveland, le lanceur Bob 
Feller, qui e gagné plus de 20 
parties pendant six saisons et 
le plus vieux joueur en service 
dans la Ligue Américaine, a si­
gné son contrat pour 1955. Son 
salaire serait d’environ $35,000. 
L'en dernier il remporte 13 vic­
toires et perdit trois fois pour 
conserver une moyenne de 
points comptés contre lui de 
3.09. Il s'aligna pour la pre­
mière fois avec Cleveland en 
1936.., Chuck Dressen a com­
mencé è réduire le personnel 
des Sénateurs de Washington 
dont il a été nommé gérant. Il 
a vendu les contrats de Wayne 
Terwilliger et Joe Tipton au 
club Minneapolis, de l'Associa­
tion Américaine... A Butte, le 
promoteur Mel Epstein a an­
noncé > ue le champion mondial 
des poids plumes, Sandy Sad­
dler, a accepté de se battre le 
7 février dans un combat qui 
ne mettra pas son titre en jeu. 
Il serait opposé au gagnant du 
match Kenny Davis-Ralph Ca- 
ponr nui aura lieu lundi a 
Butte, Montana.

Décès de W. Dinneen
Syracuse fAP). — William H 

Dinneen. âgé de 78 ans, ancien fa

de l’Empire britannique, à Van-! 
couver, l’été dernier, représentera Le club champion 
les coureurs lu Canada. Bill Goo-; u j ci •

jderham, un yachtsman, et Gilmour .l'e. CClub de Ski Champion in-

Nous espérons une assistance 
nombreuse à la messe célébré* 
par Mgr Emilien Frenette, évê­
que de SMérôme, à neuf heurea 
(9.00 hrea). Aucun endroit de dé­
part n’a été fixé, les clubs se ren­
dant à l’église chacun de leur côté 
pour l’heure voulue. Afin d’éviter 
les difficultés techniques amenées 
par le déplacement d’un grand 
nombre de personnes dans T’égli- 
se, un seul représentant par club 
s’avancera, avec ses skis, à la ba­
lustrade, au moment de la béné­
diction. Quelques clubs, ayant leur 
propre cérémonie, ne se joindrontBoa. .e’fameux Iranc-tjreur du Ca-(vite tous les amateurs de ce sport

nad?' S"0n‘ ^alen’enA de fo!! lHeifrièm* «ë„Ainn ’tous ceux qui seront de.Charlie Conacher et Neïs Stej deuxième excursion, dimanche le; ^ ^nT r.todSwart représenteront le monde d.Tl.Ür
b0,t'tkey' - * , a m à St-Jérôme de sorte oue les ?ramme de îa journée. Nous àon-II y a meme une note de cana-;a !"•' a ai Jerome, oe sorte que les nons donc rendez.Vous à tous à
dianisme chez les athlètes qui re-!fAetpai‘}s „s* f"on.t11-!neAbppï® plV* SWérôme pour la messe de neuf 
orésenteront le monde du baseball, jèt et comme suit. Autobus de;h (9 00 h } demain, la 1#
Robin Roberts, des Phillies de;1 E*1’ 7.30: Pie IX et Ste-Cathen janvier 1955>Philadelphie, et Sal Maglie, des!.’.SS: Viau et Ste-Cathenne:r'anv,er 1
Giants de New-York, représente- i’4,1; y,ail e* IMvd Rosemont, et ch«v«li« 
ront le baseball. Maglie, qui de-;7-bb- ?or.deaux evard _
meure actuellement à Niagara'aemont- Autobus de 1 Ouest: 7.15 
Falls, New-York, a déjà évolué £?re del 0Trai?jvay? a 
dans la ligue du district de Nia-Pierpe;_ 7 “bj, Atwater et St-Jac 
gara, de l’Ontario, et dans la Lj-.^ues; 7.35: Terminus Craig.

1 Les autobus montent la rue Stgue Provinciale de la province de' . , . .(Denis jusqu au terminus d’AhuntQuébec.
Les autres célébrités dont sic. Information: Est: TU 2802 

FA 0182 et Ouest: WE 3806.est déjà assuré de la présence sont
Strangler Lewis, représentant du Bénédiction des skieurs 
monde de la lutte, et Charlie Bos­
well, le champion des golfeurs; L’Association des Clubs de Ski 
aveugles. Et les démarches se pour- de Montréal, sous la direction de

Les Chevaliers Sportifs
Dimanche dernier, les Chevs- 

liers Sportifs Inc., section du ski» 
ouvraient brillamment leur safsor 
de ski à St-Sauveur. En effet, plus 
de 80 skieurs participaient è cett* 
première excursion et tous sans 
exception en revinrent enchantés.

Demain, ce Club membre d* 
l’A.C.S.M. se rendra au Mont Ga- 

. briel. Les départs sont les mêmes,
(Suite à la page 10)

En vingt parties, les hom-alors qu'il fera face au club du,....... ...  ,o «n* alI,1E,
et Lisowski i™* d'Ar.th.ur Le?,ard remnor-collège.Laval. Cette partie promet meux lanceur et arbitra dans ,

r . r» • « • '? 16 vlcto,rps et annule une fois, d cire intéressante au possible et!T,igu''s Majeures est décédé hiLe promoteur Quinn offrira qua-Us ont compté l’impressionnant tous le^ amateurs sont invités à 1 p n
tre excellents matches mercredi, tota Ide 115 buts, tandis que .Tac-.se rendre au Centre Sportif de St- 
Le capable Manuel Cortez, tou-jques Gaignery n’a été déjoué que Vincent-de-Paul. La joute débute- 
jours gentilhome, engagera la lut- 39 fois. L’offensive du club est me- ra à 2 h. 15 précises. Toutes les 
te avec Pat Fraley, un nouveau ve-'née par Vaillancourt, Côté, Du- partics disputées jusqu’ici entre 
nu de Toronto qui est très rude à mouchel, Nadeau et Sarrazin pourjle Frontenac et le Collège Lava! 
ce ou on dit et Herb Trawick aura n’en nommer que quelques-uns. ont été serrées à l’extrême. Le 
a faire lui aussi a un autre nou-Quant aux As de Verdun, ils ba- Frontenac l’a emporté à deux re i 
veau venu de Toronto. Jan Gotch taillent pour la quatrième place prises au comote de 4 à 3. tandis i « » = » j
qui est tout aussi rude que Fraley, du classement. L’instructeur Clan- que le Laval a gagné une fois luit ga ' 5 3 5' Les deux pqu'P« sont; 
Enfin, dans la préliminaire, les de Coql est confiant de voir ses aussi au compte de 4 à 3. La mn-ldonc d'êgales forces et la joute de 
deux vilains Legs Langevin et;protégés causer une surprise eeltrième partie entre les deux clubsidfmain devrait fournir du ieu trèsi1 
Cowboy Hughes s afronteront. soir en l’emportant sur le Fron-s'est terminée paY un pointage (intéressant.

s ie?
H . _____ .Jer

à l'hôiotal Memorial de Svraeuse. 
Il avait débuté avec les Sénateurs 
de Washington en 1898 et passa 
à oBston en 1903. 11 lança pour les 
Red Sox dans la Série Mondiale 
en 1903.

ûmMteé
Br itish Consols
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A I» Législature

Les crédits du ministère de 
l'Industrie et du Commerce

Québec, 15. (DNC) 
hlée législative a adopté hier une 
loi constituant un nouveau district 
judiciaire dont le chef-lieu sera 
la ville de Thetford-Mines ainsi 
qu’une loi constituant la division 
d’enregistrement de Sept-lles.

Les députés ont ensuite repris 
l’étude des crédits du ministère 
du C’ommarce et de l’Industrie 
qu’ils ont adoptés. L’administra­
tion de ce ministère exige la som­
me de $1.690.000. Avant de 
s’ajourner à mardi, la Chambre a 
entrepris la discussion des crédits 
du ministère du Travail.

C’est M. Jean-Paul Noël, député 
de Montréal-Jeanne-Mance, qui a 
repris le débat en interrogeant le 
ministre, M. Beaulieu, sur les ven 
tes à crédit. Celui-ci a répondu 
que depuis l’application de la loi 
réglementant ces ventes, le gou­
vernement n’avait plus reçu de 
plaintes.

On passe ensuite au problème 
de l’inventaire économique de la 
province. M. Beaulieu révèle qu’il 
est terminé dans 464 aggloméra- 
lions. Il est ensuite question des 
subsides accordés aux petites in­
dustries :

’’Depuis que je suis ministre, 
dit M. Beaulieu, 860 industries en 
ont bénéficié; les octrois qu’on 
leur a accordés, se montent à 
$700.000. L’an dernier, 207 indus­
tries ont reçu $264,000.

M. Jean-Paul Noël : Quelle pro­
cédure doit-on suivre pour obte­
nir un octnÿ ?

M. Beaulieu ; L’industriel doit 
en faire la demande au ministère 
du Commerce et de l’Industrie, 
où existe un commissariat indus­
triel, ayant un personnel de six 
personnes. On vérifie la raison

pour des raisons politiques. Nous 
avons toujours rendu service 
quand les gens avaient besoin 
d’aide. Nous avons réglé une fail­
lite de $100.000 et nous avons ain­
si remis sur pied une industrie 
qui emploie 100 personnes et qui, 
annuellement, paie $50.000 de ta­
xes provinciales.

M. Beaulieu termine en disant 
que les montants ainsi investis 
dans la petite industrie rappor* 
tent à la province de Québec des 
sommes plus • élevées que ces 
montants. Les octrois en question 
sont aussi importants que des 
bourses d’études. “Certes, ajoute 
le ministre, nous ne pouvons don­
ner suite à toutes les demandes. 
Nous soumettons ces cas au con­
seil des ministres.

A une question de M. Noël (li­
béral de Montréal-Jeanne-Mance ). 
le ministre répond que la provin­
ce reçoit chaque année d^ndus- 
tnels de 700 à 800. demandes 
d’aide. L’an dernier, il en a accor­
dé 200; les autres n’étaient pas 
recevables.

Au chapitre des octrois aux 
Chambres de Commerce, M. Yvon 
Dupuis (Montréal-Ste-Marie) vou­
drait savoir sur quelle base est 
établie la distribution de ces oc­
trois. M. Beaulieu explique alors 
que dans plusieurs localités qui 
n’ont pas de commissaire indus­
triel, les Chambres de Commerce 
s’efforcent de remplir ce rôle 
pour aider les petites industries 
locales- il arrive que la munici­
palité ne puisse les aider et, dans 
ce cas, elles s’adressent au minis­
tère. Le but de l’octroi est le mè-

A la Société canadienne d’Education des Adultes

BRILLANT M. J. BRUNELLE CREVIER

Les personnalités les plus marquantes, particulièrement du monde des affaires, ont accordé 
leur appui official è la souscription quo la Société canadienne d'Education des Adultes con­
duire du 17 au 31 courant, afin da lui permettre de continuer et d'intensifier son oeuvre d'édu­
cation populaire. Ci-dessus, eu centre, le président de la souscription M. Jean Brunelle, prési­
dent de la Cie H. Brunelle Ltée; è sa droite, l'honorable Jules-A. Brillant, C.L., C.B.E., président 
de le Cie de Pouvoir du Bat St Laurant Ltéa et président de la Banque Provinciale du Canada; 
et a sa gaucha, M. Etienne Crevier, gérant général, La Prévoyance Cie d'Assurances, deux des

patrons d'honneur de la Société.

la province de Québec à la gran- L’une d’elles modifiera le code
de exposition à Berne, on s’est 
laissé guider par la préférence 
politique. L’octroi a été refusé à 
la Corporation des cuisiniers du 
Canada, parce qu’il avait été de­
mandé par un M. Gaby Richard, 
que le ministre n’aime pas. Le 
ministre proteste contre cette fa­
çon d’interpréter les faits : l’oc­
troi a été accordé à l’Association 
des cuisiniers et pâtissiers de la 
province de Québec affiliée à 
l’Association hôtelière, dont Me

de procédure civile, notamment! 
quatre articles. Les avocats doi­
vent élire un domicile légal dans 
un rayon d’un mille du palais de 
justice pour que les procédures 
y soient signifiées. Le code sera 
changé pour porter 
deux milles.

Certaines 
même 
rayon soit

Proposition pour une 
assemblée consultative 

de l'Atlantique-Nord

Les problèmes de la vie ouvrière

Le CIO organise un "raid" contre
la "Fur and Leather Workers Union"

•
Le ('10 vient de mettre sur pied une nouvelle organisation gui aura pour 

but d’essayer d’enlever à la FUR AND LEATHER WORKERS UNION, les ef­
fectifs que celle-ci possède. La Fur and Leather fut expulsée du CIO comme du 
Congrès canadien du travail, il y a quelques années, parce qu’on l’accusait d’être 
dominée par des communistes. Cette union compte encore quelques milliers de 
membres dans le Québec.

T.a nouvelle organisation du 
CIO portera le nom de CIO 
Leather and Tannery Workers Or-1 
ganizing Committee. Elle sera di­
rigée par Hugh Thompson, dtrec-j 
teur régional de la Nouvelle-An­
gleterre. Elle fut mise sur pied 
lorsque 4,000 travailleurs de Pea­
body, au Massachusett, décidè­
rent d’abandonner la Fur and 
Leather pour se rallier au CIO.

Les dirigeants du nouveau mou­
vement espère réussir éventuelle­
ment à convaincre les 42,0001 
membres de la Fur and Leather,! 
d’imiter le geste dés travailleurs 
de Peabody.

Tout indique d’ailleurs que les 
efforts de recrutement ne seront 
pas limités aux Etats-Unis. Il est 
probable que la lutte se fera 
egalement au Canada et dans la 
province de Québec.

Le CIO a organisé ainsi des 
groupements nouveaux pour re-| 
prendre à peu près tous les mem-

Ottawa, (P.C.) — Un groupe de 
le rayon à parlementaires canadiens a ofli-

ciellement proposé la créationjbres qu’il avait trouvé à expulser 
d’une Assemblée consultative de en faisant la grande purge des 

suggestions auraient l’Atlantique-Nord qui aurait pour années 1950. 
été faites pour que le discuter et de promouvoir: Le cas le plus spectaculaire est
soit de cinq milles. les objectifs de 1 O. LA N. sans (joute celui de l'International

prudence de déclarer que le dé­
veloppement de nos ressource» 
appauvrit le peuple du Québec. 
C'est une manière de voir qui 
n'ost pas inspirée per le vérité. 
C'est le première fois qu'une or­
ganisation ouvrière vient faire 
pareille affirmation et je ne 
puis m'empêcher de le noter". 
Voilé qui clôt le débet.

Et voilà le grand scandale. On 
a osé critiquer. Qu'on oit ou 
tort ou raison, on n'avait pas 
droit de dire ce qu'on pensait.

Alors je me dis à mon tour 
qu'on n'a pas de véritable démo­
cratie dans le Québec, qu'on 
n'en aura pas tant que les autre* 
citoyens n'auront pas appris è 
imiter la FUIQ, à aller dira 
froidement ce qu'ils pensent, 
tant que les gouvernants sur­
tout ne sauront pas accepter 
que les électeurs viennent leur 
parler le langage des faits.

Fernand DANSEREAU

cinq limits. | Cett- pr0pOSition, qui est pré-
Par ailleurs une liste des eau- sentée sous la forme d’une résolu-

me dans tous les cas : aider la pe-
.tite industrie locale. Environ de des cuisiniers du Canada est à 

sociale, la nature et l’importan- 30 à 40 Chambres ont été ainsi ; "échelle canadienne; il est logi- 
ce de l'etablissement, l’effectif aidées. -que que pour se faire représen-

Gérard Delage est secrétaire gé- __ _______  __ ^ ______________
néral. parce qu’il s’agissait d’une Lses sommaires existe dans l'article lion a été adoptée par l’Assem- 
association à caractère strictement; 1150 du code. C%lte liste est in- blée annuelle de l’Association 
provincial. L’autre, la Corporation complète. parlementaire canadienne de

de son personnel. On fait une en­
quête. S'il y a lieu, le ministre 
décide d'accorder un octroi avec

M. Dupuis condamne le systè-|ter, Ie gouvernement pense d’a 
me des octrois; il les qualifie de ! bord à une association à caractè- 

. moyen à la disposition du gou-;re provincial. Le ministre expli-
1 approbation du vérificateur des;vernement pour s’assurer du cré-lù116 h116 les délégués ont été choi- 
comptes publics de la province, dit. Il affirme que des octrois sis par l'ensemble des chefs cul- 
Je ne pense pas qu'il y ait un cas sont donnés sans besoin et sans!siniers des grands hôtels et que

... , . l’O.T.A.N., qui groupe 48 membres
- Nous ajoutons les mots “et de communes et du Sénat, a été 

les autres causes déclarées som- tit a. _ : dernier Le butM3 DuPfesrsheS ‘0iS SPéeialeS’ ’ dit T rAs^iatiomnaiesterS;erfal;e de 
. . up essis. ro.T.A.N. un organisme permet-

Autre modification du code : tant aux pays membres d'attein- 
quand il y a appel ou contre- dre, dans la plus large mesure 
appel, il n'y aura qu'un mémoire oossible, la liberté, la prospérité 
pour les deux parties. Chacune économique et la stabilité politi-ou un octroi ait dépassé $5.000.jêtre demandes. M. Beaulieu sou-! 1* gouvernement n’a rien eu à paiera sa part, mais le fait qu'il nue

>t met au voir dans leur choix. Ils étaient1-’” ----- —’— —~a-, lM .
Dupuis de citer ifti seul ! au nombre de quatre et le tout 

é accordé;n'a coûté à la province que $1,500;

Electrical Workers qui a enlevé 
400,000 membres aux United Elec­
trical Workers.

$800. (défi M
.Cette aide financière modique cas où un octroi a été

Avant-projet d'une 
nouvelle loi municipale

Le Comité exécutif avait confié 
à trois avocats montréalais, le 
soin de préparer un "avant-projet 
de reforme'’ de la loi électorale 
municipale. Mes Louis-Joseph de 
la Durantaye, Ronald Halpin etLau moyenne des octrois est de lève un point d’ordre et met'au voir dans leur choix. Ils étaientjn’y aura qu’un seul mémoire évi-"la résolution propose que des

’ tera des cfepenses. jlégislatcurs^^présentantjous Jes vaif de quelques semaines vie
nent de remettre leur texte au! 
directeur des services municipaux,!

bénéficie surtout aux industriels 
par le prestige qu’elle leur vaut 
auprès des créanciers. M. Beau- 
lieu cite une personne aidée par

sans qu’il soit sollicité; n’ait été!ce sont les hôteliers qui dc- 
sollicité et reconnu nécessaire: il j frayaient !a plupart des frais, 
répète que les octrois ne sont ac- ^ .

... cordés que sur demande, après Nouvolles lois
r-,rrl!i"IStere en 195,V "]?,.ntenan.t- enquête et que jamais la couleur! m Maurice Duniessis avait au- 1 etablissement quelle dime paie; politique n’a joué a'ait>VTOnnno Ho tave sur les unntos on ■ i » . paravant, annonce ‘deux ou troisrx * i ^ affirme ensuite Que:nouvelles lois du fiouve^nement,,un an. Dans aucun des cas nous^ans le cas d’un octroi pour en- que la Chambre bas^se pourra étu- 
n avens retuse d aider queiqu un* voyer des cuisiniers représenter dier la semaine prochaine.

réunissentIlPeaVlS8 jSilte?'à'püris, au siège de
gouvernement sera pour autoriseratiantiaue 
le constitution d’un comité de|1AF]1 ®ua„ère qaue l’assemblée 
trois membres, chargés d’étudier -, Eile
les problèmes de voirie. notam-!etudleMd.abor<1 la formation d une
ment dans la région de Montréal. a?sembl.ee .c?nsul1atlve ?u,rse reu;

inirait à intervalles réguliers et
Enfin un troisième portera sur ferait le point des progrès de 

l’érection d'une nouvelle école j l’O.T.A.N., particulièrement dans
polytechnique. les domaines économique et social, niser.

M. Lucien Hétu 
On en connaîtra la teneur de 

la pièce lorsque le Comité exécu­
tif en .aura pris connaissance.

Notre loi municipale est extrê­
mement complexe et désuète. On 
désire la clarifier et la moder-

Quand 'Taulorité” 
ne sait pas accepter 
le langage des fails
Co gui mt frappe surtout 

dans la pris* de bec entre M.
Duplessis et les délégués de la 
Fédération des unions indus­
trielles, c'est ce qu'elle nous 
révéle sur le sens de la liberté 
dans notra chère province.

Voilà des gens qui se présen­
tent devant le cabinet, des ci­
toyens qui viennent soumettre 
leurs problèmes. Le mémoire 
est austère : Mes faits, des chif­
fres et des noms précis. Quand 
ces données infirment telle ou 
toile attitude du gouvernement, 
le texte le dit sans emphase 
comme sans ménagement.

Et voilà que le premier minis­
tre s'emporte : "Un mémoire 
provocant!" On n'a pas remercié 
et louange, comme font tous les 
autres gens qui vont sa présen­
ter devant l"'AUTORITE". C'est 
vraiment un crime de lèse-ma- 
jesté!

Et j'ai rencontré hier des 
gens pour dire : ... "oui, mais 
les délégués n'ont pas été très 
polis". Or la*démarche de la 
Fédération so place totalement 
en dehors de ces considérations.
Elle n'est ni polie, ni impolie.
Ce sont les citoyens qui vien­
nent exprimer leurs griefs com­
me iis en ont U droit.

Il faut voir d'ailleurs comme 
on leur répond; les délégués 
déplorent par axemple des évé­
nements qui s» sont produits 
dahs l'Ungava; ils citant les 
faits, la nom de la compagnie, 
la police provinciale, la Commis­
sion dos relations ouvrières.

M. Duplessis no nio rion. Il ,_______ ______
dit simplement d'après le chro- (la. 11 a collaboré de temps à au- 
niqueur parlementaire de la tre à certains journaux et périodi-
PRESSE: "Vous qffex tu l'im- ques.

Surintendant adjoint au 
bureau des traductions
Ottawa, 14 (D.N.C.) — M. Roch 

Pinard, secrétaire d’Etat, annonce 
la nomination de M. Louis-Philip­
pe Gagnon au poste de surinten­
dant adjoint du bureau des tra­
ductions du secrétariat d’Etat.

M. Gagnon succède à M. Pierre 
Daviault qui a été nommé surin- 
lendant du bureau pour remplacer 

,M. A.-H. Beaubien, qui prend sa 
retraite ces jours-ci après 44 ans 
au Service civil fédéral.

M. Gagnon est membre de di­
verses associations, il a été tour h 
tour président de l’Association 
technologique de langue française 
d’Ottawa, du Caveau, de l’Institut 
canadienne-française d’Ottawa et 
de l’Alliance français# d’Ottawa. 
Il est actuellement secrétaire géné­
ral, à titre bénévole, de l’Union 
des Alliances françaises du Cana-

tapis broadloom
sixième dupuis

Hqure* d'affairM : 9 H 30 à 5 h. 30 —

ouverts le vendredi

son jusqu'à 9 hres — le samedi, 5 h. 30.

Voici des spéciaux ECLIPSE préparés 
avec une attention toute spéciale 
pour vous apporter de rares cubaines 
"ECLIPSE"

fédupuis^

broadloom
wilton uni

de 10.95 spécial ECLIPSF

POILS DE LAINE — soit une qualité de WILTON 
nsurpassable à si bas prix. Fini très serré pour 
une durée exceptionnelle ainsi qu'une riche appa­
rence. C'est l'aubaine de janvier la. plus impor­
tante aux tapis. C'est pour* vous l'occasion 
d'épargner sur vos tapis broadloom mur-à-mur ou 
rarpettes de la longueur ,que vous les aimez, 
-argeurs 9 et 12 verges. En VERT ou BEIGE. verge carre*

K.’Y isfl

carpettes
axminsfer
poils de laine - anti-mites
EN EFFET. .. CES CAROTTES AXMINSTER ONT ETE 
TRAITEES CONTRE LES MITES GRACE A UN PROCEDE

IRil

DUPUIS — sixième, St-Christophe
HÉ*

prélart imprimé
en pièce—largeur 2 verges, ord. .59—spécial ECLIPSE

PRIX BAS INCROYABLE

Vous couvrirez un plancher de cuisine 
ou cie chambre à peu de Frais si vous 
profitez de ce spécial important pour 
vous. Prélort imprimé de dessins mo­
dernes de carreaux, motifs géométri­
ques, aussi carreaux avec tuiles jaspée 
renversées d'un bel effet.
DANS LE GROUPE DEUX TONS : 
jadne-bleu — jaune gris 
rouge-gris — bleu-gns

la verge carrée
sixième, St-Christophe

aucun versement comptant
sur acfiafs budgetaires de 15,00 ou plus - seule la taxe de vente es! payable au moment de l'achat ^ ^ v RAYMOND OU’OIl <f*A*

SCIENTIFIQUE SPECIAL 
ANNEES A VENIR.

VOTRE SECURITE POUR D

Dessins ton sur ton avec fantaisies 
darts les coins. Egalement des tons 
sans fantaisies — et à deux tons. 
Surtout en vert, champagne, gris, 
rouge vin.

: , .N*

il»»

i”âll9 x 10.6 pieds, 

ord. 91.50 
SPECIAL

9 x 12 pieds,

ord. 109.50
SPECIAL

«iÉlPDUPUIS — sixième, St-Christophe

■MRMSS


